
Grève pas envisagée
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Travail de nuit : l'USS lancera le référendum V««

C'est décidé: l'Union syndi-
cale suisse (USS) lancera le
référendum contre la nouvelle
loi sur le travail. En mars pro-
chain, les Chambres fédérales
devraient en effet refuser défi-
nitivement d'inscrire dans
cette loi toute compensation
du travail de nuit. L'USS,
réunie en congrès hier à
Berne, a toutefois rejeté le
mandat formel d'organiser
une journée de protestation,
avec grève d'avertissement.
Mais la proposition, lancée
par les syndicats romands,
sera étudiée.

Berne Ç9±
François NUSSBAUM W

A l'unanimité, les délégués de
l'USS ont approuvé le lance-
ment d'un référendum contre la
révision de la loi sur le travail. Il
ne fait pratiquement aucun
doute que le Conseil national ,
en mars, se ralliera au Conseil
des Etats pour éliminer toute
mention, dans la loi, d'un congé
supplémentaire pour le travail
de nuit.

JOUER LE JEU

Au Parlement , explique l'USS,
la gauche a accepté les conces-
sions négociées au préalable en-
tre partenaires sociaux: autori-
sation du travail de nuit pour les
femmes, extension du travail de
jour jusqu 'à 23 heures. La droite

patronale, elle, n'a pas joué le
jeu: elle a obtenu que soient bif-
fées les compensations, en congé
supplémentaire, du travail de
nuit et du dimanche.

Pour la droite, rappelle-t-on ,
les compensations n'ont rien à
faire dans la loi: c'est aux parte-
naires sociaux de les négocier
dans le cadre des conventions
collectives. A quoi la gauche ré-
torque que la moitié des salariés,
en Suisse, ne sont pas au béné-
fice d'une convention. Un sup-
plément d'environ 5 jours par an
(soit 10% du travail fourni la

•nuit) aurait été «raisonnable»
dit l'USS.

DÉMANTÈLEMENT

Les sections romandes ont , en
outre, réclamé l'organisation
d'une journée de protestation ,
éventuellement avec une grève
de deux ou trois heures, pour
sensibiliser l'opinion publique
au démantèlement social qu'im-
plique la nouvelle loi. Par 59
contre 26, les délégués ont rejeté
cette motion, acceptant toute-
fois d'en examiner l'idée. Un
nouveau congrès serait en tout

cas nécessaire pour une telle dé-
cision, ont-ils fait valoir.

Pour l'heure, l'USS va tenter
de réunir un large front d'oppo-
sition à la loi.

Parmi les unions syndicales
romandes, le sentiment prévaut
qu 'un succès du référendum
sera difficile s'il n'est pas appuyé
par une démonstration de force
plus spectaculaire. Ils rappellent
l'échec récent de plusieurs réfé-
rendums dans le domaine so-
cial: retraite des femmes à 64
ans, délai d'attente pour les chô-
meurs, taxe hospitalière dans
l'assurance-maladie. F.N.

Les corbeaux traqués
Surpopulation constatée dans le Jura

Depuis bientôt une année, effectif, puisqu 'ils s'en pren-
une cage circule à travers le nent aux jeunes oiseaux et aux
Jura . Elle sert à piéger les cor- lépreaux.
beaux , les corneilles de leur
vrai nom, pour réduire leur # Page 23

Pèlerinage
OPINION

Si Paris valait bien une messe,
Matignon vaut bien un
pèlerinage à Maastricht. C'est
sans doute les raisons qui ont
incité Philippe  Séguin à f aire
escale dans la ville
néerlandaise, avant de se
rendre dans la toute proche
Aix-la-Chapelle pour assister
à un colloque «Charlemagne»
sur la construction
européenne.

Quel déluge de symboles!
Le président de l'Assemblée
nationale n'a pas craint de
surcharger le bateau pour
f aire, sinon acte de contrition
à Maastricht, tout au moins
prof ession de f o i  dans
l'avènement de la monnaie
européenne. Il s'y  entend à
merveille en matière d'images
f ortes  et H vient en quelques
jours de damer le pion à son
rival, le premier ministre,
toujours aussi raide dans sa
volonté de parvenir au but
f i x é .

II nen f allait pas davantage
pour mettre en émoi tout le
petit monde politique
hexagonal. Diable, voilà
Philippe  Séguin, tout en
rondeur et au verbe rassurant,
sortant de sa réserve et
quittant sa toge de censeur du
Traité de Maastricht pour
endosser la robe d'avocat de
l'Union monétaire. En f aisant
ainsi d'une pierre deux coups.
D'une p a r t, il se rallie au
camp européen, même s'il
critique toujours les termes
d'un mauvais traité; d'autre
p a r t, il se p o s e  en champion
de la construction européenne,
une démarche que ni Jacques
Chirac, ni Alain Juppé n'ont
su f ranchement encourager.
Ainsi, Philippe  Séguin, qui
sait que le temps j o u e  p o u r
lui, place ses jalons pour
devenir l'homme de recours à
la tête du gouvernement.

II n'est d'ailleurs pas seul
dans la course, puisque
Edouard Balladur reconquiert
patiemment ses p o s i t i o n s
perdues au sein même du
RPR. Il n'est pas jusqu'à
l'UDF qui ne se sente des
ailes pour f ormer un grand
p a r t i  capable de tenir les
p r e m i e r s  rôles. Ce n'est pas
par hasard que l'ancien
président Giscard d'Estaing se
montre f avorable à
l'assouplissement des critères
de convergence pour l'Union
monétaire. Car la crise aidant,
on sait bien qu'aucun des
Quinze ne sera en mesure de
satisf aire au mythique 3% de
la dette publique. Les vrais
p r o - E u r o péens p r i v i l é gient
donc la construction de
l'Union à petits pas, quitte à
ne se rapprocher que
progressivement des critères
f ixés.

Dans leur intransigeance, le
président et le premier
ministre f rançais risquent de
se f aire déborder par leurs
ailes et de laisser l 'initiative
aux «Européens convaincus».
Si la manœuvre réussit, le
pensionnaire de Matignon
n'aurait plus qu'à s'occuper
davantage de sa bonne ville de
Bordeaux.

Biaise NUSSBAUM

Afrique du Sud

Des inconnus ont
ouvert le feu hier ma-
tin sur un groupe de
demandeurs d'em-
ploi devant une fon-
derie d'Alberton,
dans la banlieue sud-
est de Johannes-
burg, tuant au moins
huit personnes.
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Massacre

Mesures de contrainte
en Suisse

Il y a une année, les
mesures de contrain-
te sont entrée en vi-
gueur. Depuis, rien
n'a démenti les
craintes émises par
les adversaires de la
loi avant son adop-
tion. Pas un mois ne
se passe sans que le
Tribunal fédéral soit
appelé à corriger des
dérapages commis
par les cantons.
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Une année
difficile

-France

Après une nuit de
pluies et de crues
apocalyptiques, la ré-
gion de Béziers, sous
le choc, a compté ses
morts hier. Sur la di-
zaine de communes
submergées, Puisser-
guier, traversé par un
véritable torrent de
boue, a vu mourir
trois personnes.
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L'Hérault
sous les eaux

Canton de Neuchâtel

Pour la promotion
économique neuchâ-
teloise, 1995 aura été
une cuvée excep-
tionnelle. Baxter,
Mary Kay, Silicon
Graphics font partie
des entreprises qu'a
réussi à décrocher
l'équipe du délégué
au questions écono-
miques Francis Ser-
met. Reste qu'il ne
faut pas s'endormir.
Il faut créer aujour-
d'hui les emplois de
demain... Le bouil-
lant Karl Dobler s'ex-
prime.
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Aujourd'hui
ou jamais!

I I  mmmmr%ml^tt2t\lïï£fë' ne manquez pas Parution: —di ]4 févrieri9 96 w pi im iriTÀ Ç? W /̂ ^^̂ ?̂ l̂  Ï~^H i votre 

prochain 
rendez-vous avec vos _ ,. . . . y \ J D L i \̂ \ MO

=== * f / l |/ # / » / | | / l/ l  rliPHta-rontrihiinhlpsI +> Delai de remise des annonces: V

^
IM^^IIUI Clients contribuables! IMDOK 1 OO A ieudi 8 février 1996 La Chaux-de-Fonds Tél. G39/210 410

—'»*"—¦' Profitez de notre page spéciale IfVtrVJ I D I VVO leudl 8 tevr,er }"6 
Le Lode Tél. 039/311 442

Hockey sur glace - Bobillier et FR Gottéron

Frédy Bobillier
Le Fleurisan de Saint-Léonard est persuadé que son
équipe va terminer dans les huit premiers. (Lafargue)
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Massacre à Johannesburg
Afrique du Sud: file de chômeurs prise pour cible

Des inconnus ont froidement
ouvert le feu hier sur une file
de chômeurs venus postuler un
emploi dans une usine de Jo-
hannesburg. La fusillade a
fait huit morts et 23 blessés.

Selon l'inspecteur-chef de la po-
lice, Wikus Weber, le bilan de
cette agression devrait s'alourdir
en raison de l'état critique dans
lequel se trouvent certains bles-
sés. Plusieurs hommes, armés de
fusils d'assaut et de pistolets,
ont tiré sans sommation sur la
foule qui attendait devant une
usine du groupe Anglo Améri-
cain Corporation, à Alrode, a-t-
il précisé.
«TROISIÈME FORCE»
La direction de l'usine a indiqué
que près de 200 personnes
s'étaient regroupées devant le
bâtiment dans l'attente d'un en-
tretien d'embauché

L'ANC a laissé entendre que
cette agression pouvait être
l'œuvre d'une «troisième force»
de l'ombre. Le parti du prési-
dent Nelson Mandela a estimé
qu'il s'agissait d'une insulte aux
efforts de paix déployés en Afri-
que du Sud, dans le KwaZulu-
Natal plus particulièrement.

La police s'est déclarée dans
l'incapacité pour l'instant de dé-

Constemation à Johannesburg
Des inconnus ont froidement ouvert le feu hier sur une file de chômeurs venus postuler
un emploi dans une usine. (Keystone-AP)
terminer si un groupe ethnique
en particulier était visé. Des di-
zaines de milliers d'ouvriers émi-
grés zoulous, pour la plupart fa-
vorables à l'Inkatha, vivent
dans des foyers dans la banlieue
de Johannesburg.

Cet incident est révélateur des
tensions qui persistent en Afri-
que du Sud, moins de deux ans
après les premières élections
multiraciales, et malgré la forte
croissance de l'économie. La vi-
gueur de cette croissance - 3,5 à

4,0% attendus cette année après
plus de 3,0% en 1995 selon les
économistes - n'a pas permis
d'endiguer un chômage qui tou-
che pratiquement un tiers de la
population active.

(ats, reuterj

La France
arrête

Essais nucléaires

Jacques Chirac a annoncé
hier l'arrêt définitif des essais
nucléaires français. Le chef de
l'Etat a déclaré au cours d'une
intervention télévisée que la
France prendrait dans les pro-
chaines semaines des initia-
tives pour le désarmement et
la défense européenne.

Cette annonce intervient
deux jours après le sixième
essai de la campagne enta-
mée le 5 septembre en Poly-
nésie française. «Grâce à l'ul-
time série qui vient d'être ef-
fectuée, la France disposera
durablement d'une défense
fiable et moderne. La sécuri-
té de notre pays et de nos en-
fants est assurée», a déclaré
Jacques Chirac dans une
courte allocution télévisée en
direct du palais de l'Elysée.

«Un nouveau chapitre
s'ouvre. La France va jouer
un rôle actif et déterminé
pour le désarmement dans le
monde et pour une meilleure
défense européenne. Je pren-
drai des initiatives en ce sens
au cours des prochaines se-
maines», a dit le président.
«Aujourd'hui, j'ai le senti-
ment d'avoir accompli l'un
des premiers devoirs de ma
charge en donnant à la
France, pour les décennies
qui viennent, les moyens de
son indépendance et de sa sé-
curité», a-t-il ajouté.
POUR LA PAK
Reconnaissant que sa déci-
sion de reprendre les expéri-
mentations avait suscité, «en
France et ailleurs, inquiétude
et émotion», M. Chirac a af-
firmé qu'il n'avait pas été
«insensible à ces mouve-
ments d'opinion». Il a toute-
fois assuré que l'arme nu-
cléaire est «pour nous, une
arme de dissuasion, c'est à
dire une arme au service de la
paix».

Depuis son annonce le 7
mai 1995, la reprise des es-
sais, suspendus par le prési-
dent François Mitterrand en
avril 1992, avait suscité une
vive réprobation internatio-
nale. Les pays du Pacifique -
Japon, Australie et Nou-
velle-Zélande - ont été les
plus virulents. Des critiques
se sont également fait enten-
dre au sein de l'Union euro-
péenne, (ats, afp, reuter)

BRÈVES
Inde - Pakistan
Echanges de tirs
Les troupes indiennes et pa-
kistanaises ont échangé des
coups de feu le long de la
frontière du Cachemire pour
le quatrième jour consécutif
lundi, ont déclaré des
sources de l'armée. Les
échanges de tirs à la mitrail-
leuse se sont déroulés pen-
dant la nuit et ont cessé à
l'aube. Aucun blessé n'a été
signalé.

Russie
Eltsine mal barré ? '
Le président russe Boris Elt-
sine serait éliminé dès le
premier tour de l'élection
présidentielle prévue en juin
prochain si elle avait lieu
maintenant. Telle est la
conclusion d'un sondage de
l'institut russe VTsIOM, dif-
fusé par la télévision indé-
pendante NTV. Le chef du
Parti communiste, Guenna-
di Ziouganov, candidat dé-
claré, arrive en tête des in-
tentions de vote avec 15%
des suffrages.

Tadjikistan
Pression russe
Une cinquième séance de
négociations intertadjikes
s'est ouverte hier à Achkha-
bad. Le gouvernement de
Douchanbé a nommé un
nouveau négociateur: le mi-
nistre des Affaires étran-
gères Talbak Nazarov. Mos-
cou presse le pouvoir néo-
communiste tadjik d'accep-
ter des concessions envers
l'opposition armée.

Québec
Bouchard
aux commandes
Le souverainiste et très po-
pulaire Lucien Bouchard est
devenu lundi le 27e premier
ministre du Québec. Il suc-
cède à Jacques Parizeau qui
a remis sa démission et quit-
té la vie politique. Elu sans
opposition chef du Parti
québécois (PQ) samedi, M.
Bouchard, 57 ans, prend
automatiquement la suite de
M. Parizeau comme premier
ministre de la province. Les
«péquistes» détiennent en
effet la majorité des sièges à
l'Assemblée nationale du
Québec.

Israël - Syrie
Négociations reprises
Négociateurs israéliens et
syriens se sont retrouvés
hier à Wye Plantation, dans
le Maryland. Ces pourpar-
lers à huis clos dureront jus-
qu'à ce soir ou demain. Les
délégués des deux camps
ont auparavant consacré
leur week-end à des consul-
tations informelles avec les
médiateurs américains.

Bureau du CICR saccagé à Tuzla
Bosnie: une centaine de prisonniers toujours détenus

Une centaine de prisonniers
étaient toujours détenus hier par
les trois ex-belligérants de Bos-
nie, a annoncé le Comité interna-
tional de la Croix-Rouge
(CICR). Les bureaux de l'organi-
sation à Tuzla ont été dévasté par
des centaines de réfugiés musul-
mans. Par ailleurs, Belgrade a
annoncé une normalisation de ses
relations avec la Macédoine.

Un demi-millier de prisonniers
de guerre détenus par les trois
ex-belligérants de Bosnie ont été
libérés dimanche mais 99 per-
sonnes étaient toujours lundi
dans les geôles des différentes
parties, a indiqué le CICR.
Soixante-trois d'entre eux sont
soupçonnés d'être des criminels
de guerre et détenus en tant que
tels, comme le permettent les ac-
cords de Dayton.

Mais la quarantaine restante
est détenue illégalement. Vingt-

cinq d'entre eux sont retenus pat
les Serbes dans la région de Ban-
ja Luka et six sont aux mains du
gouvernement bosniaque à Go-
razde, selon le CICR. Les ac-
cords de Dayton prévoyaient
une libération de tous les prison-
niers recensés par l'organisation
humanitaire avant le 20 janvier.

Par ailleurs, hier matin, des
centaines de réfugiés musul-
mans ont saccagé les locaux du
CICR à Tuzla. Environ 500 ma-
nifestants se sont affrontés à une
quinzaine de policiers et ont bri-
sé portes et fenêtres. Une cen-
taine d'entre eux ont réussi à pé-
nétrer dans le bâtiment. Les ma-
nifestants ont reproché à l'orga-
nisation de ne rien faire pour
retrouver les milliers de mem-
bres de leurs familles disparus
depuis juillet et l'ont accusée
d'être responsable de la dispari-
tion de leurs proches.
En outre, la République fédérale
de Yougoslavie (RFY - Serbie et

Monténégro) a annonce une
normalisation de ses relations
'avec la Macédoine. Selon les di-
plomates occidentaux, cette me-
sure devrait ouvrir la voie à une
reconnaissance diplomatique de
Belgrade par l'Union euro-
péenne (UE). Le gouvernement
yougoslave a approuvé un pro-
jet d'accord reconnaissant

Skopje et les deux parties doi-
vent convenir d'une date pour la
signature d'un «accord sur la
normalisation de leurs rela-
tions», selon un communiqué.
La Macédoine deviendra ainsi
la première des quatre ex-répu-
bliques yougoslaves à être re-
connue par Belgrade.

(ats, afp, reuter)

Cotti en visite
Le conseiller fédéral Flavio Cotti a prié hier les présidents croate
et serbe Franjo Tudjman et Slobodan Milosevic de soutenir
l'OSCE dans l'organisation d'élections avant novembre en Bosnie.
Au premier jour de son voyage en ex-Yougoslavie, M. Cotti a esti-
mé que la tenue de ces élections sera difficile mais possible.

Flavio Cotti a entamé hier un voyage de deux jours comme pré-
sident en exercice de l'OSCE. Zagreb, Belgrade et Sarajevo en
constituent les étapes. La tenue des élections en Bosnie dépendra
de la bonne volonté des différentes parties, (ats)

Crispation
en mer Egée

Grèce - Turquie

Un îlot désertique de la mer
Egée est devenu hier le symbole
d'une nouvelle crispation entre
Athènes et Ankara. Deux Turcs
y avaient hissé dimanche le dra-
peau de leur pays après avoir en-
levé les couleurs grecques.

Le premier ministre grec Cos-
tas Similis s'est voulu très ferme.
Il a averti que la Grèce apporte-
rait «une réponse forte, immé-
diate et efficace» à cette affaire.
«Nous avons les moyens et nous
les emploierons sans hésiter», a
déclaré le chef du gouverne-
ment.

Dimanche, le ministre grec
des Affaires étrangères Théo-
dore Pangalos avait estimé qu'il
s'agissait de la «première reven-
dication territoriale de la Tur-
quie en mer Egée». Un différend
sur la délimitation du plateau
continental en mer Egée oppose
les deux pays depuis des décen-
nies, (ats, afp)

Espagne

Le premier ministre espagnol
Felipe Gonzalez a présenté hier
à Madrid le programme électo-
ral socialiste en vue des élections
législatives prévues le 3 mars.
L'emploi, la défense des acquis
sociaux et une amélioration de
la compétitivité de l'économie
figurent au centre des préoccu-
pations.

Le programme socialiste est
«ambitieux», mais aussi «réa-
liste et réalisable», a souligné M.
Gonzalez. Le premier ministre
s'est montré assez optimiste sur
les chances du PSOE de rempor-
ter les élections, malgré les son-
dages très favorables au Parti
populaire (PP, conservateur).

«Le PP est devant nous (...)
mais nous pouvons gagner», a-t-
il déclaré. Il a estimé que
l'avance du PP sur le PSOE était
«beaucoup moins» importante
que les dix points donnés par le
dernier sondage, (ats , afp)

Socialistes
en campagne

Union européenne

Le premier conseil des ministres
de l'Union européenne (UE)
sous présidence italienne s'est
ouvert hier à Bruxelles.

Les ministres des Affaires
étrangères des Quinze ont no-
tamment débloqué les fonds du
nouveau programme d'aide à
l'ex- URSS.

Le Conseil des ministres s'est
réuni sous la présidence du mi-
nistre italien des Affaires étran-
gères, Mme Susanna Agnelli.

Pour sa part, le ministre fran-
çais des Affaires étrangères,
Hervé de Charette, a critiqué les
méthodes de la Commission eu-
ropéenne dans ses négociations
commerciales, notamment avec
l'Afrique du Sud.

Le ministre a reproché à la
Commission de se soustraire
dans ce domaine à l'examen de
compatibilité avec les règles du
commerce mondial, (ats , afp)

Premier
conseil

Coup d'Etat au Niger

La communauté internationale,
dont la Suisse, a fermement
condamné hier le coup d'Etat
qui a eu lieu samedi au Niger.
Sur place, le calme semblait être
revenu. La junte militaire au
pouvoir a promis de rétablir la
démocratie.

Un nouveau gouvernement
sera formé «dans les meilleurs
délais» ainsi qu'un «conseil de
sages qui jouera le rôle de l'As-
semblée nationale», a déclaré le
colonel Ibrahim Barré Maïnas-
sara devant le corps diplomati-
que accrédité à Niamey. Le nou-
vel homme fort nigérien a égale-
ment assuré que des «élections
seront organisées et la démocra-
tie prendra son cours».

La junte explique son geste
par sa volonté de mettre fin à la
crise politique ouverte née de la
cohabitation chaotique entre le
président renversé et son pre-
mier ministre, (ats, afp, reuter)

La junte
s'explique
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30.1.1879 -Le maré-
chal Mac-Mahon
démissionne de la
présidence de la
République française;
Jules Grévy le rem-
place.

30.1.1902 -La
Grande-Bretagne et le
Japon signent un traité
garantissant l'indépen-
dance de la Chine et de
la Corée.

30.1.1915 - Les
Allemands font une
première attaqué par
sous-marin au large du
Havre.

Yémen

Les 17 touristes français libères
hier par une tribu yéménite sont
arrivés à Sanaa en milieu de jour-
née. Les otages avaient été captu-
rés jeudi et séquestrés dans une
région désertique. Ils ont affirmé
avoir été bien traités au cours de
leur détention.

Les otages, parmi lesquels figu-
rent treize femmes, sont pour la
plupart âgés. Ils avaient été cap-
turés par la tribu des Al-Aslam
au cours d'une excursion dans la
région de Ma 'rib, connue pour
ses ruines antéislamiques.

Les autorités yéménites
avaient annoncé dimanche
qu'elles étaient parvenues à un
accord avec les Al-Aslam pour
libérer les otages sans condi-
tions, à l'issue d'une séance de
négociations avec des représen-
tants de la tribu. Les Al-Aslam
exigeaient la libération de l'un
des leurs emprisonné après avoir
enlevé en septembre 1995 un
Américain. Les enlèvements
d'étrangers sont une pratique
courante parmi les tribus yémé-
nites pour faire pression sur le
gouvernement, (ats, afp)

Otages
libérés



Soldes
Gare aux vrais
LAssociation suisse des
détaillants en textiles
(ASDT) veut proposer de
«vrais soldes» à sa clien-
tèle. Elle emboîte ainsi le
pas de sa section gene-
voise, qui a présenté dé-
but janvier une charte al-
lant dans ce sens. L'ASDT
estime que la libéralisation
des soldes ne profite pas
forcément au client. Les
soldes avaient été suppri-
més légalement par le
Conseil fédéral et le Parle-
ment au cours de l'année
dernière. Cette suppres-
sion a pris effet au début
de cette année.

IBM Suisse
Bénéfice record
en 1995
Alors que son chiffre d'af-
faires a tout juste aug-
menté, IBM Suisse a vu
son bénéfice net s'envolei
en 1995. En partie grâce à
un produit exceptionnel.
La filiale du géant améri-
cain a perdu du terrain sur
le marché des PC. IBM
Suisse a repris les services
informatiques de Bucher-
Guyer et Maag. IBM
Suisse a réalisé un chiffre
d'affaires de 1,367 mil-
liard de francs en 1995, en
hausse de 1,5% sur 1994.
Le bénéfice net a atteint
240,4 millions, soit un
bond de 168%, a annoncé
Hans Ulrich Mârki, admi-
nistrateur-délégué d'IBM
Suisse jusqu 'à fin 1995,
hier à Zurich.

Ecoles
professionnelles
bernoises
Non au
démantèlement
Une pétition contre la ré-
organisation des écoles
professionnelles dans
TOberland bernois a été
déposée hier à la Chan-
cellerie d'Etat. Le texte a
été signé par 11.391 per-
sonnes. Le projet de la Di-
rection bernoise de l'ins-
truction publique soulève
des critiques dans tout le
canton. Présenté en no-
vembre dernier, le projet
de remaniement des
écoles professionnelles
bernoises prévoit la fer-
meture de cinq établisse-
ments dans le Jura ber-
nois, TOberland et l'Em-
mental d'ici à l'an 2001. Il
doit permettre au canton
de? à 9 millions de francs
d'économies par an.

BRÈVES

Chronique d'un dérapage
Première année difficile pour les mesures de contrainte

Une année après leur entrée
en vigueur, les mesures de
contrainte n'ont pas démenti
les craintes émises par les ad-
versaires de la loi avant son
adoption. Pas un mois ne se
passe sans que le Tribunal fé-
déral (TF) ne soit appelé à
corriger des dérapages com-
mis par les autorités canto-
nales.

Ivo Schwander, professeur de
droit à l'Université de St-Gall,
avait déjà dressé il y a quelques
mois un bilan intermédiaire dé-
nonçant les grossières erreurs de
procédure et l'accumulation des
détentions illégales. Dans un ar-
ticle paru au mois d'octobre der-
nier dans la revue «Pratique ju-
ridique actuelle», il relevait que
«les tribunaux s'échinent à cor-
riger ce que le Parlement avait
raté».
LA LOI DES SÉRIES
«Déjà surchargée, la justice
tente, au coup par coup, d'inter-
préter la loi de telle manière
qu'elle reste en accord avec les
exigences posées par les libertés
fondamentales et les droits de
l'homme», écrivait le professeur
saint-gallois. Depuis la publica-
tion de cette analyse, les déra-
pages ont continué à se succéder
au fil des mois. Le canton de
Berne n'est pas le dernier à avoir
suscité la critique. En mars
1995, dans le premier arrêt qu'il
rendait concernant les mesures
de contrainte, le Tribunal fédé-
ral relevait un premier dérapage.
Il soulignait qu'il n'est pas ad-
missible qu'un juge d'instruc-
tion contrôle la légalité de la dé-
tention.

Même si le canton de Berne a
adapté son règlement et confié
cette compétence à d'autres ma-
gistrats, la mise au pas du TF
n'a pas empêché que d'autres ir-
régularités se produisent. Le 27
novembre dernier, le Tribunal
fédéral constatait qu'un adjoint
du président du Tribunal des
mineurs avait ordonné une dé-

Qui tire sur les réfugiés?
La Suisse, avec ses mesures de contrainte, n'est pas toute nette. (RTSR-a)

tention alors qu'il n'est doté
d'aucune attribution dans le do-
maine des mesures de
contrainte. Le 19 décembre, le
TF constatait qu'un juge d'ins-
truction, chargé d'un remplace-
ment, avait outrepassé ses com-
pétences en ordonnant une me-
sure de contrainte.
DÉTENUS SANS RAISON
En plus de ces fautes de procé-
dure, le Tribunal fédéral a dû
constater une demi-douzaine de,
fois que des étrangers avaient
été détenus sans raison suffi-
sante. A plusieurs reprises, les
autorités avaient embastillé des
étrangers sous le prétexte qu'ils
risquaient de disparaître et de
s'évanouir dans la nature. Le
TF a, chaque fois, souligné
qu'un danger abstrait ne suffit
pas, mais que le risque de dispa-
rition devait être étayé par des
indices concrets.

Très récemment encore, le TF

a dû ordonner la libération im-
médiate d'un étranger. La der-
nière décision connue date du 12
décembre dernier. Les «défauts
de jeunesse» constatés dans l'ap-
plication de la loi ne suffisent
pas, à elles seules, à expliquer
pourquoi le nombre de recours
acceptés par le TF est particuliè-
rement élevé dans le domaine
des mesures de contrainte.
MENOTTES AU POING
Au cours des derniers mois, les
conditions de détention des
étrangers arrêtés en application

ydes mesures de contrainte ont
elles aussi donné lieu à plusieurs
décisions. Le 23 août dernier, le
TF a accepté le recours d'un
étranger qui, sans avoir commis
aucun délit, était promené me-
nottes aux poignets dans le vil-
lage lucernois de Schûpfheim.

Le TF avait relevé que de
telles promenades étaient in-
compatibles avec le respect des

droits de l'homme. Dans une dé-
cision rendue le 11 décembre
1995, le TF stigmatisait les
conditions de détention à la pri-
son de Dielsdorf (ZH). Il rappe-
lait que les étrangers internés en
application des mesures de
contrainte doivent être séparés
des autres détenus, comme la loi
le prévoit.

Dans un article paru dans la
«Revue des juristes benois», An-
dréas Zund, greffier au Tribunal
fédéral, souligne que les juges fé-
déraux ont, à présent, éclairci
plusieurs questions touchant à
l'application des mesures de
contrainte. Il appartient aux
magistrats cantonaux de veiller
à ce que les bornes fixées par le
TF soient respectées. Pour cela,
relève Andréas Zûnd, ils ne doi-
vent pas perdre de vue que les
mesures de contrainte sont des-
tinées à réprimer les abus les
plus graves, (ats)

Le groupe
«explose»

SECE Cortaillod

Le Groupe Cortaillod va se
séparer de deux de ses trois
domaines d'activité pour ne
conserver que le secteur de
télédistribution, soit princi-
palement celui des réseaux de
télévision par câble (Rediffu-
sion), a annoncé hier son
conseil d'administration.
L'entier des activités «Câ-
bles» et «Distribution de ma-
tériel électrotechnique» va
être cédé à Alcatel-Alsthom
qui détient déjà 75% du capi-
tal du holding depuis 1994.
Ces opérations financières ne
devraient avoir aucun effet
sur l'emploi," ni sur l'activité
des entités concernées.

La décision de cette sépa-
ration trouve son origine
dans la nouvelle orientation
d'Alcatel-AIsthom, explique
Philippe Jacopin, porte-pa-
role du Groupe Cortaillod:
«Alcatel a changé de vision.
Il n'entend plus développer
l'exploitation des réseaux
afin d'éviter d'entrer en
concurrence avec ses princi-
paux clients».

Une fois la cession des ac-
tifs des deux secteurs réalisée
- pour un montant qui sera
déterminé par des experts in-
dépendants, précise Ph. Ja-
copin - le groupe Alcatel of-
frira à la vente sa participa-
tion dans le holding en de-
mandant aux acquéreurs
potentiels d'étendre leur offre
d'achat à l'ensemble des ac-
tionnaires du holding. «C'est
une suite logique», commente
Ph. Jacopin, «sans Alcatel,
nous n'aurions pas pu consen-
tir seuls aux investissements
que requiert le secteur de la
télédistribution, n appartien-
dra à l'acquéreur d'éventuel-
lement y consentir». Libre à
lui aussi une fois l'acquisition
faite de déplacer le siège de la
holding où bon lui semblera...
L'identité de l'acquéreur
n'est pas encore connue:
«Plusieurs candidats sont en
lice», précise le porte-parole.
Si une solution «étrangère»
est tout à fait envisageable,
au niveau suisse seul Cable-
com, dont le capital-actions
est détenu pour un tiers par
les Télécoms PTT, semble
avoir la capacité de s'aligner.

Le secteur «câble» qui a
dégagé 271 millions de chif-
fre d'affaires en 94 et que le
groupe s'apprête à abandon-
ner avec celui de la «Distri-
bution» (254 millons) a été
entièrement restructuré par
la fusion de Cortaillod, Cos-
sonay et Breitenbach l'an
dernier. Au prix aussi de 270
licenciements , dont 120 à
Cortaillod. Licenciements
qui sont aujourd'hui effectifs
à 95%.

A signaler que l'«explo-
sion» du groupe a apparem-
ment été bien anticipée par la
bourse suisse: en l'espace de
deux semaines, les actions du
holding sont passées de 340 à
540 francs vendredi dernier,

(cp)

Pas de CEP
Zurich: police

Il n'y aura pas de commission
d'enquête parlementaire sur l'af-
faire de la police zurichoise. Le
PS a retiré sa proposition hier.
La gauche a cependant réclamé
la démission du conseiller d'Etat
Ernst Horaberger (PRD). Le
conseiller d'Etat préfère pour-
suivre son travail. L'affaire tou-
chait un policier accusé d'avoir
détourné du matériel photogra-
phique et suréquipé son service
avec un avion radar et des appa-
reils vidéo très sophistiqués.
D'autres personnes sont égale-
ment sous le coup d'une en-
quête, (ats)

Ardoise terrifiante
Canton du Tessin

La Cour de I Etat de New York a
condamné, pour tort et négli-
gence, le canton du Tessin à
payer 125 milliards de dollars
(quelque 150 milliards de francs)
pour une affaire liée à la faillite
de l'Interchange Bank de Chias-
so. Les autorités tessinoises
comptent recourir contre ce juge-
ment «fantaisiste».

Le canton du Tessin entend se
défendre et recourir contre le
verdict du tribunal new-yorkais,
a déclaré le président du Conseil

d Etat tessinois, Alex Pedrazzi-
ni, hier à l'occasion d'une confé-
rence de presse consacrée au
problème. Révélé le même jour
par le quotidien «La Regione
Ticino», le jugement en question
remonte en fait à octobre 1994.
Néanmoins, les autorités tessi-
noises jugent bonnes les chances
d'obtenir gain de cause dans
cette affaire.

L'histoire qui a mené au ver-
dict américain est déjà fort an-
cienne. Ses débuts remontent à
1966. Alors, une société améri-
caine avait investi 600 millions

de dollars (720 millions de
francs au cours actuel) auprès de
l'Interchange Bank de Chiasso.
Cette somme a disparu après la
faillite de la banque en 1967. Par
la suite, les héritiers des proprié-
taires de la société américaine
ont exigé le remboursement de
l'argent, avec les intérêts. La
banque de Chiasso ayant fait
faillite, la Cour de l'Etat de New
York s'est adressée à l'Office des
faillites et exécutions de Mendri-
sio, demandant la restitution du
capital et des intérêts: 150 mil-
liards de francs suisses, (ats)

Adolf Ogi veut savoir la vérité
Affaire de corruption au sein du Département militaire fédéral

Le cas de corruption au sein du
DMF, révélé vendredi, ne dé-
borde pas sur un cas d'espion-
nage, selon les éléments recueillis
jusqu'ici dans l'enquête. Le DMF
a indiqué hier que les investiga-
tions se poursuivaient et que
«l'enquête sera longue et compli-
quée». Adolf Ogi veut «savoir la
vérité».

Interrogé par le TJ-soir de la Té-
lévision suisse romande, le
conseiller fédéral Adolf Ogi a dit
avoir dès son premier jour au

DMF «demande qu'on me dise
toujours la vérité, même si par-
fois elle ne fait pas plaisir». M.
Ogi a également demandé à
pouvoir influencer toutes les dé-
cisions de nominations de per-
sonnes qui prennent une respon-
sabilité dans le département.

Enfin, «avant que ce cas ne
soit connu», le conseiller fédéral
avait demandé «s'il y avait des
cas de corruption au DMF».
Adolf Ogi a indi qué ne pas avoir
encore reçu toutes les réponses à
cette question. Le chef du DMF

ne s'est pas exprime sur le dé-
roulement de l'affaire révélée
vendredi. «Je veux savoir la véri-
té», a-t-il assuré. «Il y aura des
conséquences dures et il n'y aura
pas de pitié vis-à-vis des per-
sonnes qui sont engagées».
PAS DE RÉVÉLATION
Le DMF s'est borné hier à
confirmer que «des personnes
ont été arrêtées pour présomp-
tion de violation de prescrip-
tions régissant la protection des
informations et pour délits pré-

sumes contre le patrimoine».
Les autorités se voient
contraintes de «s'abstenir de
toute révélation sur le déroule-
ment de la procédure».

Selon le communiqué, Adolf
Ogi a ordonné des enquêtes in-
ternes sur «les modalités de sur-
veillance du projet ainsi que les
contrôles» dans le cadre des cé-
lébrations «Diamant» de 1989.
Sur le plan des prescriptions en
matière de protection des infor-
mations, M. Ogi attend «des ex-
plications sur les concepts appli-

ques dans le domaine de la sécu-
rité».

Par contre, il semble établi
qu 'il ne s'agit pas d'un cas d'es-
pionnage. Urs-Peter Stebler,
porte-parole de l'état-major gé-
néra l, a confirmé les propos du
chef de l'état-major général Ar-
thur Liener, rapportés hier par
le «Tages-Anzeiger».

Une plainte déposée par une
personne privée est à l'origine de
l'affaire. Elle évoquait des
craintes que des secrets mili-
taires aient été violés, (ats)

3 Uj
m

30 janvier 1945 -
Une bombe alliée
tombe à 300 m de la
gare de Chiasso, deux
autres au sud de
l'hôpital. Une autre
bombe est lâchée près
de Stabio, puis deux à
Seseglio. Le lendemain,
une bombe dans le lac
de Lugano, près du
pont de Melide. Ces
actes ne peuvent être
des erreurs, vu que les
croix fédérales sont
arborées presque sur
tous les bâtiments.



Colombie
Tigres pour témoins
Le maire de Bogota, Anta-
nas Mockus, s 'est marié sa-
medi en présence de sept ti-
gres du Bengale comme té-
moins dans une cage dres-
sée sur la piste d'un cirque.
Les deux époux, montés sur
le dos d'un éléphant n'ont
pas réussi à persuader le
prêtre catholique et le rabbin
d'entrer dans la cage avant
que les fauves ne soient
évacués.

Ecosse
Cachalots échoués
Six cachalots sont morts
après s'être échoués dans la
nuit de samedi à dimanche
sur une plage écossaise de
la mer du Nord près d'Aber-
deen. Les animaux mesu-
raient plus de huit mètres et
pesaient pour certains près
de dix tonnes. Des volon-
taires ont tenté en vain de
remettre à l'eau l'un des ca-
chalots trouvé encore en vie.

Allemagne
Muppets dérobés
Des cambrioleurs se sont in-
troduits dimanche soir dans
un musée d'Erfurt (175km
au nord-est de Francfort) où
étaient exposés plusieurs
des Muppets originaux de
Jim Henson. Les voleurs ont
fait main basse sur Ernie et
Bert. La marionnette de
Miss Piggy, la célèbre co-
chonne, a été endommagée,
selon les organisateurs de
l'exposition qui n'ont pas
encore évalué le montant
total du préjudice subi.

Manille
Taximan honnête
La presse philippine ne tarit
pas d'éloges cette semaine
pour un chauffeur de taxi de
Manille, Emilio Advincula,
qui, ayant trouvé par deux
fois dans son véhicule de
l'argent et des bijoux oubliés
par des passagers, les a
scrupuleusement restitués.
Le président Fidel Ramos a
proposé lundi que le chauf-
feur soit reconnu comme
«Philippin exceptionnel» par
le Ministère du tourisme.

Poésie
Brodsky n 'est plus
Le poète d'origine russe Jo-
seph Brodsky est mort di-
manche aux Etats-Unis, sa
terre d'exil, à l'âge de 55 ans,
a annoncé la télévision russe
NTV. Prix Nobel de littéra-
ture en 1987, il était l'auteur
d'«Une halte dans le désert»
(1970), de «La Partie du
discours» (1977) ou plus
récemment d'«Urania»
(1987).

BREVES

L'Hérault sous les eaux
Inondations dans le sud de la France : au moins trois morts

Une région de 100.000 habi-
tants du département méditer-
ranéen de l'Hérault, dans le
sud de la France, est menacée
par les inondations. Ces der-
nières ont fait .trois morts
dans la nuit de dimanche à
lundi. Un plan d'urgence «Or-
sec» a été décrété.

Le préfet de l'Hérault a annoncé
l'évacuation, sur une base vo-
lontaire, de la population par les
secours dépêchés d'urgence à la
suite des fortes pluies qui se sont
abattues sur cette région viti-
cole. Quelque 400 personnes ont
déjà été évacuées dans la nuit.
Un premier bilan officiel fait
état de trois morts, mais d'au-
tres personnes seraient portées
disparues.

«La pluie tombe à raison de
150 millimètres par 24 heures et
le canal du Midi a commencé à
déborder en plusieurs endroits.
Il est encore trop tôt pour parler
de bilan, mais de très nom-
breuses voiries sont inondées.
Une maison a également été em-
portée à Villeneuve de Béziers»,
a ajouté le préfet.

Quatre hélicoptères recher-

Puisserguier dans l'Hérault
Les flots ont envahi les rues de cette ville. Les automobiles ont été balayées comme des fétus de paille. (Keystone- EPA)

chent notamment des riverains
montés sur les toits, coincés
dans leur voiture ou réfugiés sur
des hauteurs au bord des routes
et des champs inondés, ont indi-
qué les gendarmes. En début de
matinée, 350 pompiers, 100
hommes de la sécurité civile et
60 plongeurs ont été mobilisés.
Cent autres plongeurs et un es-

cadron de gendarmes mobiles
étaient attendus en renfort dans
la journée.

DÉCRUE

Si la rivière Orb amorçait sa dé-
crue, deux autres, le Libron et le
Lirou , ont fortement grossi

après l'orage très violent de la
nuit précédente. Les services
météorologiques n'ont pas an-
noncé d'amélioration avant
deux jours. Les eaux du fleuve
Hérault ont commencé à mon-
ter hier matin au niveau d'Agde,
de Montagnac et de Florensac,
également dans le sud du dépar-
tement.

Le premier ministre français ,
Alain Juppé, doit se rendre dans
l'après-midi sur place, a annon-
cé Matignon. Il est attendu à
Puisserguier, village sinistré, et
se rendra ensuite à la sous- pré-
fecture de Béziers, où il rencon-
trera l'état-major de la cellule de
crise.

(ats, afp, reuter)

Les esprits s'enflamment à Moirans
Incendies mystérieux en Franche-Comte: les rumeurs les plus folles

Les rumeurs les plus folles se sont
emparées du village franc-com-
tois de Moirans-en-Montagne, à
la suite d'une série de onze incen-
dies qui ont touché les habitations
d'une même rue. Les spécialistes
de l'occulte et du paranormal af-
fluent vers la bourgade située en-
tre Saint-Claude et Lons-le-Sau-
nier.

Le dernier des onze sinistres sus-
pects a tué deux personnes le 20
janvier. Malgré l'extrême cha-
leur (plus de 1300 degrés) déga-
gée par les étranges flammes
dansantes et dévorantes, les vê-
tements des deux victimes ne
portaient pas de traces de brû-
lures, contrairement à leurs
mains.

Les hypothèses habituelles
pour expliquer les mystérieux

incendies ont été écartées par les
pompiers et la police. Les ex-
perts de l'Electricité de France et
même du Centre à l'Energie ato-
mique n'ont pas non plus réussç,
à percer le mystère.

Depuis une semaine, enrçgis-,;
treurs et capteurs de spécialistes. .
ronronnent dans le «JiiartiéB
mais aucune explication pro-
bante n'a encore été avancée.
Du coup, on prête l'oreille à un
ancien patron pêcheur marseil-
lais qui consacre sa retraite à en-
quêter, écrire et donner des
conférences sur des phénomènes
à la frontière du réel.
DE L'OCCULTE
On a même vu un conseiller gé-
néral du Jura se promener, un
porte-manteau à la main, à la re-
cherche des courants telluriques.

Un sourcier a désigné de sa ba-
guette la maison où va éclater le
prochain sinistre.

Dimanche, la tranquille rue
des Cares bordée de pavillons
est dévètlue le 'Cèntre d'attrac-
tion 4e;,liantey la région. «Les
ftiàisôhs qui brûlent» attirent les¦Curieux, caméscopes ou appa-
reils photo en batterie, qui vien-
nent s'ajouter aux médias occu-
pant le terrain depuis une se-
maine. Les commentaires vont
bon train.

Alors que les spécialistes par-
lent de courants à haute fré-
quence ou de phénomène sem-
blable au procédé des fours à
micro-ondes, les bruits les plus
extravagants parcourent la
commune. Certains parlent des
Maures, à l'origine du nom de la

commune, d'autres de rayons
lasers relayés par satellites, d'au-
tres encore de divinités
païennes. On va même jusqu'à
dire qu'un habitant de la rue au-
rait omis de faire suivre ces fa-
meuses lettres menaçant des
pires ennuis si on refuse de parti-
ciper à une chaîne.

«A Moirans, si on croit au
Père Noël c'est parce que nous
sommes la capitale du jouet,
mais pas du surnaturel», avait
déclaré le maire Jean Burdey-
ron.

Cette intervention faisait suite
à la réception d'une avalanche
de courriers farfelus et de sollici-
tations extravagantes.
À SES FRAIS
Un chercheur du CNRS, Jean
Meunier, est venu à ses frais

pour étayer son explication. Il
affirme que le phénomène est dû
à la présence d'une faille sismi-
que d'où s'échapperait de
l'hydrogène ionisé qui s'enflam-
merait au contact d'objets mér
talliques.

Une théorie appuyée par un
autre spécialiste de l'Institut de
physique du globe à Paris, Pas-
cal Bernard . Les incendies se-
raient la conséquence du «déve-
loppement d'effondrements
dans le relief karstique (calcaire
où domine l'érosion chimique)
de la région».

Cet effondrement «fissure des
poches contenant des gaz de dé-
composition organique brus-
quement connectés à la surfa-
ce», explique cet expert .

(ats, afp)

Voyeurs
pinces

Canton de Zurich

Les jolies clientes d'un centre de
fitness de Waedenswil (ZH)
étaient sans doute loin de se
douter qu'elles étaient filmées
dans les vestiaires et sous la
douche depuis les locaux d'un
commerce voisin. La police can-
tonale zurichoise a saisi une ins-
tallation vidéo ainsi que des en-
registrements. Deux hommes
ont avoué. Le propriétaire du
centre n'est pas impliqué dans
cette affaire de voyeurisme.

La police a procédé à une des-
cente le 10 janvier dernier dans
un petit commerce voisin du fit-
ness. Elle avait été prévenue de
source confidentielle qu'une ins-
tallation vidéo avait été installée
qui devait permettre de filmer
les habituées du fitness.
BUT COMMERCIAL
Le propriétaire du petit com-
merce et son complice, deux
hommes de 37 et 36 ans, ont
avoué. Les enquêteurs pensent
que les prises de vue étaient des-
tinées à être commercialisées. La
police affirme être intervenue
rapidement de telle sorte que ces
agissements illégaux furent
stoppés dès leurs débuts. Elle a
prévenu les femmes qui avaient
été filmées à leur insu, (ap)

Heidi est très convoitée
Mécontentement a Maienfeld aux Grisons

L image de Heidi est très
convoitée. Le village de Maien-
feld (GR), patrie de la fillette des
montagnes, doit lutter pour pré-
server son principal atout tou-
ristique.

Les autorités de Maienfeld es-
timent que l'image de Heidi ne
peut être associée qu 'à leur loca-
lité. Depuis 1880, date où Jo-
hanna Spyri a écrit l'histoire de
la fillette, Maienfeld est considé-
rée comme la patrie de Heidi , af-
firme le président de la com-
mune, Christian Mohr , dans la

«Bùndner Zeitung» de samedi.
Mais certains se sont emparés de
cette image de marque. En 1978,
le directeur de l'Office du tou-
risme de St-Moritz, Hanspeter
Danuser, a déposé la marque
«Heidi/Heidiland» auprès de
l'Office fédéral de la propriété
intellectuelle et l'a utilisée com-
me slogan publicitaire. Depuis,
St-Moritz a changé de slogan,
non sans accorder récemment à
la station de Bad Ragaz le droit
d'utiliser la marque «Heidi/Hei-
diland» . (ats)

Mort d'un pionnier
Conquête de 1 espace par 1 ex-URSS

Mikhaïl Rechetniov, qui a éla-
boré les fusées et les satellites
grâce auquels l'Union soviéti-
que est longtemps demeurée à la
pointe de la conquête de l'es-
pace, est mort à l'âge de 71 ans.

Selon l'agence ITAR-Tass, il
est décédé vendredi au centre de
recherche nucléaire secret Kras-
noyarsk-26, en Sibérie orientale,
où il avait installé son bureau
d'études.

Né dans une famille paysanne
ukrainienne, il avait fait ses

études à l'Institut aéronautique
de Moscou avant de travailler
sous l'autorité du pionnier de la
recherche spatiale Sergei Koro-
liov, dont il devint l'adjoint. En
1959, il devait créer en Sibérie le
bureau d'études qu'il dirigea
jusqu 'à sa mort .

C'est de ce bureau que sont
sorties les fusées porteuses Cos-
mos utilisées pour la plupart des
vols spatiaux soviétiques ainsi
qu'une trentaine de satellites-es-
pions ou de communications.

(ap)

Etats-Unis: il avait tué un lutteur

Les policiers n'ont eu qu'à couper
le chauffage pour faire sortir
John du Pont de sa tannière. Ac-
cusé du meurtre d'un champion
olympique de lutte, l'héritier du
géant américain de la chimie du
Pont de Nemours (photo Keys-
tone-AP) a pu être arrêté di-
manche soir sans violence alors
qu'il sortait de son domicile pour
réparer la chaudière.

John du Pont, arrière-petit-fils
de E.I. du Pont, l'industriel
français qui devait fonder le
groupe américain du Pont de
Nemours, s'était barricadé seul
dans sa chambre du 1er étage de
sa résidence de Newtown
Square en Pennsylvanie après
avoir apparemment tué le lut-
teur Dave Schultz, 36 ans, qui
entraînait le club de lutte de la
société du Pont et se préparait
pour les Jeux olympiques d'At-

lanta . Depuis le début , les 75 po-
liciers qui encerclaient la rési-
dence, dans la banlieue de Phila-
delphie, avaient choisi de négo-
cier plutôt que de donner
l'assaut.

Les négociations, qui ont
duré plusieurs heures, ont été
rompues dans la nuit de vendre-
di à samedi. Les forces de l'ordre
pouvaient voir le forcené aller et
venir, mais elles n'ont pas essayé
d'approcher de la propriété.
UN EXCENTRIQUE
Les policiers ont coupé le chauf-
fage vendredi soir et, au cours
des négociations, ils ont encou-
ragé John du Pont à réparer sa
chaudière, tout en niant être à
l'origine du problème. Le sus-
pect, qui refusait de se laisser at-
tirer à l'extérieur, s'est finale-
ment décidé à sortir alors que le
froid avait envahi la maison.

John du Pont a été inculpé de
meurtre et écroué en attendant
sa comparution devant un ma-
gistrat , jeudi.

John du Pont , qui fait partie
de la centaine d'héritiers de Du
Pont de Nemours, avait une ré-
putation d'excentrique. Selon
ses proches, il abusait des dro-
gues et de l'alcool et se prome-
nait dans sa propriété armé jus-
qu'aux dents, parfois même à
bord de son char personnel, (ap)

Du Pont s'est rendu
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30 janvier 1649 -
Né en 1600, Charles 1er
d'Angleterre meurt
décapité, après avoir été
condamné par une haute
cour de justice. Poussé
par son favori Buckin-
gham, H vira au despo-
tisme et mécontenta
rapidement l'opinion.
Durant 11 ans, H gou-
verna sans Parlement:
Rétabli en 1641, ce
dernier publia la «grande
remontrance» repro-
chant tous les actes
illégaux du roi; ce qui
déclencha la guerre
civile, que Charles 1er
finit par perdre.



I IFREC:

La toute jeune société IFREC (In-
formatique, formation et
conseils) vous garantit un ticket
pour le monde de l'informatique.
Enseignement, matériel et
conseils: mais qu'attendez-
vous...

une école d'informa-
tique qui respecte
votre propre rythme

Edito &

TOUS LES CHEMINS
MÈNENT A CD-ROM

Le numérique en réseau plutôt
que sur support personnel? La
télévision interactive ou l'ordi-
nateur personnel en ligne? Le
CD-ROM renforcé, le CD-I, la
cartouche, ou....
Alors que les grands travaux et
les virages à négocier rendent
nerveux les producteurs du cy-
bermonde, le consommateur se
dore au soleil du CD-ROM. L'an
dernier, la Suisse a quasiment
trip lé sa consommation de
disques multimédias, comme le
montre la récente étude réalisée
par l'agence bâloise spécialisée
ZDM. Près de 350 000 CD-ROM
vendus, pour un chiffre d'af-
faires avoisinant les 22 millions
de francs en 95 (120 000 pièces
pour 8,4 millions en 94), c'est le
tableau de chasse très tempo-
raire d'une industrie vorace, el
c 'est peu dire...
Bien sûr, le CD-ROM gagne du
terrain à la Chaux-de-Fonds
comme ailleurs. La croissance
des ventes est constante, et Noël
fut l'occasion particulière d'une
explosion des tiroirs-caisse pas
si virtuelle que ça. Déboursant le
p lus souvent entre 60 et 150
francs par galette, le Chaux-de-
Fonnier a évidemment ses pé-
chés mignons: «Le Roi lion»,
«MYST», la formation multimé-
dia sur Excel 5 ou Word 6, le
dico-encyclopédique Hachette,
la visite guidée du Louvre, les
utilitaires («Votre agenda»,
«Votre carte de visite», etc).
Etonnamment, on se dispute
«Les vins de France», mais pas
«Léonard de Vinci» ni «Van
Gogh».
A CD-ROM, tout le monde es\
visé, et beaucoup sont touchés:
les petits et les grands, les pro-
fessionnels comme les mères de
famille. Et pour cause, les sni-
pers du cybermonde n 'oublient
heureusement personne,
lorsqu 'ils 'agit de mettre enjoué.
Ils pensent à nous tous et à qui
veut se perfectionner en langue,
suivre le guide dans l'apprentis-
sage du logiciels X ou Y, se p lon-
ger dans la culture ou la gastro-
nomie, jouer — intelligemment
ou non -, travailler ou paresser,
s 'informer, se diriger, chercher
la confirmation, répondre à la
question...
Bref, comme dirait l'autre, ils
sont fous C(D)-ROMains!

Pierre-François BESSON

Avec l'aimable collaboration de la Li-
brairie Reymond (ABC).

L'anglais? Une question de survie
estiment les étudiants
du Wall Street Institute

Reposant sur trois
éléments, à savoir
un entraînement in-
dividuel entière-
ment adapté au pro-
fil de l'étudiant, le
recours à la techno-
logie interactive du
CD-ROM, et le sou-
tien critique d'un
professeur de
langue maternelle
anglaise, la mé-
thode du Wall Street
Institute se fonde sur
l'imitation. Une ap-
proche d'immersion
qui fait ses preuves
au jour le jour. Les si-
gnaux émis par les
400 étudiants abon-
nés au centre de
l'Avenue Léopold-
Robert 9 ne disent
pas autre chose,
comme le laisse en-
tendre ici le direc-
teur du Wall Street
Institute pour le can-
ton. Jean Matter
nous livre son expé-
rience, lui qui fonc-
tionne au quotidien
à leurs côtés.

- En cette fin de siècle el
comme certains signes peu-
vent le laisser penser, l'anglais
est-il réellement devenu une
question de survie, au moins
économique?
- Selon les étudiants, la chose
est entendue. Auparavant, il
s'agissait plutôt d'un avantage,
l'anglais était à nos portes. Au-
jourd'hui , le cheval de Troie est
dans la place, et ceux qui veu-
lent - et doivent - aller de
l'avant réalisent toute la néces-
sité de maîtriser une langue
fonctionnant comme princi pal
mode de communication dans le
monde.

- Quelle est le type de de-
mandes auxquelles vous avez
à répondre à Wall Street Ins-
titute?
- D'abord , on constate que nos

étudiants ont recours à nous
pour des motifs aussi bien pro-
fessionnels, qu'en vue de
voyages ou pour leur pur enri-
chissement personnel. Leurs
motivations tiennent primo de la
volonté de travailler sur soi et de
s'améliorer. Il s'agit ensuite
pour eux de maîtriser les outils
de communication essentiels à
la vie en société, et en particu-
lier l'anglais. Le profil des étu-
diants couvre toute la gamme
des habitants de cette ville.
Deux tiers sont des gens qui tra-
vaillent, et suivent notre mé-
thode soit à titre strictement in-
dividuel, soit dans le cadre de
leur entreprise. A cet égard, il est
intéressant de constater que les
entreprises, pesant le plus sou-
vent très attentivement le pour
et le contre et testant compara-
tivement plusieurs méthodes, eh
bien, que ces entreprises éta-
blissent avec nous une vériable
relation de partenariat. Elles
sont toujours plus nombreuses à
nous faire confiance. Car ce qui
les intéresse avant tout, c'est la
rapidité des résultats. Les pro-
grès doivent en tout premier lieu
être effectifs et rapides!

- Vous nous parliez du profil
de vos étudiants...
- Oui, donc deux tiers tra-
vaillent, quinze pour cent sont
en formation, les autres sont des
retraités, des mères de famille
ou autres, en clair des gens qui
choisissent des loisirs actifs.

- Et que répondez-vous à celui
qui vous dit que l'anglais est
une langue trop difficile pour
lui?
-Je lui renvoie la question: l'ap-
prentissage de votre langue ma-
ternelle fut-il si fastidieux que
cela? Ou plutôt facile et spon-
tané...

Le grand avantage avec les
langues, c'est que chacun parle
la sienne. Dès le moment où
vous optez pour une méthode
qui met à contribution le méca-
nisme de l'acquisition de la
langue maternelle , vous êtes sur
la bonne voie.

Et ceux qui mettent en pra-
ti que cette approche se décou-
vrent rapidement tout à fait ca-
pables d'apprendre , à condition
d'avancer à leur rythme, d'ac-
cepter les répétitions néces-
saires, tout en jouant le jeu de la

multimethode.
- Très bien, mais qu'est-ce-
qui vous prouve son efficacité,
lorsque vous achetez une mé-
thode d'anglais?
-C'est très simple, lorsque vous
achetez une veste, vous l'es-
sayez. C'est la même chose au
Wall Street Institute!

Vous avez la possibilité de
tester en toute quiétude l'école,
ses programmes sur mesure, son
ambiance, bref sa méthode.

- Et quels sont vos concur-
rents?
-Nous n 'en avons pas vraiment.
La seule concurrence réelle,
c'est la légende qui veut qu'il
suffise d'être dans le pays pour
apprendre sa langue.

Nombreux sont ceux qui ,
ayant effectué un stage linguis-

tique , en reviennent désillusion-
nés.

Ils y auront souvent davan-
tage parlé français ou suisse-al-
lemand qu'anglais!

Le séjour linguisti que n 'esl
donc pas d'office la meilleure
façon d'apprendre une langue.
Autre croyance à bannir: l'ap-
prentissage par la traduction
systématique...

- Mais quelle est véritable-
ment votre offre spécifique?
- Chez nous, l'étudiant apprend
en développant son potentiel ,
son oreille , sa mémoire et ses
structures de communication.
Les progrès sont mesurés régu-
lièrement par ordinateur , et l'on
ne passe pas à la leçon suivante
avant que ne soit assimilée la
précédente. L'horaire est libre ,

1 étudiant travaille a son rythme,
il met en place les structures
grammaticales de façon sponta-
née, le tout bien sûr sous la hou-
lette avisée de professeurs qua-
lifiés , de leurs conseils et d'un
suivi constant. Dans le même
ordre d'idée, les répétitions sont
gratuites et se font aussi fré-
quentes qu 'il est nécessaire. Le
cours peut être prolongé ou ac-
céléré sans supplément de prix.
En un mot, nous garantissons un
résultat. Qui dit mieux?!

• Pour en savoir p lus, un ma-
nuel a été mis au point par les
fondateurs de la méthode Wall
Street en Suisse,
il s 'intitule «Les 7 secrets de la
réussite», et peut être com-
mandé gratuitement à l 'école ,
au tel. 039/23 55 30.

Depuis le 4 décembre dernier,
Mauron Voyages est établi au nu-
méro 40 de l'avenue Léopold-Ro-
bert. Un emplacement idéal pour
mettre le monde à vos pieds

Mouron Voyages mue
pour vous et c'est tant
mieux!

Elles sont deux mais font déjà
l' admiration de tous. Voici la
toute nouvelle Justy en 4 x 4, et
la voiture familiale par excel-
lence: le Voyager nouvelle gé-
nération.

Le garage
Emil Frey SA pose
ses nouveaux
jalons



C'est unique j f

Non, elle n'est pas la
plus petite de la
gamme Subaru,
mais tout de même.
La nouvelle Justy, en
version trois et cinq
portes, vient d'arri-
ver sur le marché
avec son look mo-
derne et des perfor-
mances techniques
améliorées.

Outre son moteur 4 cylindres et
ses 1300 cm3, elle dispose do-
rénavant d'une traction quatre
roues permanente, a'une direc-
tion assistée et d'un airbag pour
le conducteur; autant d'élé-

ments qui la mettent a la portée
de toutes les générations de
conductrices et conducteurs . Au
garage Emil Frey SA à La
Chaux-de-Fonds, l'essayer
c'est l'adopter.
Double championne du monde
(pilote et marque) avec son Im-
preza-Rallye, Subaru est tou-
jours en Suisse le leader du 4 X
4; un système considéré comme
fiable et performant.
Forte d'une réputation qui lui
sied comme un gant, elle a voulu
faire encore mieux en fabri-
quant cette Justy à l'allure plus
dynamique, tout en lui appor-
tant la sécurité, le confort et la
solidité nécessaires en toutes
circonstances.
Ces innovations se manifestent

notamment dans la conception
de son train roulant , qui permet
un déplacement tout en sou-
plesse sur n 'importe quel revê-
tement, son habitacle spacieux ,
un grand coffre à bagages et une
protection latérale dans les
portes. Par ailleurs, cette voiture
possède une particularité sup-
plémentaire absolument in-
édite.

Contrairement aux roues avant,
les roues arrière ne sont pas en-
traînées avec la même puissance
motrice, celle-ci se calquant sur
la situation présente du terrain
ou de la chaussée. Dernier atout
et pas des moindres, de récentes
statistiques ont démontré que
les véhicules Subaru n'ont que
très peu de pannes.

La 4x4 de toutes les générations

La nouvelle agence Mauron Voyages met le monde à vos pieds
Coup de cœur ̂

Inutile de chausser
vos bottes de sept
lieues pour gagner
l'agence Mauron
Voyage.

Le 4 décembre dernier, ce gé-
néraliste de choc a fait sa révo-
lution.
Fini le bureau exigu d'antan, la
petite agence fondée en 87 est
devenue grande, installée au-
jourd'hui au 40 de l'Avenue
Léopold-Robert.
L'emplacement idéal pour la
mission qu'elle s'est choisie.

Spacieux, confortables et lumi-
neux, les nouveaux locaux sont
conçus à l'intention de la clien-
tèle.
Tout est mis en œuvre pour per-
mettre aux quatre spécialistes
employés ici de choyer le
moindre souhait , de répondre au
plus près des besoins, de concré-
tiser vos rêves...
Voyage individuel ou à la carte,
voyage d'affaire ou de groupe,
l'agence ne fait pas mystère de
sa vocation: répondre à toutes
les exigences.
Des moyens conséquents sont
mis en œuvre à cet effet, Mau-

ron Voyages s étant récemment
porté en pointe de la technique
(émission de billet, équipement
informatique impression-
nant...).
Au plan humain, un team jeune
et dynamique fait prendre la
sauce depuis un bout de temps
déjà! Et puisque un départ, cela
se prépare, l'agence intègre do-
rénavant une boutique d'acces-
soirs divers souvent très utiles,
de même qu'une librairie géné-
reusement fourme en guides
de voyage, en cartes, ...en ex-
cuses pour s'envoler!
Les locaux de cette agence j ilus ''

que jamais à la page compren-
nent également une salle de pro-
jection vidéo.
Mieux, parfaitement acces-
sibles aux handicapés (entrée à
l'arrière), Mauron Voyages leur
offre des toilettes spécialement
adaptées, voulues publiques
sans autre forme de procès.
L'inauguration officielle du
site, fixée au 9 mars prochain,
donnera l'occasion d'un

1 concours de films vidéo et de
diapositives, avec un voyage pa-
risien à la clé.

' Mauron Voyages balise le
•'monde à votre intention...

Confort absolu
jusque dans
les moindres détails

C'est bijou V

Pionnière absolue
en matière de mo-
nospaces, la firme
américaine Chrysler
lance son tout nou-
veau Voyager, «la»
voiture familiale par
excellence.

Disponible dans une
bonne dizaine de
modèles - court
ou long, 4 X 4
ou turbodie- 

^41
sel et quatre Jgj£
motorisa- ¦
tions - ses
concep-
teurs ont
misé sur la ^B
sécurité et le
confort des pas-
sagers, tout en offrant, a
l'intérieur de l'habitacle, une
place qui ferait pâlir le plus exi-
geant des voyageurs. Le garage
Emil Frey SA à La Chaux-de-
Fonds vous propose de l'es-
sayer.
Lancé sur le marché il y a douze
ans, le premier Chrysler Voya-
ger a considérablement modifié
le paysage automobile améri-
cain. En moins d' une année,
cette véritable révolution auto-
mobile s'est répandue bien au-
delà des frontières des Etats-

Unis. En 1996, ce véhicule, fa-
briqué en Autriche selon des
idées nouvelles, connaît une
deuxième révolution. Chaque
élément essentiel a été repensé
selon les derniers développe-
ments technologiques.
Il a résulté de ces recherches un

Voyager plus

sur,
plus séduisant, plus écono-
mique, plus spacieux et amé-
lioré jusque dans ses moindres
détails. Voyons plutôt.
Une de ses premières et essen-
tielles qualités, c'est l'assurance
d'une protection optimale de
tous ses occupants. Ces normes,
qui aujourd'hui font autorité , se
manifestent par la présence d' un
système ABS permettant un
comportement neutre lors d' un

freinage d urgence, d'une cel-
lule occupants bénéficiant de
renforts spéciaux et de barres de
protection latérale intégrées à
toutes les portes, ainsi que d'air-
bags pour conducteur et passa-
ger avant, en plus des ceintures
de sécurité à trois points.
Innovation de taille, la
deuxième porte latérale coulis-

sante facilite l'accès aux
ces centrales et ar-
rière, autant que le

chargement des
marchandises.
Fidèle à lui-
même, le
Voyager dis-
pose toujours
de sept places.
Pratique, l'es-
pace intérieur

du nouveau mo-
^¦yyy dele est modu-
^^•t' lable rapidement

et sans effort. Pour
cela, il suffit de suppri-

mer la banquette arrière. Ainsi,
plus de bagages encombrants.
Ils trouvent aisément leur place
dans l'impressionnant coffre du
véhicule. Et pour les «bricoles»,
il existe d'innombrables casiers
de rangement, des poches laté-
rales; et même des supports de
boissons.
Décidément , ils ont pensé à tout
ces Américains!

Avec IFREC, l'informatique
s'adapte enfin
à votre rythme propre...

C'est tout neuf £j

Pour beaucoup, l'in-
formatique fait
peur, coûte cher et
reste inutile. A ceux-
là, une adresse est
d'office prescrite:
IFREC (Informatique,
formation et
conseils), avenue
Léopold-Robert 6, à
La Chaux-de-Fonds.
Ils en retourneront
leur veste vite fait!

IFREC (Informatique , forma-

tion et conseils), lancée en tout
début d'année par un jeune Mon-
tagnon formé à l'Ecole d'ingé-
nieur de St-Imier, met le monde
des ordinateurs à votre portée.
Et cela à tous et pour tous les ni-
veaux.

Au plan purement matériel ,
l'entreprise de Raphaël Grand-
jean commercialise la vaste
gamme des produits «No
name», ainsi que la marque
Canon. Elle se voit également
créditée du statut de Business
associated IBM. Sans compter
les logiciels...
Ici , l'accent est porté sur la clien-
tèle, c'est-à-dire vous! Livrai-

son, installation et dépannage à
domicile proposés par des pro-
fessionnels patentés, l'usage,
chez IFREC, veut que chacun
soit traité dans sa spécificité. De
la prise de contact au suivi. Au-
delà de l'aspect technique, la so-
ciété assure toute une série de
cours, encore appelée à être
complétée. Mais l'acquis est
d'ores et déjà de grande valeur:
la formation, personnalisée à
l'optimum, vous garantit une in-
formatique abordée à votre
rythme. Introduction à l'infor-
matique, Windows 3.11, Win-
word 6 et 7, Excel 5 et 7, Win-
dows 95: autant de cours quasi
individuels - avantage décisif
dans ce type d'apprentissage! -,
proposés par groupe de six per-
sonnes. Et cela sur des plages-
horaire qui n'autorisent plus
l'excuse classique: «je n'ai pas le
temps, et avec les horaires qu 'ils
proposent...».
Assumés par des professeurs
qualifiés , professionnels des or-
dinateurs, ces cours débouchent
sur un certificat, utile dans un
monde toujours plus informa-
tisé. Nombre de clients ont déjà
fait appel à IFREC. Et vous?

• IFREC.
av. L.-Robert 6,
2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. 039/ 28 60 28.
Fax: 039/ 28 62 38.
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A louer au Locle
Progrès 19

Cuisine agencée
Loyer: Fr. 430-,
charges non comprises
Libre tout de suite

J.-J.-Huguenin 31

Cuisine agencée
Loyer: Fr. 400-, plus charges
Libre tout de suite

J.-J.-Huguenin 37

Conviendraient comme bureaux
ou cabinet médical
, Loyer à discuter en fonction
des aménagements
Libres tout de suite

Cuisine agencée habitable
Loyer: Fr. 580.-, plus charges
Libre tout de suite

Loyer Fr. 100-
Libre tout de suite

UNPI 
UNION NEUCHÂTELOISE

DES PROFESSIONNELS DE LÏMMOSIUER
* 28-40356

JOOURSJLP
26/01 23 /0f

SPI 2090.48 2093.71
SMI 3191.40 3198.20
Dow Jones 5271.75 5304.98
DAX 2432.93 2446.05
CAC 40 1966.73 1980.68
Nikkei 20663.80 20589.20

Crédit Suisse 3 6 "mniii. iiliw> _ 
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Comptes à terme
de Fr. lOO'OOO-à
Fr.500'000- 1.12 1.12 1.1!

3ans Sans San:

Oblig. de caisse 2.50 3.25 3.7!
Banque Nationale Suisse
Rendement moyen des obligations
de la Confédération 4.09 4.1_

Taux Lombard 3.87 3.6!

Euro-Marché à partir 3 s 12
de Fr. tOO'000.- m°is mois mDIS

CHF/SFr 1.62 1.62 1.62
USD/USS 5.31 5.18 5.06
DEM/DM 3.18 3.12 3.12
GBP/£ 6.18 6.00 5.93
NLG/HLG 2.93 2.93 2.93
JPY/YEN 0.37 0.43 0.5C
CAD/CS 5.18 5.18 5.2E
XEU/ECU 4.62 4.56 4.5C

Maintenant
fini les

taxes, frais
et commis-
sions sur

votre
compte.

©ë^mïpsmj JB
Le système de comptes
intelligent avec service

téléphonique permanent.
Pour vous en convaincre:

tél. 1556868.
BH______K_____nRH9

¦ -. ¦m: ,-,

26/01 29/01

Adia p 210 207
> Agie n 78.5 79.5
' Alusuisse p 925 925
¦ Alusuisse n 922 921
i Amgold CS. 126.25 126.5

Ares Scrono 860 865
Ascom p 1160 1160
Attisolz n 610 615
Banque Coop 900 890d

[ Bâloise n 2420 2400
, Baer Holding p 1220 1224
I BB Bio.ech 3120 3140

BBC p 1358 1367
Bernoise Ass. n 1230 1225
BK Vision p 1460 1468

: Bobst p 1900 1850d
' Buehrle p 106 108
: Bûcher Holding p 780 780

CFN 525d 530d
1 Ciba-Geigy n 1002 1015
1 Ciba-Geigy p 992 1012

Clariant n 384 385
1 Cortaillod p 540 540

CS Holding n 111.5 110.75
Electrowatt p 420 420
Elco Loser n 500 507
EMS Chemie p 5080 5100
Fischer p 1450 1450
Fischer n 280(1 280
Forbo n 491 490
Fotolabo p 495 500
Galenica n 358 368
Hero p 535t 550
Héro n 132 132a
Hilti bp 900 900
Holderbank p 865 870
Immuno 655 650
Interdiscount p 87 86.5
Jelmoli p 530 522
Kaba Hold. n 558 551
Kuoni N 19501 1960
Landis 81 Gyr n 945d 945d
Lindt Spriingli p 19500 19600
Logitech n 116d 118t
Mercure n 264 264
Michelin 535 535
Motor Col. 2130 21701
Môvenpick p 413 ' 410
Nestlé n 1256 1256
Pargesa Holding 1450 1440d
Pharmavision p 5950 5930
Phonak 1070 1020
Pirelli p 132 131
Publicitas bp 1050 1050d
Publicitas n 1080 1085
Rentch Walter 182 185a
Réassurance n 1171 1195
Richement 2005 2035
Rieter n 370 365

26/01 23/01

Roche bp 8750 8695
Roche p 16050 16000
Rorento CS. 69.75 70
Royal Dutch CS. 162.5 166.25
Sandoz n 1039 1040
Sandoz p 1037 1042
Saurern 500 490
SBSI bp 370d 370d
SBS n 213 212.5
SBS p 427 425
Schindler n 1310 I3!0d
Schindler bp 1280 1295
Sibra N 191 191
SIG P 2540 2570
Sika n 275 276
Sika p 46d 46
SMH p 695 695
SMHn 151.5 155t
Sulzer bp 712 715
Sulzer n 740 755
Surveillance n 430d 430d
Surveillance p 2295 2290
Swissair n 988 970
Swissair bj 140d 140d
UBS n 268 266
UBS p 1239 1239
Tege Montreux 48.5 50
Von Roll p 23.5 23
Winterthur n 759 756
Winterthur p 762 759
Zurich n 318 316

Astra 22.5 22.4
Calida 810d 810d
Ciment Portland 620d 620d
Danzas n 1230 12201
Feldschlds. p 3000of 2750d

ABN Amro 74.5 73.6
Akzo 179.5 179.7
Royal Dutch 228 230
Unilever 239.1 239

Canon 2060 2010
Daiwa Sec. 1540 1540
Fuji Bank 2370 2360
Hitachi 1040 1040
Honda 2250 2280
Mitsubishi el 1220 1240
Mitsubishi Heavy 843 838
Mitsubishi Bank 2390 2350
Mitsui Co 935 937
NEC 1270 1270
Nippon Oil 600 599
Nissan Motor 849 830
Nomura sec 2210 2200

26/01 23/01

Sanyo 639 630
Sharp 1670 1660
Sony 6300 6300
Toshiba 835 833
Toyota Motor 2270 2290
Yamanouchi 2280 2280

Amgold 69.375 68.5
AngloAM 49.875 49.375
B.A.T. 5.71 5.695
British Petrol. 5.205 5.25
British Telecom. 3.565 3.52
BTR 3.29 3.25
Cable & Wir. 4.34 4.32
Cadbury 5.33 5.35
De Beers P 22.5 22.3125
Glaxo 9.06 9.132
Grand Metrop. 4.46 4.49
Hanson 2.035 2.045
ICI 8.025 8

AEG 161.5d 164.7d
Allianz N 2886 2885
BASF 346.7 349.5
Bay. Vereinsbk. 44.47 44.35
Bayer 433.5 439.8
BMW 828 839.5
Commerzbank 343.3 345.5
DaimlerBenz 807.5 819
Degussa 526 535
Deutsche Bank 72.38 73.4
DresdnerBank 38.6 39.35
Hoechst 432.8 429.5
MAN 427 435.5
Mannesmann 514.8 517
Siemens 839 839.5
VEBA I 65.45 65.4
VW 532.5 532

AGF 146.2 143.3
Alcatel 441.7 440.6
BSN 798 801
CCF 65 65.2
Euro Disneyland 12.9 13.15
Eurotunnel 6.35 6.25
Gener.des Eaux 546 557
L'Oréal 1399 1410
Lafarge 323.6 333.7
Total 345.8 351.7

Abbot 40.25 40.25
Am Médical 29.75 29.875
Amexco 43.125 43.5
Amoco 70.25 70.75
Apple Computer 30.625 29.125

26/01 23/01

Atlantic Richfield 113.125 114.5
ATT 64.75 65.75
Avon 77.375 77.5
Baxter 44.875 44.5
Black 81 Decker 31.875 30.75
Boeing 76.75 77.125
Bristol-Myers 86.75 87.25
Can Pacific 18.75 18.875
Caterpillar 62.25 63.875
Chase Manh. 65.75 68.125
Chevron Corp. 52.5 52.625
Citicorp 70.125 71.75
Coca-Cola 74.5 74.25
Colgate 71.375 71.75
Compaq Comput 46.75 46.375
Data General 15.75 15.75
Digital 71.125 71.75
Dow Chemical 71 71.75
Dupont 74 75
Eastman Kodak 71.25 71.125
Exxon 79.75 79.25
Fluor 66.875 67
Ford 29.25 29.125
Gen. Motors 51.125 52.375
General Electric 75.5 74.875
Gillette 53.125 53.125
Goodyear 45.75 46.5
Hewl.-Packard 83.5 83.375
Homestake 18.75 19.125
Honeywell 48.25 48.125
IBM 104.875 106.5
Intern. Paper 39.25 39.75
ITT 25.125 25.875
Johns. & Johns. 93.25 94.25
Kellog 75.625 76.25
Lilly Eli 52.875 53.5
Merck 67.875 68.875
Merrill Lynch 53.375 54.625
MMM 65.25 65.125
Mobil Corp. 110.125 110.875
Motorola 53.25 53
Pacific Gas & El. 27.75 27.625
Pepsico 59.125 60.125
Philip Morris 92.75 93
Procter 81 Gambl. 87 85.375
Ralston Purina 61.875 62
Saralee 32.875 33.125
Schlumberger 67.125 68.375
Scott Paper
Sears Roebuck 39.875 40.75
Texaco 79.375 80.125
Texas Instr. 47.625 46.75
Time Warner 40.625 40.75
UAL 156.5 156.5
Unisys 6.875 7.375
Walt Disney 60.875 61.75
WMX 29.375 29.25
Westinghouse 19.5 19.625
Woolworthouse 11.25 10.875
Xerox 121.875 119.875
Zenith 6.375 6.625

26/01 23/01
Credis Investment Funds

MMFCS 1431.82r 1431.83e
MMFDM 1883.69r 1883.7e
MMFEcu 1517.26r 1517.27e
MMFFF 6758.94r 6758.95e
MMFFIh 1286.98r 1286.99e
M MF Sfr 6157.31 r 6157.32e
MMFUS 1949.9r 1949.91e
S+M C Sz Sfr 228.05r 232.6e
Eq Fd Em M 1059.08r 1059.09e
Eq Fd LAUS 863.68r 863.69e
Eq FdCEDM 1025.88r 1025.89e
Eq Fd C USA 1346.27r 1346.28e
Cap 1997 DM 1960.52r 1960.53e
Cap 2000 DM 1676.39r 1676.39e
Cap 2000 Sfr 1720.96r 1720.97e
BFd DM B 1618.23r 1618.24e
BFd FF B I201.38r 1201.39e
BFd£B 847.47r 847.48e
BFd CS B 1389.17r 1389.18e
CS Pf lnc Sfr A 1023.56r 1023.57e
CS Pf lnc Sfr B 1094.6r 1094.61e
CS Pf Bld Sfr 1C.79.3r 1079.31e
CS PfGrwth Sfr 1002.7r 1002.71e
CS E Blue-Ch a 218.58r 268.75of
CS E Blue-Ch b 231.29r 235.93e
CS GermFa 191.63r 195.47e
CS GermFb 205.49r 209.61e
CS Gold Val Sfr 158.66r 161.84e
CSJap Megat 192.69r 196.55e
CSTigerFFS 1518.65r 1549.05e
CS EU Valor Sfr 237r 242e
CSAct. Suisses 914r 932.5e
CS BdValorDM 121.82r 123.04e
CS Bd Valor Sfr 117.4r 118.55e
CS Bd Valor USS 125.07r 126.32e
CS ConvVaI Sfr 167.25r 168.95e
CS F Bonds Sfr 89.25r 90.25e
CS Ecu Bond A 96.33r 97.3e
CS Ecu Bond B 178.96r 180.76e
CS Gulden Bond B 159.38r 160.98e
CS Eur Bond A 212.83r 214.97e
CSEur Bond B 334.73r 338.09e
CS EurorealDM 101.09r 106 2e
BPS P Inc Sfr 1169.79r 1169 8e
BPS P I/G Sfr 1189.06r 1189.07e
BPS P G Sfr 1177.18r 1177.19e
BPS P I/G DM 1270.57r 1270 58e
BPS P G DM 1281.69r 1281.7e

Divers
Obligestion 100d 100.75of
Multibond 81.78. 82.6e
Bond-lnvest 114.1r 114.11e
Germac 265r 269e
Globinvest 115r 116.5e
Ecu Bond Sel. 113.47r 114.61e
Americavalor 458.13r 462.76e
Valsuisse 737.9r 745.4e

Achat Vente

USA 1.16 1.25
Angleterre 1.76 1.88
Allemagne 80 82.5
France 22.95 24.25
Belgique 3.84 4.04
Hollande 71 74
Italie 0.073 0.078
Autriche 11.3 11.8
Portugal 0.74 0.82
Espagne 0.91 1.01
Canada 0.84 0.92
Japon 1.08 1.18

Devises jusqu'à Fr. SO'OOO.-

USA 1.194 1.228
Angleterre 1.794 1.846
Allemagne 80.3 82
France 23.32 23.82
Belgique 3.907 3.987
Hollande 71.65 73.25
Italie 0.0744 0.0764
Autriche 11.42 11.66
Portugal 0.7665 0.7915
Espagne 0.9425 0.9725
Canada 0.866 0.89
Japon 1.115 1.149
ECU 1.467 1.499

OR
SOnce 406 406.5
Lingot 15650 15900
Vreneli 20.- 88 98
Napoléon 86 96
Souver new 95.19 98.59
Souver oid 94.78 98.17
Kruger Rand 485 500

ARGENT
S Once 5.51 5.53
Lingot/kg 208 223

pumm
Kilo 16100 16350

Convention Or
Plage or 16100
Achat 15730
Base argent 260

Source

:*HTELEKURS
Transmis par Consultas SA, Lausanne

(Cours sans garantie)

La Chaux-de-Fonds

Rue de l'Etoile 1
A louer tout de suite

1 pièce
Au 6e étage.

Avec cuisinette et salle de bains/WC.
Pour traiter:

V̂^dERDr SOCIÉTÉ DE
^k# GESTION ET IMMOBILIÈRE
^P̂  1005 LAUSANNE, rue Marterey 34

Téléphone 021/323 99 31
„,*«« Fax 021/323 99 12
22-376038

^^UOUER

STUDIO
N uma-D roz 208 Fr. 435.-+Fr. 40.-

2 PIÈCES
D.-P- Bourquin 21 Fr.475.-+Fr. 70.-
Combe-Grieurin 37b Fr. 400- + Fr. 100.-
Numa-Droz 202-206 Fr.600.-+Fr. 70.-

3 PIÈCES
Numa-Droz 208 Fr. 900- + Fr. 120-

BUREAUX
PI de l'Hôtel de ville Fr. 1100.- + Fr. 130-

CHAMBRES-STUDIOS
BT-Savoye dès Fr. 350- ch. comp.

4 PIÈCES
B.-Savoye dès Fr. 1050- ch. comp.

29*39752

A louer me Jacob-Brandt 6
à La Chaux-de-Fonds
Grand VA pièces

entièrement rénové, cui-
sine agencée. 2 salles

d'eau. Libre tout de suite.
Fr. 900- + charges.

Gérance Peruccio
Mlle Grùn

9 039/31 1616
241-67104

GNE IWS 78

A vendre à Villiers/Val-de-Ruz,
situation dégagée

3350 M3
DE TERRAIN

À BÂTI R
pour immeuble, taux d'occupa-
tion du sol: 30%, plan de quartier
prochainement sanctionné,
dossier à disposition.

Tél. 038/24 77 40 - Fax 038/24 77 04

en collaboration avec
Gôhner Merkur SA

248-180392

LA CHAUX-DE-FONDS
Av. Léopold-Robert

A vendre
21/4 pièces, 77 m2

Mensualités: dès Fr. 610.- + ch.
Fonds propres: Fr. 21 000.-

9 038/24 57 31 28-40371

( | ^

AVENDRE
sur Tavenue Léopold-Robert

côté ouest

MAGNIFIQUE
APPARTEMENT
De plus de 100 m2 et comprenant:
cuisine entièrement équipée, living,
3 chambres à coucher, 2 salles d'eau,
véranda. Tout le confort d'un immeu-
ble moderne. Places de parc disponi-
bles. Notice sur demande.

S'adressera:

GÉRANCE CHARLES BERSET SA
Jardinière 87, La Chaux-de-Fonds
9 039/23 78 33. Fax 039/23 77 42

V 132-781701 y

yj | Aux Poulet»

û iiUUiiUUiiUUa
2;  Comprenant cuisine agencée, hall,

grand salon avec cheminée, salle à
UJ manger, 3 chambres à coucher, 2

> 
sanitaires, cave, grand local brico-
lage, chauffage individuel, terrasse

<

et jardin aménagés.
Dans un cadre agréable et ensoleillé

- '¦ avec une situation privilégiée à proxi-
, mité de la campagne, des transports

publics, écoles et magasins.
Prix: Fr. 480 OOO.- (y compris fini-
tions au gré des acquéreurs)

espace & habitat
Tél. 039/23 77 77-76

¦" 132-781632

j Ê m Avenue Léopold-Robert/Jù \̂^1/̂
JÊmr ^̂ ^ ÎîWÊL Mm/T Carrefour Casino %f \ > ''̂ JmBKfit Ĵfi
Magnifique immeuble mixte ffg jj f̂PS^" ïr
• composé de 2 tiers d'appartements é&^&IÊÊD 

^
T  ̂*

• 1 tiers de locaux commerciaux |*I.̂ ^BB8ffl
By^_^. !'|-

• le tout est loué A^SSi^̂ S
"' —^

• magasin rez-de-chaussée env. 160 m2 j t_r . *f ÉlIiiŷ àsS m&£à
libre à convenance ÉUrïï

• rénovation récente 'iWffi EU
¦k excellent rendement (+ 7,5%)

Dossier de vente et renseignements à
M 132-781152 [ U

il ^J^C^̂ ^̂ ELB||î I*7̂ 2̂ ^MEiffiH 
liiNPi

i
Feu:

l 118

La Chaux-de-Fonds
A louer

Appartement
3 pièces

Fr. 940- charges
comprises, dès
le 1 er mai 1996
<p 039/26 53 70

ou
037/30 42 30

17-184128
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• moteur 2.0 Zetec 16V, 136 ch ou • phares antibrouillard à l'avant • lève-glaces électriques à l'avant
• 2.5 Duratec-E V6 24V, 170 ch • jantes de 15" (jantes alliage en option) • siège du conducteur à réglage
• standards de sécurité DSE • anti-démarrage PATS électrique en hauteur

, • ABS électronique • direction assistée • sièges sport en option
• airbags côtés conducteur et passager • 2 rétroviseurs extérieurs chauffants • volant recouvert de cuir
• climatisation (sans CFC) et à réglage électrique et bien d'autres raffinements«__> W M.

La Chaux-de-Fonds: Garage des Trois-Rois S.A., Bd des Eplatures 8, 039 26 81 81 -Neuchâtel: Garage des Trois-Rois S.A., Pierre-à-Mazel 11 ,
038 21 21 11 - Le Locle: Garage des Trois-Rois S.A., Rue de France 51, 039 31 24 31
Geneveys-sur-Coffrane: Garage Nappez Frères, 038 57 18 18 - Le Noirmont: Garage Rio, 039 53 23 23 - St. Imier: Garage Mérija , 039 41 16 13

144-737975/ROC

Répondez s.v.p. aux offres sous chiffres...
Nous prions les personnes et les entreprises qui publient des annonces sous chiffres de répondre promptement
aux auteurs des offres qu'elles reçoivent. C'est un devoir de courtoisie et c'est l'intérêt de chacun que ce
service fonctionne normalement. On répondra donc même si l'offre ne peut être prise en considération et on
retournera le plus tôt possible les copies de certificats , photographies et autres documents joints à ces offres.
Les intéressés leur en seront très reconnaissants, car ces pièces leur sont absolument nécessaires pour répon-
dre à d'autres demandes.

( 5" ^
czAteuell u Réunis c~>. cr^f .

Fabrique genevoise de boîtes et bracelets
de montres or et acier haut de gamme.

Nous recherchons, en vue de notre emménagement dans nos
nouveaux locaux à Plan-les-Ouates, un(e)

RESPONSABLE
ASSURANCE QUALITÉ

possédant un certificat de capacité technique en mécanique ETS
et ayant participé à la mise en place d'un système de contrôle de la
qualité. Quelques années d'expérience dans le contrôle statistique
et des connaissances de la norme ISO 9000 seraient un avantage.

ainsi qu'un(e)

RESPONSABLE
BUREAU TECHNIQUE

possédant un certificat de technicien ETS ou de dessinateur technique
et ayant quelques années d'expérience dans la branche horlogère ,

principalement sur la boîte de montre et le bracelet haut de gamme,
avec pour objectif la mise en place de la CFAO.

La connaissance de logiciels PRO-ENGENERING ou CIMALOG
serait un avantage.

Nous offrons un cadre de travail stimulant , un horaire variable et les
conditions sociales d'une entreprise moderne.

Intéressé(e) ? Alors si vous êtes de nationalité suisse ou en possession
d'un permis de travail valable , veuillez adresser votre offre

de services accompagnée des documents usuels et une photo
à M. M. Perre t , Directeur Général , référence 1-96.

ATELIERS RÉUNIS S.A.

\

7, rue des Vieux-Grenadiers M
1205 GENÈVE f

18 290727 T̂

Entreprise de la région biennoise
cherche pour entrée tout de suite ou à convenir

un électroplaste
diplômé, pour prendre à terme la responsabilité d'un dépar-
tement.
Nous demandons quelques années de pratique et le sens
des reponsabilités. La connaissance du cadran serait un
avantage.
Faire offres sous chiffre R 6-101124 à Publicitas, case pos-
tale 1155, 2501 Biel/Bienne 1, avec documents usuels.

6 101124

noric^̂ l̂  SR
ESSH&a ;

M A H U F A C T U  R E fec A D R  A N S
2206 LES GENEVEYS/COFFRAWE

NOUS CHERCHONS POUR TOUT DE SUITE OU À
CONVENIR UNE OU UN

[RESPONSABLE PEU DéCALQUE)
• MAÎTRISANT PARFAITEMENT LES TECHNIQUES

DE DÉCALQUE MANUELLE.

• UNE EXPÉRIENCE À UN TEL POSTE SERAIT UN
AVANTAGE.

• NOUS OFFRONS DES CONDITIONS DE TRAVAIL
MODERNES ET MOTIVANTES AVEC LA POSSIBILITÉ
DE PARTICIPER À DE NOMBREUX DÉVELOPPE-
MENTS TECHNIQUES.

• FAIRE OFFRES ÉCRITES ACCOMPAGNÉES
DES DOCUMENTS USUELS À NOTRE SERVICE
DU PERSONNEL. 28.4oi69

Tél. 038 57 16 22 Fox 038 57 22 43

f\ ™ 
] RÉPUBLIQUE ET CANTON DU JURA
j  ÉCOLE D'HORLOGERIE ET DE MICROTECHNIQUE

\Jk —y ÉCOLE TECHNIQUE, PORRENTRUY

• Vous êtes une personne de contact ;

• vous possédez une bonne expérience industrielle et
souhaitez transmettre vos connaissances;

• vous tenez à rester à l'avant-garde dans le domaine
des techniques évoluées;

• vous désirez une large autonomie dans votre activité;
alors le poste que nous offrons en qualité d'ensei-
gnant (e) et de maître (sse) à plein temps pour la forma-
tion de techniciens ET et d'apprentis, peut correspondre
à vos goûts si vous êtes:

ingénieur (e) ETS
en mécanique ou en microtechnique

avec de bonnes connaissances des techniques infor-
matiques et d'automatisation.
Pour ce poste, une formation professionnelle équivalen-
te peut aussi être prise en considération.
Entrée en fonction: 1" août 1996.
Délai de postulation : 9 mars 1996.
Renseignements, cahier des charges et envois des
postulations: M. Etienne Fueg, directeur de l'Ecole
d'horlogerie et de microtechnique, Maltière 33,
2900 Porrentruy, tél. 066 665851.

14-779542/4x4

£533 1 W^*k — * I __^^

Protection civile §4f
La ville de La Chaux-de-Fonds met au Ssl
concours un poste de fl l

secrétaire, Hfl
adjoint(e) au chef IBa
de la protection civile Bg]
à plein temps HNH
Titre: CFC d'employé(e) de commerce ou
titre officiel jugé équivalent.
Aptitudes et intérêt pour les tâches
suivantes: ES
- informatique Gel
-comptabilité, budgets
- contacts
-direction de personnel
-organisation et planification de cours
- instruction de personnel *mM
-autonomie Hll |
-ouverture d'esprit , disponibilité _V2l- manutention (matériel) HS_i
La personne appelée à occuper cette fonc- IH^nilon doit manifester un intérêt tout particulier Bai|l
pour les problèmes inhérents au fonctionne- SI
ment de la PCi et être disposée à acquérir la S|
formation nécessaire. 53
Les places mises au concours dans l'admi-
nistration communale sont ouvertes indiffé-
remment aux femmes et aux hommmes.
Traitement: selon échelle communale.
Entrée en fonction: 1er avril 1996 ou à
convenir.
Renseignements: M. Marc-André Monard,
chef de la PCi, p 039/276 590.
Les offres manuscrites avec curriculum vitae
sont à adresser à _^B
M. Marc-André Monard, chef de la PCi, ^̂ Hrue du Rocher 1, _^rf2300 La Chaux-de-Fonds , 

^̂jusqu'au _._...¦
16 février 1996. 

^̂
â

_ d̂fl H_______________________É________________B _̂______I

Panasonic IL̂
Le G400 - Bien
plus qu'un
téléphone
portatif Natel D p"""

¦Panssonl.
• Poids 198 g L1F.AU
• Enregistreur digital
• Stand by 24 h
• Compatible pour

la transmission de télé- KSoSsa
copieurs et de données m,1 Aa';rf

• Chargeur rapide 220 V fe** '*T5-»1

• Kit mains libres L_âU
• Console en cuir KLIAMS
• Antenne de vitre

____——"" sffcprcj l

--£$$& WÊ
v%/\&i*c—T2L~—"—'

SON 'AUTO
^^ 

Léopold-robert 102
^P̂  2300 La Chaux-de-Fonds

132-780923

I
Nous recherchons fêf s^>\pour une entreprise de (K̂ Ĉ Ĥmachines de la place un \4 } r J<U

x-S-fG?»
mécanicien |

monteur
avec CFC de mécanicien de préci- I
sion, ou mécanicien électricien.
Expérimenté dans les travaux de:
-usinagesurmachinesconvention- |

I
nelles

- montage de machines ¦
- mise au point.
Déplacements réguliers à l'étranger. •

( Veuillez prendre contact avec
Gérard FORINO. s i

I (Tf*? PERSONNEL SERVICE |
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«On n'est pas à notre place!»
Hockey sur glace - LNA: pénible saison pour Bobillier et FR Gottéron

«Il est difficile d être objectif
lorsqu'on fait son autocriti-
que. Je n'ai pas l'impression
d'accomplir une mauvaise sai-
son, mais il est clair que je
pourrais apporter plus à
l'équipe dont le classement ne
reflète pas la vraie valeur.»
Au début du championnat,
Frédy Bobillier ne pensait cer-
tainement pas que sa sixième
saison à Saint-Léonard serait
aussi pénible. A quatre jour-
nées du terme du tour qualifi-
catif, FR Gottéron est victime
d'un sérieux coup de barre. Et
samedi à Lausanne, les Fri-
bourgeois ont touché le fond.
Une kyrielle de critiques s'est
abattue sur une phalange dont
l'étoile en Suisse romande
s'est passablement ternie de-
puis que le duo Bykov-Kho-
mutov a connu de graves pro-
blèmes de santé.

Par £±
Gérard STEG MULLER W

D'accord. Habitué à jouer les
premiers rôles ces dernières an-
nées, FR Gottéron a dû revoir
ses ambitions à la baisse à l'aube
de la reprise des hostilités. L'en-
tre saison a été particulièrement
mouvementée dans les environs
de Saint-Léonard. L'arrivée de
Kjell Larsson en lieu et place de
Paul-André Cadieux ne s'est pas
faite sans heurts.

Le hockey sur glace prôné par
le Suédois n'a rien de compara-
ble avec celui du Canadien.

CE QU'IL LEUR RESTE
Lugano (3e/34 points): Ambri-Piotta
(extérieur), FR Gottéron (e), Zurich
(domicile), Zoug (e).
Zoug (4e/34): Lausanne (d), Davos
(d), Kloten (e), Lugano (d).
Davos (5e/34): Rapperswil (e), Zoug
(e), Lausanne (d), Berne (d).
Rapperswil (6e/34): Davos (d), Am-
bri-Piotta (e), FR Gottéron (d), Zu-
rich (e).
Zurich (7e/32): FR Gottéron (d),
Kloten (d), Lugano (e), Rapperswil
(d).
Ambri-Piotta (8e/31): Lugano (d),
Rapperswil (d), Berne (e), FR Got-
téron (e).
FR Gottéron (9e/29): Zurich (e), Lu-
gano (d), Rapperswil (e), Ambri-
Piotta. (si)

Frédy Bobillier
«C'est Ambri-Piotta qui va finir à la neuvième place.» (Lafargue)

«Nous avons eu de la peine à as-
similer certaines de ses mé-
thodes, confirme Frédy Bobil-
lier. En fait, j'ai un peu l'impres-
sion que FR Gottéron n'a ja-
mais démarré le championnat.»
DESCENTE
AUX VESTIAIRES
Né à Fleurier le 2 avril 1968,
Frédy Bobillier a connu quatre
clubs (Fleurier, Lausanne, GE
Servette et Zoug) avant de pren-
dre définitivement ses quartiers
à Fribourg le 1er janvier 1991.
C'est dire si le Vallonnier
connaît la maison. «Je suis, à
juste titre, considéré comme un
ancien. Samedi soir à Malley,
j'aurais bien voulu montrer
l'exemple. Provoquer le déclic.
Au lieu de cela, à l'instar de mes
coéquipiers, j'ai complètement
perdu les pédales dans le deu-
xième tiers.» Durant cette pé-
riode, la prestation des Fribour-

geois a été tellement nulle que le
président Richard Waeber s'est
autorisé une descente dans les
'vestiaires à la deuxième pause.
«C'est la première fois qu'il agit
de la sorte, s'étonne Frédy Bo-
billier. Je ne suis pas sûr que ce
genre d'attitude soit la meilleure
des solutions. La preuve: nous
n'avons pas été capables d'in-
verser la tendance.»

Oui, FR Gottéron a connu un
soir sans dans la capitale vau-
doise. Ça arrive même aux meil-
leurs. Oui, les blessures n'ont
pas épargné Bykov et Khomu-
tov. Shamolin n'a pas encore la
mesure. D'ailleurs, les dirigeants
de Saint-Léonard ont exigé le re-
tour de Lomakin, exilé en Alle-
magne. Le talentueux gardien
Berger, propriétaire du HC

Thurgovie, a déjà annoncé qu'il
jouera à Davos dans quelques
mois. Lûthi n'avance plus. Stop
là!

«L'équipe a prouvé qu'elle
était capable de gagner des mat-
ches. En décembre-janvier, nous
avons récolté quatorze points en
huit rencontres. Sans Bykov, ni
Khomutov. C'est mentalement
que ça cloche» insiste Frédy Bo-
billier qui, depuis deux mois,
compose la deuxième paire de
défense fribourgeoise aux côtés
d'Antoine Descloux.

PRIORITÉ À LA DÉFENSE
Frédy Bobillier s'est hasardé au
jeu des pronostics. Il n'en dé-
mord pas: FR Gottéron finira
au-dessus de la barre. «A mon
avis, c'est Ambri-Piotta qui fini-
ra neuvième. Ce soir à Zurich, je
suis persuadé que l'équipe
n'aura plus rien à voir avec celle
de samedi soir à Lausanne.
Nous avons discuté entre nous.
On ne s'est rien dit de fracas-
sant. Mais tout le monde a envie
de tirer à la même corde. Heu-
reusement, sinon il ne vaut
même pas la peine d'effectuer les
déplacements. On aurait meil-
leur temps d'envoyer des ju-
niors!»

Employé de commerce de
profession, Frédy Bobillier re-
grette un peu que la tactique de
Kjell Larsson ne laisse pas trop
de place à la fantaisie. «Les
consignes sont très strictes.
L'équipe joue beaucoup moins
l'attaque que les saisons précé-
dentes. Si personne ne s'atten-
dait à nous voir en si mauvaise
posture à quatre journées du
terme du tour qualificatif, on sa-
vait qu'on allait être attendus au
tournant. Beaucoup d'équipes
connaissent des hauts et des bas.
Reste que je suis, par exemple,
surpris du classement de Rap-
perswil.»

Lorsque FR Gottéron sera
plus réaliste devant le but ad-
verse, Frédy Bobilllier est per-
suadé que la roue va tourner. Et
que l'équipe fribourgeoise pour-
rait venir brouiller les cartes en
play-off. «Cette saison, nous
n'avons pas encore pénétré une
seule fois sur la glace sans pres-
sion. Une fois libérés, peut-être
que nous allons réaliser un truc»
lâche le Fleurisan, sélectionné à
quinze reprises en équipe natio-
nale. C'était sous l'ère Hans
«Virus» Lindberg. «Depuis
quelques temps, je n'ai plus été
convoqué, glisse Bobillier. Mais
je ne me pose pas de question.
Ma priorité va au club. Un
point c'est tout.»

Refrain connu.
G.S.

Sous contrat
On sait que le HCC se fait un malin plaisir de «rapatrier» dans la
région les hockeyeurs neuchâtelois qui évoluent en Ligue natio-
nale. La venue de Frédy Bobillier aux Mélèzes est-elle donc d'ac-
tualité? «Absolument pas, assène le principal intéressé. Je n'ai ja-
mais eu de contact avec les dirigeants chaux-de-fonniers. Et com-
me je suis lié contractueUement avec FR Gottéron jusqu'au terme
de la saison 1996-1997, l'idée de porter dans quelques mois le tricot
chaux-de-fonnier ne m'a jamais effleuré l'esprit.»

C'est très clair. G.S.

Fuhrer devrait rempiler pour une saison
Le coup de fil aux entraîneurs

La nouvelle n'est pas encore offi-
cielle. Riccardo Fuhrer se refuse
d'ailleurs de la confirmer. Mais il
y a des signes qui ne trompent
pas. Le Bernois ne va vraisembla-
blement pas donner une suite fa-
vorable à l'offre du HC Lugano.
Corollaire: il restera à la tête du
HCC une année supplémentaire.
A la veille de se déplacer à Wein-
felden pour y affronter Thurgo-
vie, le Bernois espère que sa déci-
sion fera tache et que l'équipe des
Mélèzes abordera les play-off
dans des conditions optimales.
Car il avoue que la situation ac-
tuelle ne lui plaît pas beaucoup.
Explications.

Parlons tout d'abord de la ren-
contre de ce soir. Le HCC, qui
reste sur deux défaites consécu-
tives, ne sera pas à la noce face à
des Alémaniques qui eux aussi
veulent terminer à la deuxième
place. Si Bozon, Shirajev, Chap-

pot et Daniel Dubois - tous lé-
gèrement blessés - n'ont pas pris
part à l'entraînement d'hier à
midi» ils seront aptes à tenir leur
place à la Gûttingeursreuti. Par
contre, la rentrée d'Eric Bour-
quin, qui a rechaussé les patins
hier, n'est pas encore d'actuali-
té. «Les deux équipes sont très
proches l'une de l'autre, analyse
le boss. Non, nous ne sommes
pas au creux de la vague. La fa-
tigue? Laurent Stehlin est peut-
être fatigué, mais pas les autres!
Je refuse de me réfugier derrière
cette excuse. L'équipe est bien
préparée et il n'y a aucune rai-
son de s'alarmer.»
METTRE FIN
AUX RUMEURS
Hier après-midi , et une fois n'est
pas coutume, Riccardo Fuhrer
s'est laissé aller à quelques confi-
dences. «Tout d'abord , martèle-
t-il , on parle trop de LNA. Les
gars supportent mal cette pres-
sion. C'est le premier point. En-

suite, j 'estime que les personnes
qui sont à la tête de la Ligue
suisse de hockey sur glace
(LSHG) ne se rendent pas
compte de la situation. Aujour-
d'hui, on ne sait pas combien
d'étrangers seront autorisés en
LNA et en LNB la saison pro-
chaine. En LNA, on pourrait
passer à sept étrangers. De plus,
il pourrait y avoir douze équi-
pes. On a évoqué le nom de Bo-
zon à Lausanne. Aucun joueur,
et c'est compréhensible, ne veut
s'engager. Ils attendent tous la
décision des présidents de clubs
qui tombera dans deux se-
maines. Travailler dans ces
conditions n'est pas sain. La
meilleure façon de couper court
aux rumeurs, c'est de signer des
contrats. Le plus rapidement
possible.»

Le barbu a donc décidé de
passer de la parole aux actes et
de montrer l'exemple. Ce matin ,
il rencontre les dirigeants chaux-
de-fonniers. Le puck est dans

son camp. Les deux parties vont
très certainement trouver un ter-
rain d'entente. Ce sera ensuite
au tour des joueurs de se pro-
noncer.

Mais revenons-en au hockey
sur glace. Bienne, qui accueille
Herisau au Stade de glace, n'a
une fois de plus plus droit à l'er-
reur. Lucien Ramseyer va ali-
gner la même formation qui a
partagé l'enjeu samedi à Coire.
Wahl gardera les buts seelandais
alors que Malgin et Kvartalnov
n'évolueront pas dans la même
ligne. G.S.

LA PHRASE DU JOUR
«Il est clair que je ne vais pas
rester â la tète du HCC en-
core dix ans, mais mon travail
ici n'est pas totalement termi-
né.»

Riccardo Fuhrer
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La TVR
aux Mélèzes -
L'espace d'une heure,
les Mélèzes se transfor-
meront en studio de
télévision. C'est de là
en effet que la TVR
retransmettra diman-
che 4 février son
émission «Fans de
sport». Un débat
réunissant plusieurs
personnalités et por-
tant sur l'opportunité
ou non d'intégrer plus
de joueurs étrangers
aux contingents ac-
tuels sera le sujet
principal de cette
émission. (Imp)

LES «COMPTEURS» DE LNB
(Premier chiffre : points; entre
parenthèses: buts et assists)

1. Rosol (Martigny) .... 68 (30,38)
2. Nieminen (GQ 68 (26,42)
3. Fedulov (Martigny) .. 65 (26,39)
4. Guay (Herisau) 64 (31,33)
5. Glowa (Langnau) .... 61 (30,31)
6. Vilgrain (Herisau).... 61 (25,36)
7. Lambert (Langnau) .. 60 (30,30)
8. Shirajev (HCQ 59 (22,37)
9. Daoust (Thurgovie) .. 54 (19,35)

10. Kvartalnov (Bienne).. 51 (26,25)
11. Oppliger (HCQ 49 (18,31)
12. Chorny (Coire) 48 (21,27)
13. Bozon (HCC) 47 (25,22)
14. Signorell (Coire) 46 (23,23)
15. Stehlin (HCQ 45(24,21)
16. Belov (Coire) 42 (16,26)
17. Gagné (Olten) 41 (22,19)
18. Grogg (Bienne) 40(19,21)
19. Paterlini (GQ 37(19,18)
20. Me Kim (GE Servette) 37 (18,19)
21.Schrepfer (Thurgovie) . 37 (10,27)
22. Weisser (Thurgovie) .. 36(18,18)
23.Virta (GQ 36(11,25)
24. Slehofer (Thurgovie).. 33 (20,13)
25. Hagmann (GQ 33 (17,16)
26. Othman (Thurgovie).. 32 ( 9,23)
27. Posma (Thurgovie) ... 30 (16,14)
28. Brûtsch (GQ 29 (14,15)
29. Bonito (Martigny) ... 29 (11,18)

Malgin (Bienne) 29(11 ,18)
31. Ayer (GQ 27(15,12)
32. Nater (Herisau) 27(14 ,13)
33. G. Dubois (HCQ .... 27(13,14)
34. Ackermann (Olten)... 24 ( 8,16)
35. Moret (Martigny).... 23 (12,11)
36. Stoller (Langnau) .... 23 ( 7,16)
37. Horak (Langnau) .... 22 (15, 7)
38.Seeholzer (Herisau)... 22 (12,10)
39. Cantoni (Herisau).... 21 (14, 7)
40. Schenkel (GQ 21 (13, 8)

Puis les autres Chaux-de-Fonniers
Elsener 19 (6,13)
Leimgruber 14 (5, 9)
Bourquin 14 (3,11)
Kohler 13 (8, 5)
Chappot 10 (5, 5)
Pont 10 (3, 7)
Ott 9 (6, 3)
Murisier 9 (5, 4)
D. Dubois 7(3, 4)
Bissett 5(1 , 4)
Reber 5(1 , 4)
Bizzozero 2(1 , 1)
Wùthrich 2 (1, 1)

PÉNALITÉS (EN MINUTES)
1. Olten 668*
2. Bienne 579*
3. Martigny-Valais 527*
4. Herisau 515*
5. Thurgovie 493*
6. Coire 490*
7. GE Servette 481
8. La Chaux-de-Fonds 438

Grasshopper 438
10. Langnau 342
* Une pénalité de match équivaut

à vingt minutes.

Les Chaux-de-Fonniers
pénalisés (en minutes)

1. Elsener 74
2. Bourquin 46
3. Shirajev 38
4. Bozon 36
5. Leimgruber 30

Reber 30
7. Oppliger 28
8. Pont 26
9. G. Dubois 24

Stehlin 24
11. D. Dubois 20

Murisier 20
13. Bizzozero 12

Ott 12
15. Bissett 6
16. Chappot 4

Schnegg 4
18. Kohler 2

HCC* 2
* surnombre

EN CHIFFRES

LNA

20.00 Kloten - Berne
Rapperswil - Davos
Zoug - Lausanne
Zurich - FR Gottéron
(direct TV)

20.15 Ambri-Piotta - Lugano

CLASSEMENT
l.CP Berne 32 19 4 9 127- 87 42
2. Kloten 32 17 6 9 93- 75 40
3. Lugano 32 16 2 14 118- 97 34
4. Zoug 32 16 2 14 134-117 34
S. Davos 32 13 8 11 127-112 34
6. Rapperswil 32 15 4 13 120-119 34
7. Zurich 32 15 2 15 107-123 32
8. Ambri 32 13 5 14 124-127 31
9. FR Gottéron 32 U 7 14 103-100 29

10. Lausanne 32 4 2 26 66-162 10
LNB

20.00 Bienne - Herisau
Grasshopper - Coire
GE Servette - Martigny-Valais
Langnau - Olten
Thurgovie - Chx-de-Fds

CLASSEMENT
1. Grasshopper 32 25 2 5 153- 87 52
2. Chx-Fds 32 21 5 6 150- 96 47
3. Thurgovie 32 20 4 8 130- 90 44
4. Langnau 32 18 2 12 134- 99 38
5. Herisau 32 16 5 11 132- 97 37
6. Martigny 32 13 5 14 122-143 31
7. Servette 32 8 4 20 84-128 20
8. Bienne 32 8 3 21 119- 158 19
9. Olten 32 6 5 21 86-152 17

10. Coire 32 6 3 23 100- 160 15

À L'AFFICHE



1̂ 101 BMSS ^SSCSZSS mt
Courses d'une journée
Mercredi 31 janvier : Foire de la Sainte-Ours à Aoste Fr. 49.-
Vendredi 1er mars : LE DESCHAUX, Fabulys musée des automates Fr. 76.-
Dimanche 3 mars : Course surprise d'après-midi Fr. 22.-
Samedi 16mars : Dijon «FLORISSIMO 96», car et entrée Fr. 50.-

NOUVEAU 
Dimanche 18 février : Présentation de nos circuits et grands voyages 1996,

en musique, avec car et collation Fr. 29.-
Départ: 12 h 30 YVERDON - gare

13 h 30 NEUCHÂTEL-port 

Circuits et séjours:
Pâques
5 au 8 avril : Côte D'Azur-Juan-les-Pins, 4 jours Fr. 550.-
5 au 8 avril : TYROL-KITZBUEHL, 4 jours Fr. 580.-
5 au 14 avril : ROSAS - Costa Brava, Espagne

Hôtel MONTERREY, 10 jours Fr. 595.-
28 avril au 4 mai : Séjour balnéaire à FORTE DEI MARMI-Toscane, 7 jours Fr. 450.-
5au11mai : Séjour balnéaire à LIDO DE JESOLO -Adriatique, 7 jours Fr. 395.-
20 au 26 mai : Pèlerinage romand à Lourdes 7 jours Fr. 995.-
14 au 24 juillet : CAP NORD-Sous le soleil de minuit

aller en car, retour en avion 11 jours Fr. 2780.-
24 juillet au 3 août : CAP NORD - Sous le soleil de minuit

aller en car, retour en avion 11 jours Fr. 2780.-
7 au 10 août : Arène de Vérone «NABUCCO» et

«LE BARBIER DE SÉVILLE», 31/a jours Fr. 785.-

. Demandez notre programme— Tous nos départs partent de Neuchâtel!
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SUN STAR
Ecole de danse *¦
Béatrice ANTILLE ^
Modem-jazz JE \
Classique -"̂
Maintien Nouveau!
. r . CLAQUEnESAssouplissement (pour petils e, grands)

Jeanneret 9-11 - Le Locle
9> 039/31 90 13 - 039/31 77 33 (privé)
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y Aaa*m LA CHAUX-DE-FONDS
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TAILLEUR
POUR DAMES

Mise en scène: Ernest Leu

AU THÉÂTRE DE
LA CHAUX-DE-FONDS
jeudi 1 er février; vendredi 2 février à 20 heures
et samedi 3 février à 20 h 30

Prix des places: de Fr. 10.- à Fr. 25.-.

Location à la Tabatière du Théâtre tél. 039/239 444
". . 

¦
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Auto-Centre Emil Frey SA
La Chaux-de-Fonds

Téléphone 039/279 777

Restaurant

LE rïïORariTEïrr
«Chez Giacomo»

Hôtel-de-Ville 1
2300
La Chaux-de-Fonds
<p 039/28 32 18

Fermé le dimanche

Ferner Machines
Coffres-forts

Achat et vente

Le Crêt-du-Locle
$ 039/26 76 66
Fax 039/26 58 09

A f̂àKT" TECHNIQUE DE 
SPECTACLE I

I f f*f rtf Ĵ ECLAIRAGE SCENIQUE

M ^̂  l

\ o***» I¦
82. rue des Crêtets

2301 La Chaux-de-Fonds
9 039/241 1 50 - Fax 039/237 243
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HUGUENIN MÉDAILLEURS SA
Bellevue 32,
2400 Le Locle
<p 039/31 88 20

I AVEC LE SOUTIEN DE LA

bTERÎElMaNDE

I 'l1Mobilière Suisse
Société d'assurances

l'assurance d'être bien assuré
Marc Monnat

Agent général
Espacité 3

2300 La Chaux-de-Fonds
9 039/23 15 35

* ^___^

LA GARANTIE
D'UN BON CAFé
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COMMENT ACCÉDER À
UN POSTE À RESPONSABILITÉS

Développer ses capacités personnelles

Acquérir les outils de gestion indispensables

I ASSISTANT(E) I
DE DIRECTION
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Cycle de formation "multibranche"
marketing - vente - relations publiques - publicité -

créativité - management - économie - comptabilité -
gestion du temps - ressources humaines - administration

Formation attestée par un diplôme.

C E F C 0 Demandez notre
Centre Formations Commerciales documentation détaillée,
Bureau central : \JMAI», en téléphonant au
Av. Cécil 2, CP 74, 0̂ *P?ï%
1000 Lausanne 9 *i? ( IF  C 0%| 021 / 311 77 78
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Look attrayant et bronzage * | .<ftM_ nftm,
toute l'année grâce à votre i^ î ir

solarium d'appartement
Nous avons, dans différentes marques, le modèle adapté à vos
besoins ... et à votre budget!

Visitez notre grande exposition de
solarium d'appartement!
• Garantie des prix les plus bas (votre argent est remboursé si vous trouvez

dans les 5 jours un apparaît identique à un prix officiel plus bas)
• Location ou achat • Paiement contre facture • En permanence, modèles

d'exposition avantageux 5.266986

La Chaux-de-Fonds, Hyper-Fust, bd des Eplatures 44 039/2611 50
Bienne. Hyper-Fust, route de Soleure 122 032/5216 00

JEUX , TAPAS BAR . MUSIQUE

"̂  ^̂  132-762347

Liquidation
Royal Lit

Serre-3
La Chaux-de-Fonds

<? 039/28 34 35
Lits électriques

NEUFS, Superba,
avec matelas,

Fr. 6240.-
SOLDÉ Fr. 3740.-

BICO, avec
matelas Fr. 5330,—
SOLDÉ Fr. 3190.-
HASENA sommier

seul, Fr. 2195. -
SOLDÉ Fr. 1320.-
PLUS40% de

rabais sur
tout le stock

132-782211

Pierino Kohler 
'GYM-DANSE MAINTIEN PRéNATALE

^

NOUVEAU
cours de gym

prénatale:
lundi 5 février à 20 h
Numa-Droz 22a
Tél. 039/28 46 94 (entre 11 et 12 heures
/ 17 et 18 heures 132-762323

Publicité intensive.
Publicité par annonces

f \̂ Conférence
! f | publique
%" °̂ Université de Neuchâtel

Institut de botanique de la Faculté
des sciences (Grand auditoire

de chimie, Mail)

Mardi 30 janvier 1996, 17 h 15

(de niveau actuel du lac
de Neuchâtel convient-il

à la végétation de
la Grande Cariçaie ?»

par
Dr Philippe Cornali
et Michel Bueche,

Université de Neuchâtel
28-40479

i j

Alfa Romeo
2.01155 TS

4 portes, bleue,
1992,67 000 km.

Fr. 14 500.-
Garantie 1 année.
9 038/33 90 33
ou 077/37 53 28

28-38696

Achète au
plus haut prix

VOITURES
bus,

camionnettes.
Kilométrage, état
sans importance.

Paiement
comptant.

9 011141 61 89
Vy 28-37690/

X\ Par la méthode
*&> TOMATIS
Amélioration de prononciation,
de l'expression, de la fluidité,
de la compréhension.
Cours intensifs
d'anglais date à définir
d'allemand du 4.3 au 12.3
Centre de La Chaux-de-Fonds
Rens. et insc. 039/23 03 05

132-781780

I A vendre
bureaux de direction

en acajou
Bureaux Bigla, chaises. Table de
conférence acajou et 6 chaises.
Le tout étant à l'état neuf.
Tél. 039/28 71 12 132-782351
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L'appât du gain
Olympisme - L'or vaudra beaucoup d argent a Atlanta

Bien décidée a conserver son
statut de superpuissance du
sport aux Jeux olympiques
d'Atlanta, la Russie ne se pri-
vera d'aucun moyen pour mo-
tiver ses athlètes, surtout pas
de l'appât du gain. Conscient
que le prestige du drapeau ne
suffirait peut-être pas, le pré-
sident du Comité olympique
russe (COR), Vitaly Smirnov,
a créé la surprise en annon-
çant que pas moins de 100.000
dollars seraient offerts aux
champions qui ramèneront
une médaille d'or dans une
épreuve individuelle.

«Publiquement, nous avions dit
que l'or, l'argent et le bronze
rapporteraient respectivement
50.000,20.000 et 10.000 dollars»
a rappelé M. Smirnov à l'occa-
sion d'une rencontre avec les ca-
pitaines des équipes qui repré-
senteront la Russie a Atlanta.
«Mais à vous, je peux dire qu'il
s'agit seulement d'un minimum.
En fait, les médaillés d'or tou-
cheront facilement 100.000 dol-
lars» a-t-il avoué. Et même bien
plus pour ceux qui monteront
plusieurs fois sur le podium. Par
exemple, Irina Privalova pourra
empocher 150.000 dollars si elle
gagne le 100 m et le 200 m, et da-
vantage si elle participe aux re-
lais» a révélé le président du
COR.

Irina Privalova
La Russe (à gauche) pourrait se couvrir de dollars à Atlanta. (Keystone)

LA CIBLE
DES RACKETTEURS

Les athlètes de Saint-Péters-
bourg seront les plus choyés de
tous. Leur maire, Anatoly Sobt-
chak, soucieux de s'attirer les
bonnes grâces du mouvement
sportif en vue de la candidature

de sa ville aux Jeux d'été de
2004, a promis 100.000 dollars
de plus aux champions olympi-
ques de sa cité, a dit M. Smir-
nov. «Mais nous ne voulons pas
donner trop de publicité à ces
récompenses, principalement
pour des raisons de sécurité» a-
t-il expliqué.

Car dans un pays gangrené
par les mafias, un sportif suscep-
tible de s'enrichir devient une ci-
ble pour les racketteurs. «Trois
de nos athlètes sont morts ces
derniers temps» a rappelé le chef
du Comité olympique russe, en
citant le meurtre, pas encore élu-
cidé, d'une plongeuse de 21 ans,

Elena Mirochina, poussée par la
fenêtre de son appartement il y a
moins d'un mois.

UN BUDGET MULTIPLIE
PAR QUINZE
La poursuite d'une politique de
prestige dans le sport réclame un
important sacrifice financier
pour un pays frappé de plein
fouet par la crise économique.
«Le budget du sport a presque
été multiplié par quinze depuis
1993 et 93% de cet argent est
destiné au haut niveau» a souli-
gné M. Smirnov.

De fait, si l'incitation finan-
cière est loin d'être une nou-
veauté, la Russie a franchi un
pas sur un chemin que nombre
de pays occidentaux ne sont pas
prêts à emprunter. Le Comité
olympique américain, par exem-
ple, n'offrira aux médaillés
«que» 15.000, 10.000 et 7500
dollars, selon la couleur du mé-
tal. Il est vrai que les athlètes des
pays riches peuvent compter sur
de confortables retombées pu-
blicitaires. C'est la raison pour
laquelle des nations comme la
Norvège ou la Grande-Bretagne
n'ont prévu aucune prime pour
leurs champions.

En tout cas, les sommes pro-
posées aux vedettes russes des
années 90 ont de quoi laisser rê-
veurs les héros de l'Union sovié-
tique. «J'avais reçu 1500 roubles
pour ma médaille d'or en lutte
gréco-romaine aux Jeux de To-
kyo en 1964» s'est souvenu, avec
le sourire, le chef de la prépara-
tion olympique russe pour At-
lanta, Anatoly Kolessov. (si)

«Nous avons les moyens...»
Pour'répondre à une menace dont Irina Privalova prévenez-nous, nous avons les moyens de vous pré-
s'était publiquement inquiétée dès l'été dernier.jvl. serve,. ju danger» a-t-il dit aux athlètes la semaine
Smirnov a assuré que les mesures de sécurité néces- dernière, lors d'une réunion à laquelle assistait égale-
saires avaient été prises. «Si vous avez des craintes, ment le ministre des Sports, Chamil Tarpichev. (si)

VOLLEYBALL - DU COTE DE L'ANVB
DAMES

Troisième ligue: Cressier - Le Locle
3-0. La Chaux-de-Fonds II - NUC
III 1-3.
Gassement: 1. Bevaix II 10-18. 2.
Val-de-Ruz II 9-16. 3. La Chaux-de-
Fonds II 10-12. 4. Cressier 9-8. 5.
Corcelles-C. 9-8. 6. Lignières 9-6. 7.
NUC III 10-6. 8. Le Locle 10-2.
Quatrième ligue. Groupe A: Val-de-
Travers II - Marin 2-3. Peseux - Ma-
rin 3-0. Les Verrières - Le Locle II 0-
3. Val-de-Travers II - Les Ponts-de-
Martel 3-2.
Les Verrières - Val-de-Travers II 3-1.
Classement: 1. Peseux 2-4. 2. Le Lo-
cle II 1-2. 3. Les Ponts-de-Martel II
2-2. 4. Marin 2-2. 5. Les Verrières 3-
2. 6. Val-de-Travers II 4-2.
Quatrième ligue. Groupe B: Val-de-
Ruz III - Saint-Aubin 0-3. Le Lan-
deron - Corcelles-C. II 3-0.
Classement: 1. Le Landeron 2-4. 2.
Saint-Aubin 2-2. 3. Bevaix II 0-0. 4.
Corcelles-C. II 1-0. 5. Val-de-Ruz III
1-0.
Juniors A. Groupe I: Colombier -

Savagnier 3-2. Le Locle - La Chaux-
de-Fonds 2-3. NUC - La Chaux-de-
Fonds 3-0. NUC - Le Locle 3-0.
Classement: 1. NUC 3-6. 2. Sava-
gnier 2-2. 3. Val-de-Ruz 2-2. 4. La
Chaux-de-Fonds 2-2. 5. Colombier
2-2. 6. Le Locle 3-0.
Juniors A, groupe 2: Marin - Ceri-
siers-G. 1-3. Cressier - Marin 3-1.
Cerisiers-G. - Boudry 3-0.
Classement: 1. Cerisiers-G. 2-4. 2.
Lignières 1-2. 3. Cressier 2-2. 4.
Boudry 1-0. 5. Marin 2-0.
Juniors B, groupe 1: Colombier -
Val-de-Ruz 3-0. Val-de-Ruz - Les
Ponts-de-Martel 3-0. Fontaines -
Colombier 3-0.
Classement: 1. Fontaines 2-2. 2. Val-
de-Travers 1-2. 3. Val-de-Ruz 2-2. 4.
Colombier 2-2. 5. Les Ponts-de-
Martel 1-0.
Juniors B, groupe 2: Lignières -
NUC II 3-0. La Chaux-de-Fonds -
Corcelles-C. 3-0. NUC II - La
Chaux-de-Fonds 2-3.
Classement: 1. NUC 2-4. 2. La
Chaux-de-Fonds 3-4. 3. Lignières 3-
2.4. Corcelles-C. 2-2. 5. NUC II 2-0.

MESSIEURS

Deuxième ligue: Cressier - Val-de-
Ruz II 3-2.
Classement: 1. Val-de-Ruz II 9-12. 2.
La Chaux-de-Fonds 9-12. 3. Colom-
bier II 9-10. 4. Bevaix 9-10. 5. Cres-
sier 9-10. 6. NUC 9-0.
Troisième ligue. Groupe A: Marin -
NUC II 3-0. La Chaux-de-Fonds II
- Cortaillod 1-3. Val-de-Ruz IV -
Val-de-Ruz III 3-2. Cortaillod - Ma-
rin 3-1. La Chaux-de-Fonds II - Val-
de-Ruz IV 0-3.
Classement: 1. Marin 5-8. 2. Cortail-
lod 5-6. 3. Val-de-Ruz IV 5-6. 4.
NUC II 3-4. 5. La Chaux-de-Fonds
II 5-4. 6. Le Landeron 4-4.7. Val-de-
Ruz III 5-0.
Troisième ligue. Groupe B: Boudry -
Le Locle 2-3. Bevaix II - La Chaux-
de-Fonds 0-3. Savagnier - Val-de-
Travers II 3-2. La Chaux-de-Fonds
- Val-de-Travers II 3-1.
Classement: 1. Le Locle 4-8. 2. La
Chaux-de-Fonds 5-6. 3. Boudry 3-4.
4. Savagnier 3-4. 5. Bevaix II 3-0. 6.
Val-de-Travers II 4-0.

BASKETBALL - DU COTÉ DE L'ACNBA
DAMES
Première ligue: Cossonay- Universi-
té NE 41-64.
Gassement: 1. Villars-s-Glâne 14-
24. 2. Lausanne-Ville 14-22. 3. Nyon
II 14-20. 4. Université NE 14-20. 5.
Olten 14-10. 6. US Yverdon 14-6. 7.
Cossonay 14-6. 8. Payerne 14-4.
Juniors: Val-de-Ruz - Université NE
40-21. Union NE - Sarine 32-73. Val-
de-Ruz - Femina BE 23-72.
Juniors: STB Berne - Val-de-Ruz 34-
32. Cortaillod - STB Berne 80-29.
MESSIEURS
Deuxième ligue: Corcelles - Univer-
sité NE II 78-82. Val-de-Ruz - Uni-
versité NE III 75-69.
Classement: 1. Corcelles 7-12. 2. La
Chaux-de-Fonds II 7-12. 3. Val-de-
Ruz 8-10. 4. Université NE II 8-10.
5. Université NE III 7-8. 6. Union
NE II 7-4. 7. Fleurier 7-2. 8. Cortail-
lod 7-0.
Troisième ligue: Val-de-Ruz II - Lit-
toral 95-53. Saint-lmier - Auvernier

63-38. Le Landeron - Fleurier II 72-
52.
Classement: 1. Union NE III8-16. 2.
Saint-lmier 8-12. 3. Val-de-Ruz II
10-12. 4. La Chaux-de-Fonds III 7-
10. 5. Le Landeron 9-10. 6. Marin II
7-8. 7. Fleurier II 10-6. 8. Littoral 9-
4. 9. Auvernier 8-2. 10. La Chaux-
de-Fonds IV 8-2.
Coupe neuchâteloise-bernoise. Grou-
pe 1: Rapid Bienne III - Moutier 20-
51. SWB I - Université NE III 60-70.
Groupe II: Cortaillod - Berthoud 83-
67. STB II - Berthoud 74-47.
Groupe IV: Val-de-Ruz - Auvernier
108-27. STB Berne IV - SWB II 98-
58. SWB II - Auvernier 94-58.
Groupe 6: STB Berne III - Langen-
thal 42-91. Le Landeron - Corcelles
61-90.
Juniors: Val-de-Ruz - Université NE
81-67. La Chaux-de-Fonds - STB
Berne 70-61.
Gassement: 1. Val-de-Ruz 7-14. 2.
Université NE 8-14. 3. La Chaux-
de-Fonds 6-8. 4. STB Berne 7-8. 5.

Marin 7-8. 6. Berthoud 7-6. 7. Le
Landeron 7-4. 8. Union NE 7-2. 9.
Rapid Bienne 6-0.
Cadets: Rapid Bienne - La Chaux-
de-Fonds 72-128. Marin - Rapid
Bienne 66-81. Fleurier - Saint-lmier
59-39. Saint-lmier - Université NE
43-107. Berthoud - Rapid Bienne
75-74. Fleurier - La Chaux-de-
Fonds 68-75. Berthoud - Cortaillod
111-24. STB Berne - Saint-lmier
101-23.
Classement: 1. STB Berne 8-16. 2.
La Chaux-de-Fonds 8-14. 3. Ber-
thoud 7-12. 4. Rapid Bienne 9-10. 5.
Université NE 8-8. 6. Marin 7-4. 7.
Cortaillod 6-2. 8. Saint-lmier 8-0. 9.
Fleurier 7—4.
Scolaires: Val-de-Ruz - Cortaillod
84-81. Rapid Bienne - Le Landeron
126-20.
Classement: 1. STB Berne 6-12. 2.
Val-de-Ruz 7-10. 3. Marin 6-8. 4.
Rapid Bienne 7-8. 5. Cortaillod 7-6.
6. La Chaux-de-Fonds 6-2. 7. Le
Landeron 7-0.

HOCKEY SUR GLACE - JUNIORS
Elite A. Tour final: FR Gottéron -
Langnau 6-2. Zoug - Davos %5.
Kloten - Ambri-Piotta 6-5. Langnau
- Kloten 1-4. Ambri-Piotta - Davos
2-2. Classement: 1. FR Gottéron 2-
4. 2. Kloten 3-4. 3. Zoug 2-3. 4. Da-
vos 3-3. 5. Ambri-Piotta 3-1 (10-12).
6. Langnau 3-1 (6-12).
Elite A/B. Tour de promotion/reléga-
tion: Herisau - Sierre 4-1. Berne -
Grasshopper-Kûsnacht 0-2. Lugano
- Uzwil 3-1. Sierre - Berne 1-6.
GC/Kûsnacht - Uzwil 3-3. Herisau -
Lugano 2-10. Gassement (3 mat-
ches): 1. Lugano 6. 2. Grasshopper-
Kûsnacht 5. 3. Berne 3.4. Herisau 2.
5. Uzwil 1. 6. Sierre 0.
Elite B. Ouest Tour de relégation:
Olten - Bienne 2-6. Langenthal -
Ajoie 4-2. Viège - Lausanne 2-3.
Bienne - Viège 4-3. Ajoie - Lausanne
2-6. Olten - Langenthal 1-4. Classe-
ment (3 matches joués): 1. Lausanne
12 (6). 2. Bienne 11 (5). 3. Langen-
thal 6 (2). 4. Ajoie 6 (4). 5. Viège 3
(3). 6. Olten 1 (1).

Juniors Al: Neuchâtel YS - Fleurier
3-4. GE Servette - Villars 15-3. Vil-
lars - Léman 11-4.
Gassement: 1. GE Servette 17-28. 2.
Neuchâtel YS 16-24. 3. Fleurier 15-
18. 4. Martigny VS 15-17. 5. Villars
17-12. 6. U Chaux-de-Fonds 16-11.
7. Léman 16-2.
Juniors A2. Groupe 1: Saint-lmier -
Le Locle 5-3. Yverdon - Tramelan
5-4.
Gassement: 1. Tramelan 11-17. 2.
Yverdon 11-17. 3. Franches-Mon-
tagnes 11-12. 4. Saint-lmier 12-10. 5.
Le Locle 11-0.

Novices Al. Promotion, groupe 1:
Yverdon - GE Servette 5-18. Meyrin
- Yverdon 10-2. Neuchâtel YS - La
Chaux-de-Fonds 6-7. Franches-
Montagnes - GE Servette 4-7.
Gassement: 1. GE Servette 5-10. 2.
La Chaux-de-Fonds 4-6. 3. Neuchâ-
tel YS 5-6. 4. Meyrin 4-4. 5. Yver-
don 5-2. 6. Franches-Montagnes
5-0.

Novices A2. Relégation, groupe 1:
Tramelan - Vallorbe 8-3. La Chaux-
de-Fonds II - Moutier 5-14. Fleurier
- Neuchâtel YS II 7-4.
Gassement: 1. Tramelan 5-10. 2.
Vallorbe 5-8. 3. Moutier 5-6. 4.
Fleurier 4-2. 5. La Chaux-de-Fonds
II 3-0. 6. Neuchâtel YS II 4-0. .

Minis Al. Tour final : Lausanne - FR
Gottéron 5-2. Viège - Ajoie 3-4. GE
Servette - Sierre 5-4. Ajoie - FR
Gottéron 8-1. Ajoie - GE Servette
5-1.

Gassement: 1. Lausanne 5-10. 2.
Ajoie 5-8. 3. FR Gottéron 5-4. 4.
Viège 5-3. 5. GE Servette 5-3. 6.
Sierre 5-2.
Minis Al. Promotion, groupe 1: Lé-
man - Vallorbe 4-1. Moutier -
Franches-Montagnes 1-3. Neuchâ-
tel YS - La Chaux-de-Fonds 0-14.
La Chaux-de-Fonds - Moutier 8-3.
Vallorbe - Neuchâtel YS 2-4.
Franches-Montagnes - Léman 3-2.
Gassement: 1. La Chaux-de-Fonds
5-10. 2. Franches-Montagnes 5-6. 3.
Neuchâtel YS 4-4.4. Vallorbe 5-4. 5.
Léman 4-3. 6. Moutier 5-1.
Minis A2, relégation, groupe 1: Fleu-
rier - Lausanne II 3-6. Tramelan -
GE Jonction 3-5. Saint-lmier -
Yverdon 4-6.
Gassement: 1. Yverdon 5-8. 2. Lau-
sanne II 4-6. 3. GE Jonction 5-6. 4.
Saint-lmier 4-4. 5. Tramela 5-4. 6.
Fleurier 5-0.
Minis B. Groupe 1: Neuchâtel YS II
-Le Locle 2-11.
Gassement: 1. Le Locle 6-12. 2.
Ponts-de-Martel 7-12. 3. Delémont
5-6. 4. Neuchâtel YS II 8-6. 5. Lé-
man 5-2. 6. Bulle II 7-0.
Moskitos Al. Tour final: GE Ser-
vette - Lausanne 1-12. Monthey -
Sierre 8-2. La Chaux-de-Fonds - FR
Gottéron 4-6. Sierre - GE Servette 2-
4. Lausanne - La Chaux-de-Fonds
7-6. FR Gottéron - Monthey 6-3.
Gassement: FR Gottéron 4-8. 2.
Lausanne 4-6. 3. La Chaux-de-
Fonds 5.6. 4. Monthey 5-4. 5. GE
Servette 4-2. 6. Sierre 4-0.
Moskitos Al. Promotion, groupe 1:
Neuchâtel YS II - Neuchâtel YS 10-
6. Franches-Montagnes - Ajoie 3-3.
Le Lcole - Yverdon 6-3. Neuchâtel
YS - Franches-Montagnes 1-1.
Ajoie - Le Locle 13-6.
Gassement: 1. Neuchâtel YS 5-9. 2.
Franches-Montagnes 5-8. 3. Ajoie
5-7. 4. Le Locle 5-4. 5. Yverdon 4-0.
6. Neuchâtel YS II 4-0.
Moskitos A 2, relégation, groupe 1:
Tramelan - Lausanne II 3-5. Vallée
de Joux - Fleurier 1-3. Moutier -
Saint-lmier 4-14.
Gassement: 1. Lausanne II 5-8. 2.
Fleurier 4-6. 3. Tramelan 3-4. 4.
Saint-lmier 5-4. 5. Vallée de Joux 5-
4. 6. Moutier 4-0.
Moskitos B. Groupe 1: Delémont -
Neuchâtel YS IV 4-2. Neuchâtel YS
III - Franches-Montagnes II 5-0.
Tramelan II - Saint-lmier II 2-5. La
Chaux-de-Fonds II - Ajoie II 1-3.
Gassement: 1. Delémont 11-22. 2.
La Chaux-de-Fonds II 11-17. 3.
Neuchâtel YS III 11-15. 4. Ajoie II
10-14. 5. Neuchâtel YS IV 11-9. 6.
Franches-Montagnes II 12-9. 7.
Saint-lmier II 11-7. 8. Tramelan II
11-4. 9. Le Locle II 10-1.
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Christie à Atlanta? -
A 35 ans, Linford
Christie pourrait bien
être présent aux JO
d'Atlanta en juillet
prochain. Le Britanni-
que s 'est exprimé
après un camp d'en-
traînement en Austra-
lie: «Je me sens plus
fort que Tan dernier à
la même époque et j'ai
encore beaucoup de
temps avant d'envisa-
ger la défense de mon
titre olympique...»
Christie a confié qu'il
participera aux sélec-
tions britanniques, (si)

>

BRÈVES
Football
Queiroz reste
Carlos Queiroz reste l'en-
traîneur du Sporting Lis-
bonne. Après avoir annon-
cé dimanche le limogeage
de son entraîneur comme
acquis, le comité du club et
Queiroz se sont mis d'ac-
cord pour poursuivre le tra-
vail commun malgré les
trois défaites consécutives
concédées en champion-
nat.
Athlétisme
Deux ans et demi
pour Okeke
Le sprinteur norvégien
d'origine nigériane Aham
Okeke (27 ans), convaincu
de dopage, a été suspendu
de toutes compétitions
pour deux ans et demi, a
annoncé la Fédération nor-
végienne des sports. Okeke,
qui affirme être innocent,
avait été contrôlé positif
lors d'un entraînement en
décembre 1994 à Abilene
(Texas, EU), club universi-
taire où il est licencié.

Bobsleigh
Un retrait
Le Prince Albert de Mona-
co mettra un terme à sa car-
rière de bobeur au lende-
main des championnats du
monde, qui se dérouleront
en février à Calgary (Can).
«J'ai de moins en moins de
temps à consacrer a l'entra-
înement et aux courses» a
affirmé Albert Grimaldi
après les championnats
d'Europe à St-Moritz.

Automobilisme
Panis et Diniz
confirmés
L'écurie Ligier a levé le voile
à l'aube de la nouvelle sai-
son de Fl. En présentant sa
nouvelle monoplace, la JS
43, l'équipe «française» a
aussi officiellement confir-
mé ses deux pilotes pour le
championnat du monde
1996, le Français Olivier
Panis et le Brésilien Pedro
Paulo Diniz.

Hockey sur glace
Toujours Chibirev
Les «compteurs» de LNA
(32 matches): 1. Chibirev
(Ambri-Piotta) 62 (33/29).
2. Richard (Rapperswil) 58
(25/33). 3. Kvartalnov
(Ambri-Piotta) 51 (18/33).
4. Portier (Zurich) 50
(16/34). 5. Lebeau (Luga-
no) 49 (23/26). 6. Hodg-
son (Davos) 46 (15/3 1). 7.
Thibaudeau (Rapperswil)
45 (23/22). 8. Alston (Da-
vos) 44 (25/19). 9. Orlan-
do (Berne) 41 (15/26) . 10.
Peter Jaks (Ambri- Piotta)
38 (18/20).



«Boum-Boum» cogne à nouveau
Tennis - Open d'Australie: Becker entre Melbourne et Genève

Le lion de Leimen repart à la
chasse! Après son succès à
Melbourne, Boris Becker a
dorénavant son mot à dire
dans la lutte pour la première
place mondiale. Le 19 février,
s'il s'impose dans le tournoi
ATP-Tour de Dubai, l'Alle-
mand pourrait à nouveau ac-
céder à ce rang de numéro un
mondial, une place qu'il avait
occupée pendant douze se-
maines il y a cinq ans. Au len-
demain de sa victoire dans
l'Open d'Australie, «Boum-
Boum», qui est toujours classé
à la quatrième place, se re-
trouve à 198 points d'André
Agassi.

Mais avant de se rendre dans les
Emirats, Boris Becker sera bien
sûr à la tête de l'équipe d'Alle-
magne la semaine prochaine au
Palexpo de Genève. Sur une sur-
face, la terre battue, sur laquelle
il n'a jamais remporté le moin-
dre titre, le champion d'Austra-
lie aura bien tout à perdre.

En opérant ce choix pour la
terre battue, Stéphane Obérer,
Marc Rosset et Jakob Hlasek
ont surtout cherché à gêner Bo-
ris Becker.

Boris Becker
Suisse, attention: l'Allemand est en forme exceptionnelle. (Keystone-AP)

SUR CHAQUE COUP
«On ne peut affirmer que
Becker pourra livrer trois mat-
ches au meilleur des cinq sets sur
cette surface sans connaître le
moindre problème, lance Marc
Rosset. Souvenez-vous de ce qui
s'est produit en septembre der-
nier à Moscou.» Dans cette
demi-finale dramatique contre
la Russie, Becker, qui se plai-
gnait du dos, a jeté l'éponge le
dimanche.

Mais entre le Becker de Mos-
cou et celui de Genève, il y aura
un monde. En gagnant à Mel-

bourne, l'Allemand s'est bâti
une confiance extraordinaire.
«Aujourd'hui, je sens que je pos-
sède, sur chaque coup, la sûreté

nécessaire pour gagner tous mes
matches, explique-t-il. En ga-
gnant le Masters en novembre et
l'Open d'Australie, je ne suis pas

loin de me sentir dans la peau du
vrai numéro un mondial. Mon
but aujourd'hui , c'est bien de
l'être en décembre, quand on
fera les comptes.»
LE FEU BRULE TOUJOURS
Avec son sacre à Melbourne,
Boris Becker a signé deux ex-
ploits qui, s'ils semblent anecdo-
tiques, traduisent bien son nou-
vel état d'esprit: il est le premier
père de famille à s'imposer dans
un tournoi du Grand Chelem
depuis l'Equatorien Andres Go-
mez à Roland-Garros en 1990,
et le premier joueur depuis 1989
à enlever un titre majeur après
avoir été, au cours du tournoi,
mené deux sets à rien.

«J'ai travaillé comme un for-
cené pour gagner à nouveau,
dit-il. Le feu brûle toujours en
moi. Je suis sûr que je ne vais
pas m'arrêter la.» Boris Becker a
quitté l'Australie dimanche soir
déjà. Avec sa femme Barbara et
son fils Noah Gabriel, il s'ac-
corde quelques jours de repos à
Singapour.

Vendredi et samedi, il sera en
lice dans une exhibition à Rûs-
selsheim, dans la banlieue de
Francfort, organisée en faveur
de la Fondation de... Michaël
Stich pour les enfants atteints du
sida. Outre Stich, Becker retrou-
vera notamment Stefan Edberg
et Andreï Medvedev. Dimanche
enfin , il sera à Genève pour dé-
couvrir la terre battue de Palex-
po. Celle de tous les dangers...

(si)

Dans un mouchoir
Classement ATP au 29 janvier 1996:1. (2.) Agassi (EU) 4495 pts. 2. (3.)
Muster (Aut) 4474. 3. (1.) Sampras (EU) 4465. 4. (4.) Becker (AU) 4297.
5. (5.) Chang (EU) 3592. 6. (6.) Kafelnikov (Rus) 2709. 7. (7.) Enqvist
(Su) 2519. 8. (8.) Courier (EU) 2400. 9. (9.) Ferreira (AfS) 2144. 10. (10.)
Ivanisevic (Cro) 2027. Puis les Suisses: 16. (16.) Rosset 1391. 42. (43.)
Hlasek 849. (si)

BRÈVES
Tennis
Goellner retenu
Contre toute attente, Niki
Pilic, le capitaine de l'équi-
pe d'Allemagne de Coupe
Davis, a retenu Marc-Kevin
Goellner dans sa sélection
pour affronter la Suisse, les
9, 10 et 11 février prochain
sur la terre battue du Palex-
po. Goellner, qui n'a pas
gagné un seul simple cette
année et qui reste en Coupe
Davis sur un échec morti-
fiant sur gazon devant Sergi
Bruguera, a été préféré à
Bernd Karbacher comme
numéro 4 derrière Boris
Becker, Michaël Stich et
David Prinosil.

Une victoire
pour Manta
Associé au Tchèque Pavel
Vizner, le Suisse Lorenzo
Manta a remporté la finale
du double du tournoi ATP
Challenger de Heilbronn,
une épreuve dotée de
100.000 dollars:

Locloise battue
de justesse
La jeune Locloise Camille
Grisel ne s'est inclinée que
de justesse en finale d'un
tournoi juniors R7-R9 qui
s'est disputé au CTMN et
qui représentait la qua-
trième étape du circuit ju-
niors La Poste. La victoire
est en effet allée à la Mor-
gienne Mélanie Margot, qui
s'est imposée 7-5 6-7 6-4.

Boxe
Encore une victoire
pour Ciprietti
Umberto Ciprietti a fêté une
nouvelle victoire - la dix-
septième en vingt et un
combats — samedi soir à
Saint- Sébastien -sur- Loire
(région nantaise). Le mi-
moyen chaux-de-fonnier
(-71 kg) a en effet battu
aux points, au terme des
trois rounds de trois mi-
nutes, le Français Grégory
Lewinski, champion de
Bretagne. La réunion a op-
posé une sélection ro-
mande forte de neuf
boxeurs à une sélection
française. A relever que la
sélection helvétique était
dirigée par les deux entraî-
neurs du Boxing-Club La
Chaux-de-Fonds, Francis
Heimo et Umberto Manfre-
donia.

Le salaire de sa sueur
PARTI PRIS

Dimanche à Flinders Park, c'est un Boris Becker
radieux qui est monté à la tribune pour recevoir
son kangourou, sa Coupe et - surtout - son
chèque d'environ 500.000 f rancs suisses. «Unser
Boris» a f a i t  un petit discours, sympa pour
Michaël Chang — «Mes jours sont comptés, les
tiens non» —, obséquieux pour le sponsor principal
du tournoi - «Je vous dois d'avoir empoché cela»
a-t-il dit en exhibant son enveloppe - et
reconnaissant pour son épouse Barbara — «C'est
grâce à son soutien notamment que j'ai gagné.»

Mais Boris Becker, dans ses éloges et ses
remerciements, a oublié de citer le principal
responsable de sa victoire: lui-même.

Enf ant prodige du tennis, vainqueur de
Wimbledon à 17 ans, Becker est très rapidement
arrivé au f irmament du tennis, ravissant la
p r e m i è r e  place du classement ATP à Stef an
Edberg le 28 janvier 1991, soit quelques jours
après sa victoire à l'Open d'Australie, sa dernière
dans un tournoi du Grand Chelem avant celle de
dimanche.

Mais en tennis, tout n'est pas rose tous les
jours. Et Becker, s'il n'est pas retombé dans

l'oubli, n'en a pas moins longtemps douté. 11
aurait pu se contenter d'épouser Barbara, de
s'occuper de leur petit Noah Gabriel et de passer
à la banque de temps en temps.

Mais Becker n'est p a s  de ce genre-là. Il s'est
accroché, s'est entraîné et a tout f a i t  pour revenir
au sommet Cela, tout le monde ne l'aurait pas
f ait... et tout le monde ne Ta d'ailleurs pas f a i t .

Reste que Becker est reveau, et qu'il a entamé
le tournoi australien avec un capital conf iance
énorme. En sursis au p remie r  et au deuxième
tours - ne p e r d a i t - i l  p a s  deux sets à un contre
Rusedski et deux sets à rien contre Johansson? -,
«Boum-Boum» a progressivement élevé le niveau
de son jeu pour atteindre son plein rendement en
demi-f inale contre Woodf orde (six jeux perdus )  et
en f inale contre Chang - quels deux p r e m i e r s
sets!

Oui, si Boris Becker avait dû dédier cette
victoire à quelqu'un, c'était avant tout à lui-
même. Car le salaire qu'il a récolté à Melbourne,
c'est le salaire de la sueur. De sa sueur...

Renaud TSCHOUMY

Le scepticisme suédois
Accusations de donaee contre Wilander et Novacek

La presse et le milieu du tennis
suédois avaient du mal à croire
aux accusations de dopage por-
tées contre l'ancien numéro un
mondial Mats Wilander, et ex-
hortaient le joueur à sortir de son
silence pour dire la vérité.

Mikaël Pernfors, entraîneur et
ami de Wilander, «n'ose pas
croire» aux informations de
l'hebdomadaire anglais «News
of the World», selon lesquelles le
Suédois, ainsi que le Tchèque
Karel Novacek, avaient fait
l'objet d'un contrôle antidopage
positif à la cocaïne à Roland-
Garros au printemps dernier.
«Je connais si bien Mats, je sais
qu'il n'utilise pas de drogue, (...)
je ne l'ai jamais entendu en par-
ler» a affirmé Pernfors au quoti-
dien «Aftonbladet».
«CELA SEMBLE IRRÉEL»
Pour le précédent entraîneur de
Wilander, John-Anders Sjoe-
gren, ex-capitaine de l'équipe de
Suède de Coupe Davis, «cela

semble irréel d'associer Mats à
la drogue». «Il n'est pas de ce
type de personnes, il est plutôt
du genre ordonné» a-t-il dit au
quotidien Expressen. Le «Svens-
ka Dagbladet», qui espère que
ces accusations sont fausses,
note toutefois que «l'absence
d'un démenti vigoureux de la
Fédération internationale de
tennis est de mauvais augure».

Journaux, amis et connais-
sances du joueur, inatteignable
depuis les révélations de di-
manche, souhaitent qu'il appa-
raisse publiquement pour don-
ner sa version des faits. Selon
«Aftonbladet», l'ex-champion a
simplement téléphoné à sa mère
Karin, qui s'est refusée à en dire
plus.

«Le mieux qu 'il ait à faire
maintenant est de faire face et de
raconter ce qui se passe, dire la
vérité, sinon les spéculations
continueront à aller bon train»
lance l'ancien joueur Jan Gun-

narsson, résumant le sentiment
général en Suède.
L'AVOCAT RÉAGIT
«Nous sommes absolument in-
nocents, clame pour sa part Ka-
rel Novacek dans la presse tchè-
que. L'affaire est entre les mains
d'avocats et je ne peux absolu-
ment rien vous dire de plus.» Le
joueur tchèque, qui participe ac-
tuellement au tournoi de Lipps-
tadt, en Allemagne, a également
exprimé son «étonnement» que
l'affaire ait été publiée dans la
presse.

Samuel A. Abady, l'avocat
américain des deux joueurs, af-
firme pour sa part dans le jour-
nal de Prague «Lidove Noviny»:
«Aucune preuve n'existe que
l'échantillon concerné aurai t ap-
partenu à Novacek, qui est ab-
solument innocent. Et il en est
de même pour Wilander. Le
rapport du laboratoire parisien
est plein d'erreurs et l'affaire
peut être considérée comme clo-
se.» (si)

Dallas: et de cinq!
Football américain - Super Bowl

• DALLAS COWBOYS -
PITTSBURGH STEELERS
27-17 (10-0 3-7 7-0 7-10)

L'équipe des Dallas Cowboys a
remporté le Super Bowl, finale du
championnat américain (NFL)
qui s'est disputée à Tempe (Ari-
zona), devant 76.347 spectateurs,
en battant les Pittsburgh Steelers
27-17.

Dallas a ainsi remporté son troi-
sième titre en quatre ans, son
cinquième de l'histoire, lui per-
mettant de rejoindre dans les an-
nales les San Francisco 49ers,
vainqueurs l'an dernier. Pitts-
burgh, pour sa part, a encaissé
sa première défaite en finale
après quatre succès. Dallas a
construit son triomphe sur deux
«touchdowns» (essais) du puis-
sant Emmitt Smith - ses 117e et
118e de la saison! -, fruits de

deux interceptions de Larry
Brown.

Logiques vainqueurs, les
Cowboys n'ont tout de même
pas dominé comme le pré-
voyaient les «bookmakers» de
Las Vegas. Ils ont pris et tenu le
contrôle de la marque, mais fu-
rent confrontés à une solide ré-
sistance des Steelers. Ces der-
niers n'ont cependant jamais pu
profiter de leurs occasions de ré-
duire la marque...

Après dix minutes de jeu,
Dallas avait pris nettement les
commandes et semblait réussir
dans toutes ses entreprises, tan-
dis que Pittsburgh avait du mal
à avancer. Bien que peu bril-
lants , les Steelers parvenaient à
progresser vers l'en-but adverse
pour laisser planer le suspense.
L'espoir n 'était toutefois que de
courte durée pour les valeureux
Steelers. (si)

Rien d'alarmant
Tournoi de Zagreb: Hlasek battu

La Croatie ne réussit décidément
pas à Jakob Hlasek (ATP 42).
Cinq ans et demi après une relé-
gation en Coupe Davis à Split
contre la Yougoslavie, le Zuri-
chois n'aura pas tenu un jour à
Zagreb. Il a été éliminé au pre-
mier tour du tournoi ATP
(400.000 dollars) organisé par
Zeljko Franulovic, battu en trois
sets, 6-2 5-7 6-3, par le Français
Cédric Pioline (ATP 62).

«Kuba» abordera ainsi la ren-
contre de Coupe Davis contre
l'Allemagne la semaine pro-
chaine à Genève avec une seule
victoire en simple en 1996, ac-
quise face au Belge Dick Nor-
man au premier tour de l'Open
d'Australie.

Cette défaite n'alarme cepen-
dant pas Stéphane Obérer. «Ja-
kob n'a pas lutté à armes égalés
contre Pioline, souligne le capi-
taine de l'équipe de Suisse. Arri-
vé samedi matin d'Australie, il

avait encore les dix heures de dé-
calage horaire dans les jambes.»

Cette défaite comporte tout
de même un aspect positif. Le
Zurichois sera ainsi dès ce mer-
credi à pied d'œuvre à Genève
pour entamer avec Marc Rosset
sa préparation pour la Coupe
Davis. Sur la terre battue indoor
et fort de l'appui de 12.000 sup-
porters tous acquis à sa cause,
Jakob Hlasek témoignera de
cette résolution qui lui a peut-
être manqué à Zagreb dans ce
premier tour contre Pioline suivi
par... une petite trentaine de
spectateurs.

Zagreb. ATP-Tour. 400.000
dollars. 1er tour du simple mes-
sieurs: Pioline (Fr) bat Hlasek
(S/6) 6-2 5-7 6-3. Dewulf (Be)
bat Mantilla (Esp) 6-3 6-3. J.
Sanchez (Esp/7) bat Marques
(Por) 6-3 6-4. Goellner (AH) bat
Goossens (Be) 6-1 6-2. Carbo-
nell (Esp) bat Vitoux (Fr) 6-7
(5-7) 6-2 6-3. Raoux (Fr) bat
Boetsch (Fr/2) 6-3 7-6 (7-4). (si)
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Hingis (/}
poursuit son
ascension - Grâce à
sa participation aux
quarts de finale de
l'Open d'Australie,
Martina Hingis a gagné
trois rangs au classe- '
ment WTA. Elle pointe
désormais à la dix-
septième place. En tête,
Steffi Graffet Monica
Seles, qui ne comptabi-
lisé toujours aucun
point, se partagent le
premier rang. En
revanche, la Française
Mary Pierce, tenante du
titre à Melbourne,
dégringole de la qua-
trième à la douzième
place, (si)
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LES «MEILLEURS
ÉTRANGERS»
Or donc, les deux équipes étran-
gères - Megève et Chamonix -
engagées au tournoi internatio-
nal de curling de Neuchâtel
n'ont pas particulièrement bril-
lé. Megève a terminé au onzième
rang du classement, Chamonix
au dix-huitième et dernier. Les
responsables de la buvette du
curling, eux, ne se sont pas
plaints de leur présence... Et
puis, les curlers français ne man-
quaient pas d'humour. On a
ainsi entendu un membre de
Chamonix lancer à l'équipe de
Megève qui s'en allait après la
distribution des prix: «La pro-
chaine fois, ne venez pas. Com-
me ça, on sera la meilleure équi-
pe étrangère.»

La meilleure... ou presque.
BALAYER LE POD
Le curling est ingrat. Dans l'es-
prit de pas mal de gens, il passe
pour être un sport de riches,
voire de «vieux». Mais le skip de
La Chaux-de-Fonds Marcel
G ind rat rectifie: «La piste est
d'une longueur de 42 m.
Compte tenu du fait que sur un
match de huit ends, ce sont
soixante-quatre pierres qui sont
lancées, donc seize par per-
sonne, et qu'il n'arrive pas rare-
ment que l'on brosse les pierres
des autres, chaque membre de
l'équipe parcourt en tout cas 2
km par match. Au niveau de
l'effort physique, c'est comme si
chaque membre de l'équipe ba-
layait le Pod à fond.»

Vu sous cet angle, la pratique
du curling nécessite une bonne
condition physique. A vous
d'aller balayer le Pod pour vous
en convaincre.
DU CHAMPAGNE.»
ET DES SANDWICHES
C'est Hubert Rossetti, qui a été
président du cluJj .de curling
neuchâtelois pendant dix ans,
qui a procédé à la remise des
prix aux équipes classées sept à
dix-huit, sitôt avant les finales. B
a conclu par ces mots: «Je vous
informe par ailleurs qu'il reste
des bouteilles de Champagne
que nous vendons au prix de 15
francs la bouteille.» Le serveur,
qui n'avait pas écouté un traître
mot du discours d'Hubert Ros-
setti, a alors crié à travers la
salle: «Et trois sandwiches,
trois!»

Tout le monde a bien ri sans
que ledit serveur ne comprenne
pourquoi.
DU BALAI... AU BALAI
Vous le croirez ou non, mais
l'un des membres de l'équipe
chaux-de-fonnière de curling,
Frédy Aubert, est concierge
dans une entreprise de la Métro-
pole horlogère. Sitôt ses balais
«professionnels» rangés, il se
précipite donc sur ses balais
«sportifs» pour aller assouvir sa
passion sur les rinks de Neuchâ-
tel.

Question: s'entraîne-t-il au
boulot pour le curling... ou vice-
versa?
DE JUSTESSE
Vainqueur du tournoi, NE
Sports II n'a donc dû qu'à un
plus petit nombre d'ends encais-
sés que NE La Tour (douze
contre treize) d'aller en finale.
Pourtant, lors du premier
match, la formation skippée par
Michel Jeannot avait perdu sept
ends à un et dix-huit pierres à
quatre contre NE Sports I
(Claude-Alain Vuille). «Nous
avons très rapidement été menés
0-8 après trois ends, ce qui nous
a obligés à prendre de gros ris-
ques pour finalement ramasser
une casquette, expliquait Jean-
not. Mais nous nous sommes
bien repris par la suite, puisque
dans les trois autres matches
préliminaires, nous avons
concédé cinq ends en tout.»

Faites le compte: sept plus
cinq égale douze, ce qui a juste
suffi à NE Sports II pour aller
en finale.

ANCIEN ENTRAÎNEUR™

Skip de NE Sports II, Michel
Jeannot a entraîné l'équipe de
France durant près de deux ans
et demi, soit de décembre 1992
au printemps 199S. «C'était une
expérience intéressante, expli-
que-t-il. Je ne jouais pas du tout,
mais je m'occupais de la forma-
tion et des structures à mettre en
place. Mais il est arrivé le mo-
ment où je ne pouvais plus
concilier cette activité et mon
travail (réd: Michel Jeannot est
plus que grandement impliqué
dans le projet de l'Exposition
nationale 2001). J'ai donc arrêté
mon activité d'entraîneur et je
joue pour mon plaisir à NE
Sports.»

Ce qui, à considérer sa perfor-
mance de ce week-end, ne fonc-
tionne pas trop mal... (rt)

DANS LA BONNE HUMEUR
Cest connu et cela peut se véri-
fier à chaque détour: rien de tel
qu'une bonne fondue pour créer
la bonne humeur. Pas sots, les
responsables du Fan's-Club du
HCC ont décidé de mettre
l'adage en pratique. Samedi à
Coire, ils invitent tous leurs
sympathisants - partant ceux du
HCC - à «s'en tourner une»,
histoire de préparer au mieux un
match qui est censé remettre les
gens des Mélèzes sur les rails de
la victoire. On précisera pour
l'anecdote que c'est Oliver Gaz-
zaroli qui a été mandaté pour ré-
server une salle où , paraît-il, la
«gommeuse» est plus qu'une
spécialité.

Le rendez-vous est pris...
AU MOINS DEC RENFORTS
Spectateur attentif de ce HCC -
Grasshopper, Real Vincent ne
se montrait pas tendre envers les
gens des Mélèzes. «Si cette équi-
pe veut espérer tenir la route en
LNA, elle a besoin de dix ren-
forts: un gardien qui soit un vé-
ritable numéro 1, quatre défen-
seurs et cinq attaquants. En
comparaison, Grasshopper
n'aurait besoin que d'un gar-
dien» estimait Fex-défenseur du
Lausanne HC.

Dur, très dur...
PLUS ÉQUILIBRÉ,
PAS MEILLEUR
En grand professionnel, Valeri
Shirajev ne contestait pas la vic-
toire des Zurichois. «Ce soir, ils
ont eu la chance de leur côté, es-
timait l'Ukrainien. Je ne crois
pas que cette équipe soit plus
forte que le HCC. D'ailleurs, en
quatre matches, nous avons par-
tagé les points. Grasshopper est
certainement plus équilibré car
ses trois blocs sont capables de
marquer, mais pas meilleur que
nous.»

Réponse au prochain acte.
LA JOUE DE STEHLIN
Samedi dernier, Laurent Stehlin
a vu le puck d'un peu plus près
que d'habitude. En tout début
de seconde période, l'attaquant
du HCC a en effet reçu la ron-
delle en pleine joue. Résultat des
courses: une pommette endolo-
rie et un œil qui doit certaine-
ment aujourd'hui avoir viré au
beurre noir. «Ce n'est pas grave,
rassurait le Chaux-de-Fonnier.

Une visière n'aurait strictement
rien changé car c'était un puck
montant.»

Une preuve de plus que le
hockey est un sport d'hommes.
LES JAMBES LOURDES
Plus que sur cet accident, Lau-
rent Stehlin insistait sur un
point essentiel selon lui: «Ce
soir, nous avions les jambes
lourdes et nous allions moins
vite que les Zurichois. Dès lors,
nous accusions régulièrement
un temps de retard. Pour être
franc, j'ai l'impression que nous
n'étions pas dans les meilleures
conditions. Si trois matches dis-
putés en l'espace de quatre jours
laissent forcément des traces, je
demeure persuadé que nous
nous entraînons trop. En outre,
le premier bloc est trop sollicité.
Durant les dix premières mi-
nutes, nous en avons passé huit
sur la glace.»¦Mn Voilà- qui pourrait expliquer
le manque de fraîcheur de cer-
tains...
LA SAGESSE D'ELSENER
Comme bon nombre de ses co-
équipiers, Daniel Elsener était
furax à l'issue de ce choc au
sommet. «Je ne suis pas un bon
perdant, concédait-il. Je n'y
peux rien, je suis né comme
ça...» Lorsqu'on lui faisait re-
marquer qu'il pourrait être la
solution aux problèmes défen-
sifs actuels du HCC, «Elsi» se
faisait prudent: «Je fais ce que
l'entraîneur me demande. L'ex-
périence m'a appris à me taire.
Dans ce milieu, cela peut faire
très mal que de critiquer les déci-
sions du responsable.»

Comme quoi on peut être un
dur et faire preuve de sagesse.
LE SOURIRE DE L'ARBITRE
On se souvient que le 7 janvier
dernier, M. Beat Eichmann
avait plutôt mal commencé l'an-
née, appliquant à la lettre des
nouvelles consignes que per-
sonne n'avait saisies. Samedi,
l'arbitre principal s'en est nette-
ment mieux sorti, dirigeant ce
choc au sommet à la satisfaction
quasi générale. Pas étonnant dès
lors qu'il affichât un large sou-
rire au sortir de la douche. «Ce
match était plus facile à diriger
que le premier de l'année. Ce
soir, je n'ai pas rencontré le
moindre problème. Cela étant,
lors du match HCC - Coire, je
m'étais soumis aux directives.
Le hic, c'est que j'avais été le
seul à les appliquer racontait-il.

Depuis lors, M. Eichmann a
mis passablement d'eau dans
son vin et c'est tant mieux, (jfb)

MAUVAISE
PROGRAMMATION
De toute évidence si le HC Le
Locle ne fait pas recette, ce n'est
pas la programmation des mat-
ches de sa première équipe qui
va arranger les choses. Fixé en
même temps que la rencontre au
sommet de LNB, HCC - Grass-
hopper, le derby entre les Lo-
clois et les Bréviniers n'aura ain-
si attiré qu'une septantaine de
spectateurs. «Que voulez-vous,

on a déjà demandé de pouvoir
jouer le vendredi soir, mais sans
aucun résultat positif, déplorent
les dirigeants loclois. Dommage,
car nous aussi nous aurions
voulu aller aux Mélèzes.»

Et ils n'étaient pas les seuls...
TOUCHANT
«Nous sommes les Loclois et
nous allons gagner! Allez Le
Locle!» Ce chant, gui en para-
phrase un autre très populaire
aux Mélèzes, était entonné par
un jeune supporter loclois same-
di soir à la patinoire du Com-
munal. Le pauvre garçon a eu
beau donner de la voix, mais
personne n'est venu le soutenir.

_ Touchant quand même...

UNE SIRÈNE SALVATRICE
Si le derby entre Le Locle et La
Brévine s'est terminé par une
victoire des gens de la Mère-
Commune, un certain coup de
sirène y est peut-être bien pour
quelque chose. En effet, alors
que l'on jouait la 50e minute (7-
6 au tableau d'affichage) et que
le Brévinier Perrin bénéficiait
d'une occasion en or, la sirène
signifiant le changement de
camp a retenti pour le plus
grand soulagement des Loclois
et le plus grand dépit des visi-
teurs. «P... de patinoire ouverte
de m...» jura ledit Perrin, alors
que ses autres coéquipiers y allè-
rent également de quelques
noms d'oiseau. «Allez les gars
on se calme, ça ne va de toute
façon rien changer» lança l'en-
traîneur Didier Clémence qui
devait pourtant en avoir égale-
ment gros sur le cœur.

Faut dire qu'il y avait peut-
être un peu de quoi...
LÛTHI BLESSÉ
Pierre-Alain Lûthi, gardien du
HC Le Locle, a terminé le derby
face à La Brévine sur une jambe.
«J'ai dû me déchirer un muscle à
l'aine ou aux adducteurs,
confiait-il. Mais bon, quand on
gagne ça ne fait pas mal.» Peut-
être, mais on souhaite un bon

y -«yX

?¦ ¦ . *..*.

rétablissement à «Pep's» qui ris-
que bien de manquer à ses co-
équipiers samedi face à Court.
BERGAMO LE DÉVOUÉ
Souffrant d'une tendinite aux
adducteurs, Dominique Berga-
mo joue donc les coaches intéri-
maires sur le banc du HC Le Lo-
cle. «Je ne sais pas si je pourrai
encore jouer cette saison, indi-
que-t-il. Ma blessure ne semble
pas se résorber, mais si l'équipe
continue comme ça je n'aurai
plus besoin de rechausser les pa-
tins.»

Reste à savoir où «Dom» est
le plus utile pour la troupe de
Per Meier, cela dit sans remettre
en question la qualité de ses
conseils à la bande.
LA FAMILLE AVANT TOUT
Si Philippe Jeannin faisait partie
des absents samedi à la patinoire
du Communal c'est parce que le
routinier du HC La Brévine s'en
est allé assister au match de
LNA Zurich - Ambri-Piotta,
histoire de voir évoluer son fils
Sandy. «Il nous avait averti au
début de saison que le samedi il
s'absenterait souvent pour sui-
vre Sandy» explique un diri-
geant brévinier.

Heureusement, la rencontre
capitale La Brévine - Prilly aura
lieu vendredi soir.
ENTRAÎNEUR
PAR HASARD
Si Didier Clémence est allé re-
joindre les rangs du HC La Bré-
vine, ce n'était pas pour en deve-
nir l'entraîneur. «Au départ,
j'étais prévu comme joueur, ex-
plique le Chaux-de-Fonnier.
Mais, lorsque les dirigeants ont
remercié l'entraîneur, il n'y avait
pas grand monde qui était dis-
posé à reprendre son poste et je
me suis dévoué.»

Et voilà comment une grande
carrière a peut-être débuté...
LE MAINTIEN, ET APRES?
Le HC La Brévine va donc tout
faire pour sauver sa place en
deuxième ligue, mais les Brévi-
niers pourront-ils assumer une
nouvelle saison dans cette caté-
gorie? «Ce ne sera, en effet, pas
évident de retrouver 60.000
francs, reconnaît un dirigeant.
On a d'ailleurs eu beaucoup de
peine à trouver l'argent cette an-
née.»

On veut bien le croire. Alors à
votre bon cœur, messieurs,
dames, (je)

ARRÊT SUR IMAGE

Dites-le avec des fleurs
Les dirigeants des Mélèzes ne pouvaient décemment pas
rater l'événement: Willy Kohler a ainsi été fleuri pour sa
500e apparition en Ligue nationale. Deux grosses heures
plus tard, le Prévôtois ne parvenait que difficilement à ca-
cher son amertume. «Tendu, séné, ce match aurait parfai-
tement pu tourner à notre avantage. Cela étant, il ne faut
pas en faire un drame. C'est dommage, sans plus...» Sous-
entendu: on se retrouvera. Reste que pour un 500e match,
le «Willou» aurait mérité mieux qu'une défaite.

(Impar-Galley)
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Le Pape recevra
les Argentins -
Le pape Jean-Paul II
ouvrira ce matin tes
portes du Vatican aux
footballeurs argentins
jouant en Italie, répon-
dant ainsi à la de-
mande de Balbo (AS
Roma), fervent catholi-
que. Le Saint-Père
recevra également en
audience privée
Bat 'tstuta (Fiorentina),
Sendini (Parma),
Zanetti (Inter Milan),
Chamot (Lazio), Sorin
(Juventus), Ayala
(Napoli) ainsi que
TUrugayen Fonseca
(AS Roma). (si)

TV-SPORTS
TSR
19.15 Tout sport.
DRS
22.20 Slapshot.
TSI
21.00 Hockey sur glace. LNA

Ambri-Piotta - Lugano.
22.30 Sportsera.
SUISSE 4
19.55 Hockey sur glace. LNA

Zurich - FR Gottéron.
TF1
17.10 Football.

Coupe de France:
Guingamp - Marseille.

F2
15.40 Tiercé.
20.35 L'image du jour.
F3
20.35 Tout le sport.
NBC
22.00 Hockey sur glace.

EUROSPORT
08.30 Patinage artistique.
10.00 Speedworld.
12.00 Snooker.
13.00 Eurogoals.
14.00 Football. Coupe

d'Afrique des nations
17.00 Natation.
19.00 Formule 1.
20.00 Aérobic.
21.00 Boxe.
23.00 Snooker.
24.30 Catch.

Sport-Toto

9 » 13 Fr. 75.401,70
298 x 12 Fr. 329,50

3.574 x 11 Fr. 20,60
22.197 " 10 Fr. 3,30
Somme approximative au pre-
mier rang du prochain concours:
125.000 fr.

Toto-X

3 x 6  Fr.188.788,20
2 x 5+cpl Fr. 3.489.10

152 x s Fr. 229,50
2.972 x 4 Fr. 11,70

27.48 1 x 3 Fr. 3—
Somme approximative du pre-
mier rang du prochain concours:
110.000 fr.

Loterie suisse
é numéros

, -JL, fa>b%>M ,f-r.W8,m3Q'6 x 5+cpl Fr. 78.780—
269 x 5 Fr. 4.533.70

12.475 x 4 Fr. 50.—
198.542 x 3 Fr. 6.—
Somme approximative au pre-
mier rang du prochain concours:
1.100.000 fr.

Joker
Aucun gagnant avec 6 chiffres
Jackpot : Fr. 1.231.709,50

3 x 5  Fr. 10.000.—
54 x 4 Fr. 1.000.—

559 x 3 Fr. 100—
5.609 x 2 Fr. 10.—
Somme approximative au pre-
mier rang du prochain
concours: 1.600.000 fr.
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N̂LiJ l̂ HSkAil 
_LV 

]____K__BH____É___É___u]fl S' '"n 3_étg ^̂  il

^^^̂ÉÉIÉÉ____É_H ^^^
^^ _̂_____________HS^fl ^̂  ̂ y fei®''

^̂ ¦fe* 0̂^̂ - i,ll  'j
______

H_______________ H___________ ________ I H H _______¦_____________________¦ __fl_________________________________ B____i _____________

Um^d^̂  
Forfait LUNETTES 

J
I _f.»*SMA _.L_M..J i II Mme. YvelyneBeuret-QuInche I pi " 1cuisine cnttuae I I  oisw^^ î̂ UI i 2300 La Chaux-de-Fonds I II T| IHWBde M h. a 18k ©a»/*»  ̂ - r i m 1

H0I1-SÎ©P Quand vous nous apporterez vos ... rs * ¦̂ P^_^B 1

K A *̂̂ ^***̂ ^r T ^Ê K b/ancs 5ou solaires i

^f )UNJ 

Offre va^le 
jusqu'à f,n mars 1996 

|

i à faire valoir 
 ̂

S | ' l.f /*#£> OPTIQUE V3|
ik pour un repas pris ^1 ^D_^^l

entre 14h. et 18h. W I ULC
B B I ' __ _̂____ÉÎ7^ _______P̂ _ _̂____I

* r pour un groupe, dès 2 personnes v n̂ Art i /^u _J r- _JPP  ̂ | 2300 La 
Chaux-de-Fonds

¦F valable jusqu' à fin février 1996 /7t\ ««Q', OA1 nr.A
H» "F ___J J iA w Offre valable jusqu a fin février 1996, I j (£; 039 / 241 004

¦HMMHMHBHHHHNHHHHM WÊIÊtÊÊÊtÊÊÊÊÊÊÊÊÊtK/HÊm
M M - l__Ci

MFTRnPOI P i_teiHf «B
iËÊÊÊÊf 1YI& 1 tvv^r̂ %g|î C*<
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Aujourd'hui ou jamais !
Promotion économique neuchâteloise et nouvelles technologies

L'année 1995 aura ete une an-
née exceptionnelle pour la
promotion économique neu-
châteloise. Baxter, Mary
Kay, Silicon Graphics...
l'équipe du délégué aux ques-
tions économiques, Francis
Sermet, a accroché à sa col-
lection ses plus beaux papil-
lons. Mais cette légitime sa-
tisfaction ne doit pas faire ou-
blier une réalité sans conces-
sion: c'est aujourd'hui qu'il
faut créer les emplois du fu-
tur. Demain, il sera déjà trop
tard. Explications des tenants
et aboutissants de cette «ba-
taille» avec le bouillonnant
Karl Dobler, artisan infatiga-
ble de la promotion économi-
que neuchâteloise depuis
maintenant 18 ans.

Cheveux blancs en bataille, re-
gard pétillant , verbe haut et en-
thousiaste, rÂppenzellois Karl
Dobler est la cheville ouvrière de
la promotion économique neu-
châteloise depuis 1978. Celui qui
fait au minimum quatre fois le
tour du globe par an, pour van-
ter les charmes industriels neu-
châtelois, peut se targuer d'un
beau tableau de chasse pour
1995. Début de la construction
de l'usine de production de sang

artificiel de Baxter à Neuchâtel ,
agrandissement de Silicon Gra-
phics à Cortaillod , implantation
de Mary Kay à La Chaux-de-
Fonds: c'est la promesse de près
d'un millier de nouveaux em-
plois dans les quatre ans à venir
que ces trois annonces laissent
espérer.
DOMAINES NOVATEURS
Mais ce résultat plus qu'élo-
gieux va bien au-delà de la sim-
ple comptabilité des places de
travail. Les entreprises que le
canton de Neuchâtel accueille
sont en effet actives dans les do-
maines plus que novateurs. .Et
c'est surtout à cette aune-là que
les succès de 1995 doivent être
évalués. .. 0gr
Dobler. Electronique et micro-
technique, logiciels et hardware,
biotechnologie, cosmétique,'
produits de luxe: c'est dans .ce
train-là qu 'il s'agit de. monter
aujourd'hui , demain il sera trop
tard , martèle K. Dobler. . * •'¦ *.,¦„ .:

Les raisons? Les flux finâp
ciers commencent a contourner
la Suisse. Ses activités tradition-
nelles - mécanique, industrie
électrique - connaissent un dé-
clin prononcé: «Le manque de
compétitivité, la forte pression
sur la productivité, l'indispensa-
ble rationalisation et l'isolement
politique de la Suisse conduisent
à une réduction inéluctable du
nombre d'emplois dans ces sec-
teurs qui ont d'ailleurs de plus
en plus tendance à se délocaliser
à l'extérieur de nn.i frontières».*
avance K. Dobler, ¦

* ,4 , * .

Karl Dobler, conseiller à la promotion économique
«Les vrais secteurs d'avenir sont les activités de haute
technologie». (Impar-Galley)

 ̂
';., «Les vrais secteurs d'avenir

pouç la Suisse sont les activités
!J^Jffîirtçjtgchnologie» , estime K.

Conséquence? Ce n'est pas là
quejës emplois dont les généra-
tions montantes ont besoin vont
éclore. A contrario, les do-
maines de la microtechnique,
des biotechnologies, de la phar-
macie, des produits de luxe et de
la cosmétique sont en plein es-
sor. On assiste d'ailleurs dans
ces marchés à une formidable
redistribution des cartes dont il
faut profiter aujourd'hui et
maintenant, affirme K. Dobler:
«Ces nouvelles technologies
naissent à l'étranger. Si l'écono-
mie suisse n'est pas capable de
générer les nouveaux emplois
que représentent ces secteurs, il
faut aller les chercher à l'exté-
rieur. Grâce à sa promotion éco-
nomique, en réussissant à attirer
les technologies que la Suisse
n'aurait tout simplement pas
sans cela, Neuchâtel a claire-
ment fourni la preuve qu'on

peut le faire. Et nous entendons
bien continuer à le faire».
LES CARTES
DE L'ARC JURASSIEN
Pour autant qu'on ne refuse pas
les moyens nécessaires... La
concurrence à ce chapitre est en
effet de plus en plus acharnée
entre les différentes régions eu-
ropéennes susceptibles d'ac-
cueillir ces nouvelles technolo-
gies. A l'étranger, on n'hésite
pas à offrir des usines clefs en
main aux sociétés désirant s'ins-
taller, relève K. Dobler. «Au-
jourd'hui, il y a une dispropor-
tion entre la priorité que l'on ac-
corde à la promotion et les
moyens qu'on veut bien lui
consentir. Nous ne demandons
pas un chèque en blanc. Mais il
faut être conscient de l'ampleur
de l'effort que nous avons à faire
pour pouvoir attirer les entre-
prises dans toutes les régions du
canton».

A ce jeux-là , l'Arc jurassien

en gênerai a d'ailleurs tout â ga-
gner, estime K. Dobler: «Par
son savoir-faire, son réseau de
PME et son infrastructure de
formation mais aussi son cadre
de vie, l'Arc jurassien est aujour-
d'hui la région de Suisse qui of-
fre le plus fort potentiel de déve-
loppement dans les secteurs pro-
metteurs que sont la microtech-
nique, les produits de luxe et le
biomédical. Bien plus d'ailleurs
que la région zurichoise. Nous
devons saisir notre chance
maintenant. C'est une promo-
tion au carré qu'il faut désor-
mais pratiquer!».
ASPECT SOCIAL
Et n'allez pas croire que l'expan-
sif coureur de fonds de la pro-
motion économique neuchâte-
loise ne réfléchit qu'en termes
économiques. «Ce n'est pas l'art
pour l'art ou le succès pour le
succès que nous visons. Le tra-
vail que nous faisons a, avant
tout , une dimension sociale.
Celle de redonner à une région
les emplois que les crises ont fait
disparaître. Aujourd'hui comme
hier, il est toujours inacceptable
de voir une enfant pleurer parce
que son père a perdu son em-
ploi», avoue K. Dobler en évo-
quant les larmes perçues un jour
dans les yeux d'une camarade de
jeux de sa propre fille. «Et c'est
aussi pour lutter contre cela que
je me bats». C. P.

Des chiffres et des êtres
Au total, en tenant compte des emplois déjà créés, de ceux attendus
à travers les annonces de l'an dernier, ainsi que de ceux induits par
la croissance organique des projets petits et grands déjà implantés,
avec ses 500 entreprises accrochées à son tableau de chasse, la pro-
motion économique neuchâteloise peut se targuer d'avoir à son ac-
tif la création de près de 5000 nouveaux emplois.

Ces nouveaux postes de travail entraînent, par effet multiplica-
teur, la création de nombres d'autres emplois parallèles (routes,
constructions, écoles, commerces, etc). Tout cela sans oublier le
retour fiscal engendré à terme par les nouvelles entreprises ou plus
directement par ses employés: en 1993, une étude universitaire l'es-
timait à 40 millions de francs par an. Les succès enregistrés depuis
lors laissent à penser qu'il devrait avoisiner les 50 à 60 millions de
francs par an, avance Karl Dobler. Un chiffre qui prend toute sa
valeur quand on le met en relation avec les 3,5 millions de francs
que coûte annuellement la promotion économique au canton de
Neuchâtel... (cp)

Fleurier^

Dans la nuit de dimanche à
lundi, le village de Fleurier a
été le théâtre d'une véritable
scène de western, se terminant
par des blessures graves pour
une Fleurisane.

S'imposant à une soirée en-
tre amis, un jeune toxicomane
a d'abord bouté le feu dans la
maison de son hôte puis, muni
d'une arme pour la chasse au
sanglier, a tiré sur la voiture
d'un couple qui quittait les
lieux de la soirée. Le tireur a
grièvement blessé la passa-
gère' • Page 21

Scène
de western

15 </>i
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LA CHAUX-DE-FONDS

LE LOCLE

HAUT-DOUBS

NEUCHÂTEL

VAL-DE-RUZ

VAL-DE-TRAVERS

JURA BERNOIS

JURA

Nouveau théâtre
de Neuchâtel

La ville de Neuchâtel
s'approche du troi-
sième acte de son
projet de nouveau
théâtre qui sera sou-
mis lundi prochain
au Conseil général.
L'exécutif propose
de créer une société
immobilière pour la
construction.

Page 20

Création
d'une société
immobilière

Liaison
Renan - Les Convers

Une liaison correcte
entre la J20 (tunnel
de La Vue-des-
Alpes) et le canton
de Berne est indis-
pensable, voire vi-
tale. Les populations
en sont convaincues
et une étude de l'Uni-
versité de Neuchâtel
vient appuyer ce
point de vue. Le
Grand Conseil ber-
nois saura-t-il tendre
l'oreille?

Page 22

Une route
nécessaire

Médias français

Il a fallu que l'eau
coule sous les ponts
du Doubs mais au-
jourd'hui sonne le
temps du succès. Les
médias français,
écrits et télévisés, ont
découvert les beau-
tés de la région et du
département. Le voi-
là devenu leur chou-
chou.

Page 19
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Doubs,
mon amour

m  ̂ [ de L'Impartial ĵĵ -^l

Mardi 30 janvier 1996
Fête à souhaiter: Martine

Lac des Brenets
750.10 m

Lac de Neuchâtel
429.03 m

Prévisions jusqu'à ce
soir: nord des Alpes,
Valais et Grisons, stra-
tus souvent persistant
sur le Plateau, limite
supérieure vers 1100
m; au-dessus, sur le
Jura, dans le Chablais
et en Valais temps en-
soleillé.
Températures en plaine
à l'aube -1° sur le
Plateau, -4° dans la val-
lée du Rhône; l'après-
midi 2° sour le stratus,
7° dans les régions dé-
gagées et 0° à 2000 m.
Sud des Alpes,
passage à un temps
assez ensoleillé.

Le temps qu'il faisait hier à... 

min. max. min. max.
Amsterdam Lisbonne
Clair -6° -2° . Pluvieux 9° 14°
Barcelone v Londres
Pluvieux 10° 14° Nuageux 0° 1°
Beyrouth Madrid
Nuageux " 10° 15° Pluvieux 5° 9°
Berlin Moscou
Clair -11° -2° Nuageux . . -15° -15°
Bogota Oslo
Nuageux 5° 20° Clair -11° -4°
Bruxelles Paris
Nuageux -6° -2° Nuageux -2° 4°
Copenhague Rome
Nuageux -7° -2° Pluvieux 7° 13°
Francfort Stockholm
Nuageux -5° -3° Nuageux -5° 0°
Genève Sydney
Nuageux 0° 3° Nuageux 19° 28°
Helsinki Varsovie
Nuageux -5° 0° Clair -13° -5°
Jérusalem Vienne
Pluvieux 7° 13° Nuageux -4° -2°

Le temps
qu'il va faire.
L'anticyclone centré sur la
Scandinavie étend son
influence jusque vers les
Alpes, il détermine le temps
chez nous ces prochains
jours.

Evolution probable de
mercredi à samedi: au nord, .
stratus fréquent en plaine, f*
dissipation locale l'après- W
midi, sinon temps bien enso-
leillé, passage nuageux en fin
de semaine.

Au sud, en partie ensoleillé; à
partir de vendredi, peu de so-
leil et quelques précipitations
possibles.

Le temps
qu'il fait



Recherche
jeune femme
aimant danser

Feuilleton de «L'IMPARTIAL» 91

Mary Higgins Clark

Roman
(Droits réservés: Sciaky Presse et Albin Michel)

Nona était ajuste titre fière de son
tour de taille. Puis une vague de tris-
tesse la submergea. Erin lui avait fa-
briqué et offert cette ceinture pour
Noël.

Secouant la tête comme pour nier
la réalité de la mort de son amie, elle

se leva et marcha de long en large
dans son bureau, faisant bouger ses
épaules. Elle avait passé la journée
entière à travailler sur le documen-
taire et se sentait les muscles noués.
A 15 heures, Finch, le présentateur
de l'Hudson Cable, avait visionné le
film avec elle. Connu pour son goût
de la perfection, Finch avait souri à
la fin de la projection, déclarant: «Ça
va être formidable.
- L'approbation de Sa Majesté me

va droit au cœur.»
Nona s'étira et hésita à tenter une

fois encore de joindre Emma Barnes,
à Lancaster. Elle avait déjà essayé de
lui téléphoner à trois ou quatre re-
prises. Il fallait en convenir, c'était
astucieux de la part de Liz d'envisa-
ger la présence de Barnes dans
l'émission pour parler de sa fille dis-
parue. Liz était brillante et Imagina-
tive. «Mais elle a cherché à me dou-

bler en parlant de Barnes à Hamil-
ton, conclut Nona. Elle veut ma
place. Qu'elle essaie!» Elle s'étira
longuement une dernière fois, s'assit
à son bureau et composa le numéro
de téléphone de Lancaster. Une fois
de plus, la résidence des Barnes ne ré-
pondit pas.

Vince arriva à 19 heures pile. Il
portait un costume gris à rayures,
bien coupé, assorti d'une cravate
marron et beige. Aucune femme ne
lui choisit ses cravates, c'est évident ,
pensa Nona, se rappelant combien
Matt se montrait difficile quand il
s'agissait d'assortir cravate, chemise
et costume.

Le restaurant était situé dans
Broadway, à quelques blocs de l'ap-
partement de Nona.
- Laissons les affaires sérieuses

pour le dessert , dit Vince.
Tout en dégustant les hors-d'œu-

vre, ils firent un bref résumé de leur
vie.
- Si vous placiez une petite an-

nonce, comment vous décririez-
vous? demanda-t-il.

Nona réfléchit.
- Divorcée. De race blanche. Age

41, Assez bonne productrice de télé-
vision.

Il avala une gorgée de scotch.
- Et encore?
-Pur produit de Manhattan.

Considère que quiconque vit ailleurs
est mentalement dérangé.

Il rit. Elle remarqua les petits plis
qui se formaient au coin de ses yeux.

Nona but son vin.
- C'est un merveilleux bourgogne,

fit-elle remarquer. J'espère que vous
avez l'intention d'y goûter avec votre
steak. (A suivre)

LE LOCLE, à louer tout de suite, GRAND
STUDIO avec cuisine agencée.
<? 077/37 2831. 28-3846i

LE LOCLE. A louer tout de suite,
MAGNIFIQUE DUPLEX avec chemi-
née. 9 077/372831. 28-38462

A louer,. LE LOCLE, 1.4.96, GRAND
4% PIÈCES, avec cheminée, cuisine
agencée, avec service conciergerie.
9 077/372831. 28-38463

Jeune couple cherche APPARTEMENT
4-6 PIÈCES, min. 130 m2, très bon stan-
ding, avec terrasse et/ou jardin, quartier
tranquille. La Chaux-de-Fonds ou Val-de-
Ruz. 9 022/3694019.1e soir. 28-39966

A louer à Vilars (NE), 5 km de Neuchâtel,
JOL1 1 PIÈCE (env. 35 m2), balcon, cui-
sine agencée, magnifique vue sur le Val-
de-Ruz, dans locatif communal. Fr. 480.-+
charges. Libre dès 1er avril 96 ou avant.
9 038/53 5256, heures bureau. 28 39988

Aux Ponts-de-Martel, GRAND 2 PIÈ-
CES, cuisine agencée, terrasse et jardin.
Fr. 700.-, garage Fr. 110.-.
9 038/472060. 28-39939

A louer à CERNIER. LOCAUX COM-
MERCIAUX, 110 m2, sanitaire, accès
facile. Libre tout de suite. 9 038/301336
ou 531905. 28-40009

A louer, centre ville Neuchâtel, BUREAUX
COMMERCIAUX modernes, agencés,
spacieux, 113 m2. Libres dès le 5 février
1996. Fr. 1725- par mois, 4 premiers mois
GRATUITS. 9 038/21 4840, heures de
bureaux. 28-40323

DOUBS 5, APPARTEMENTS 2 et
2% pièces, chauffage économique,
douche. Libres tout de suite. Loyers modé-
rés, 1er mois gratuit. 9 038/259020.

28-40430

A louer au LANDERON, STUDIO tout
confort, tout de suite ou à convenir.
Fr. 545.-. 9 032/256738. dès 18 heures

28-40434

A louer, rue Puits 18, immeuble sub-
ventionné, GRAND APPARTEMENT
ENSOLEILLÉ DE 4% PIÈCES, cave,
chambre haute, buanderie, libre tout de
suite. 9 039/232655. 132-780400

Particulier CHERCHE A ACHETER au
plus vite VILLA FAMILIALE à
La Chaux-de-Fonds. Ecrire sous chiffres
P 132-781157 à Publicitas, case postale
2054, 2302 La Chaux-de-Fonds. 132-781157

A louer rue du Foyer au Locle, APPARTE-
MENTS 3 PIÈCES, ensoleillés et tran-
quilles. 9 039/2326 55. 132-781344

A louer â La Chaux-de-Fonds, quartier
hôpital, PLACES DE PARC, également
pour BUS ET CARAVANES dans garage
collectif. Prix Fr. 120.-. Libres tout de suite.
9 039/2323 15. 132-731376

A louer aux Bois, 10 minutes de La Chaux-
de-Fonds, 3 PIÈCES, cuisine agencée,
buanderie, cave. Libre dès ie 1er avril.
Fr. 850.- charges comprises.
0 039/611069 . 132-781390

A louer à La Chaux-de-Fonds, APPAR-
TEMENTS DE 2% PIÈCES ET 4%
PIÈCES DUPLEX, neufs, centre ville,
libres tout de suite ou à convenir.
9 039/232655. 132-731421

A louer, rue Numa-Droz 156, APPARTE-
MENT DE 2 PIÈCES, cuisine agencée
ouverte. Loyer avantageux, Fr. 543.-
+ charges. Libre tout de suite.
9 039/232655. 132-731470

A vendre Villers-le-Lac, MAISON SUR-
FACE HABITABLE 150 m3,6 chambres,
2 salles de bains, chauffage central à gaz,
cheminée, garage 2 voitures, bonne exposi-
tion, beau panorama, refait à neuf récem-
ment. 9 0033/81 681593. 132-781924

A louer au centre ville du Locle, MAGNI-
FIQUES APPARTEMENTS DE 4 PIÈ-
CES rénovés avec cheminées de salon.
9 039/232655. 132-781484

A louer rue du Soleil à La Chaux-de- Fonds,
APPARTEMENT 3 PIÈCES tout
confort. 9 039/232655. 132-731494

Cherchons à louer à La Chaux-de-Fonds,
APPARTEMENT 5 PIÈCES, bon stan-
ding, avec garage, ou villa, quartier tran-
quille. 9 038/395401 heures bureau ou
039/285076 le soir. 132.781660

A louer, rue Hôtel-de-Ville, APPARTE.-
MENT 6 PIÈCES RÉNOVÉ. Fr. 1416-
charges comprises. 9 039/232315.

132-781851

A louer La Chaux-de-Fonds, rue du Nord,
APPARTEMENT 3% PIECES. Loyer:
Fr. 881.-, libre tout de suite.
9 039/2323 15. 132-78.852

Famille avec enfants cherche à acheter de
particulier, VILLA INDIVIDUELLE ou à
2 appartements, ou petit immeuble avec
jardin, ou terrain constructible à La
Chaux-de-Fonds. Ecrire sous chiffre
L 132-781855 à Publicitas, case postale
2054, 2302 La Chaux-de-Fonds. 132-781866

À vendre de particulier, quartier ouest, La
Chaux-de-Fonds, TRÈS BEL APPAR-
TEMENT DE 120 ma. 5 chambres indé-
pendantes avec parquet, 2 salles d'eau
complètement rénovées, 1 grande cuisine
habitable complètement agencée avec
poutres, longueur 9 m. Vue imprenable,
ensoleillement sud. Espace vert pour
enfants. Fr. 285000.-. Ecrire sous chiffre
W 132-782024 à Publicitas, case postale
2054. 2302 La Chaux-de-Fonds. 132 792024

CHAMBRE A LOUER à La Chaux-de-
Fonds. 9 039/268230. 132-732046

A louer. Le Locle, Jeanneret 24,
2% PI ÈCES, cuisine agencée. Fr. 620-
charges comprises. 9 039/31 5114, dès
18 heures. 132-732037

Vends, Echevannes, vallée de La Loue
(France), MAISON 6 PIÈCES, chauffage
central, sanitaires, cave, écurie, grange,
garage, jardin. 9 0033/81 6001 64.

132-782122

A vendre, La Chaux-de-Fonds, MAISON
FAMILIALE, 6 pièces, jardin.
9 039/285566 . 132.732144

A vendre IMMEUBLE DE 3 APPARTE-
MENTS + MAGASIN, à Sonvilier.
9 077/621531. 132-782134

A vendre de particulier, au Locle, VILLA
5% PIÈCES, très belle situation, 3 ga-
rages, 1200 m2. 9 039/31 4058.

132-782212

Particuliers cherchent TERRAIN À
BÂTIR, env. 4000 m2, La Chaux-de-
Fonds ou environs. Ecrire sous chiffre
P 132-782213 à Publicitas, case postale
2054, 2302 La Chaux-de-Fonds. 132-732213

Deux particuliers cherchent TERRAIN À
BÂTIR, environ 1000 m2, sur la commune
de La Chaux-de-Fonds. Situation enso-
leillée. Discrétion assurée. Sous chiffre
S 132-782214 à Publicitas, case postale
2054, 2302 La Chaux-de-Fonds. 132-782214

A louer, centre La Chaux-de-Fonds,
CHAMBRES MEUBLÉES indépen-
dantes. 9 077/371044. 132-732259

A louer GARAGE, situé Prévoyance 91
(proche de l'hôpital). 9 039/284094.

132-782289

A louer, rue du Locle, GARAGES, libres
1 er février. 9 039/26 87 84. 132-732303

A louer, APPARTEMENT 5 PIÈCES,
lessiverie individuelle , cave, garages, ter-
rasse, jardin, libre 1er avril.
9 039/268784. 132-732309

A vendre, GRAND APPARTEMENT
4% PIÈCES, rénové. Très bien situé.
9 039/261482. 132-732333

A louer à La Chaux-de-Fonds, DIVERS
STUDIOS ET APPARTEMENTS DE
1 PIÈCE, libres tout de suite ou à convenir.
9 039/233377. 132-782310

A louer à La Chaux-de-Fonds, APPAR-
TEMENTS DE 2 PIÈCES DANS
DIVERS QUARTIERS DE LA VILLE,
libres tout de suite ou à convenir.
9 039/233377. 132-732311

A louer, MAGASIN, Serre 3, La Chaux-
de-Fonds, centre viUe, environ 60 m2 +
dépendance. 9 039/283435 ou
039/241130 . 132-782340

A louer APPARTEMENT 3% PIÈCES.
cheminée, balcon. Fr. 1250.-.
9 039/288736 132-732356

A louer. Le Locle (Daniel-JeanRichard 32,
BEL APPARTEMENT 3% PIÈCES, cui-
sine agencée, salle de bains, lessiverie.
LIBRE TOUT DE SUITE. Loyer mensuel
Fr. 780.- + charges. 9 039/31 8436.

132-732362

A louer pour le 31 mars 1996, APPARTE-
MENT 4 PIÈCES, Croix-Fédérale 27B,
tout confort, balcon. Fr. 1080.- charges et
coditel compris. 9 039/288409 dès
19 heures. 132-732366

A vendre (10 min. La Chaux-de-Fonds),
sur axe important, BELLE MAISON,
15 pièces + garage. Conviendrait pour
bureau architecte, commerce ou privé.
g 077/37 34 42. 160-717191

SAINT-IMIER, Baptiste-Savoye 49, à
louer appartement de 3 pièces, cuisine
habitable, cave, galetas, conciergerie.
Fr. 500.- + charges. Libre tout de suite.
9 039/54 20 64. 14-779999

Gouttes-d'Or 70, Neuchâtel, GRAND
1 PIÈCE, 35 m2, cuisine et salle de bains
séparées, dernier étage, calme, superbe
vue. Non meublé: Fr. 690.- + Fr. 75-
charges; meublé: Fr. 890.-̂  + Fr. 75.-
charges.
Renseignements : <p 021/651 42 20.

22-376559

FOURNITURISTE, Gestion de stock
CHERCHE CHANGEMENT DE
SITUATION. Etudie toutes propositions.
Ecrire sous chiffre Z132-782044 à Publici-
tas, case postale 151, 2400 Le Locle.

132-782044

DESSINATEUR-CONSTRUCTEUR
AUTOCAD, expérience contrôle-qualité
(dans l'horlogerie) CHERCHE EMPLOI.
9 039/31 3283. ¦ 1 132-732392

Cherche AMIE 25 ANS. 9 077/889055
mardi soir. 132-732022

PEINTURE INTÉRIEURE, qualité et
prix modérés. 9 039/5510 01 dès
19 heures. 132-781813

Famille (5 km de La Chaux-de-Fonds),
cherche DAME avec voiture, 1 jour par
semaine, pour garder un bébé et un enfant
de 6 ans et aider au ménage.
9 039/264364. 132-781935

Nous cherchons une GENTILLE
PERSONNE POUR GARDER, le matin.
DEUX PETITS ENFANTS à notre
domicile au Locle. 9 039/31 6890.

132-782186

Dame cherche HEURES DE MÉNAGE
(BUREAUX) ET REPASSAGE.
9 039/280527. 132-732297

Dame consciencieuse cherche HEURES
DE MÉNAGE. 9 039/2888 27 le soir
S.V.P. 132-782330

Recherche DAME STABLE pour s'occu-
per de deux enfants + travaux ménagers
courants. 9 039/261646. 132-732388

DES PROBLÈMES ÉDUCATIFS avec
vos enfants? Parents Information écoute et
renseigne. Lundi 18 à 22 h, mardi -
mercredi 9 à 11 h, jeudi 14 à 18 h.
9 039/235616. 023-037099

GROUPE THÉÂTRAL AMATEUR
anime soirées. 9 038/572361,le soir.

028-040257

A vendre TOYOTA RAV 4 GX FUN
CRUISER, 3 portes, 20000 km, avec 4
jantes pour pneus neige, porte-bagages
skis et vélos, Fr. 22000.-. 9 038/537005
entre 18 et 23 heures. 132-782305

A vendre, BMW 325 IX, toutes options,
Fr. 19 500.-. 9 039/41 21 75, soir.

132-782306

GOLF II, 5 portes, 1008 cm3, rouge, super
prix. 9 089/2403443. 132-732323

GOLF CABRIOLET white spécial,
expertisée, très bon état, prix à discuter.
9 089/2403443. 132-782329

A vendre MONOSPACE MITSUBISHI
SPACE GEAR, 700 km, 9 places, prix à
discuter, possibilité de crédit ou de reprise.
0 039/411538. 132-782355

CHAMBRE FROIDE, très bon état,
longeur 4 m, largeur 2.50 m, hauteur
2.18 m. Vitrine froide, Fr. 200.-.
0 039/2841 51 . 132-732264

ARBAZ/ANZÈRE VS, CHALETS ET
APPARTEMENTS, toute période.
9 027/38 35 25 ou 027/38 30 50.36-313359

ÉVOLÈNE/VS, logements de vacances
24.02-2.3 et toute période.
0 027/8313 59. 35*312941

Cherche BON CAVALIER/ÈRE pour
s'occuper d'un cheval avec participation
aux frais, possibilité concours. Pour saillie,
2 mâles ROTWEILER pure race, au choix.
0 039/371255. soir. 132-732179

Vends CHIOTS BERGER-BELGE, pure
race, bas prix. 9 021 /843 38 55.

196-731192

¦ 
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Nous recherchons pour ,̂ *~>&\
des entreprises opérant (l̂^ i 5]
dans l'horlogerie et l'ap- \£<_sJ§
pareillagedeprécisionun ŝiiè?'*

| décolleteur
expérimenté sur décolleteuses I
TORNOS M7, MS7, etc., ou jeune ¦

I mécanicien CFC '
désirant êtreformédansuneacti- |
vite à long terme dans le décolle- .
tage (production, contrôle, entre- |

I tien, affûtage de burins).
I Veuillez prendre contact avec
I Gérard FORINO.

I tfYVPERSONNEL SERVICE f »
¦ _̂/-K> Placement fixe «I temporaire s I

Vous êtes

- serrurier
- ferblantier
- installateur

sanitaire
actuellement sans emploi.
Alors contactez (sans engage- j
ment) M. Guisolan qui vous j
renseignera volontiers.

> fffO PERSONNEL SERVICE 11
I v_/Jv  ̂Plamiwit fixe »t temporaire " \

BAUME & MERCIER
GENEVE

MAITRES HORLOGERS DEPUIS 1830

Société de distribution de montres haut de gamme de renommée mondiale, cherche
pour son département Service Après-Vente:

HORLOGERS RHABILLEURS
nous offrons à nos futurs collaborateurs un emploi intéressant et varié dans un contexte
in ternational, au sein d'une petite équipe et dans un atelier moderne.

Qualifica tions et connaissances requises:

• CFC d'horloger rhabilleur ou titre jugé équivalent,

• 3 ans d'expérience professionnelle sont souhaitées.

Les candidats SUISSES OU AU BENERCE D'UN PERMIS DE TRAVAIL VALABLE
sont invi tés à adresser leurs offres de services accompagnées des documents usuels à:

BAUME & MERCIER SA
Service du Personnel
25, rue des Caroubiers
1227 CAROUGE 

^^

Mécanicien de précision
avec CFC, programmation réglage CNC,
mécanique générale,
cherche changement de situation

à La Chaux-de-Fonds
Ecrire sous chiffre O 132-782346 à Pu-
blicitas, case postale 2054,
2302 La Chaux-de-Fonds. 132-782348



BRÈVES
Vente du mimosa
Remerciements
de la Croix-Rouge
Aux petits vendeurs com-
me aux généreux ache-
teurs, la Croix-Rouge
adresse ses chaleureux re-
merciements, pour l'em-
pressement qu 'ils ont mis à
faire de la 48e vente de mi-
mosa du week-end dernier
une véritable réussite.
«Nos petits vendeurs et
vendeuses offraient un
échantillonnage de natio-
nalités très diverses, et leur
entrain communicatif fai-
sait plaisir à voir. Ils étaient
tout heureux de savoir que
le bénéfice de la vente
pourrait aider l'un ou l'au-
tre de leurs copains moins
favorisés * qu'eux», écrit la
responsable de la vente.

(Imp)

Vues et bien vues
Primevères d'hiver

Dans la rubrique «tout fout
le camp!», c 'est des sai-
sons dont il s 'agit cette
fois. Des primevères ont en
effet été observées en plu-
sieurs endroits de la ville,
pas plus tard que la se-
maine dernière! Qui sera
dès lors étonné de tomber
sur des colchiques à la fin
du printemps? (Imp)

La Chaux-de-Fonds, pôle régional?
Mouvements de population durant l'année écoulée

Grâce a un mouvement mi-
gratoire positif, la population
de La Chaux-de-Fonds a en-
core augmenté en 1995 (voir
notre édition de vendredi). Le
détail des statistiques montre
que les Chaux-de-Fonniers
qui quittent leur ville se ren-
dent en majorité en Suisse ro-
mande. Il en va de même pour
les arrivants.

Le premier enseignement que
l'on peut retirer de la lecture des
statistiques des mouvements de
population , c'est qu'il n'y a pas
de grand déséquilibre. Les pro-
portions varient peu entre immi-
grants d'une région donnée et
émigrants vers la même contrée.
Du moins a l'intérieur des fron-
tières suisses. Ils sont presque
autant à quitter la ville pour une
autre commune des Montagnes
neuchâteloises qu'à faire le che-
min inverse: 255 partants contre
300 arrivants.

L'écart se creuse avec les au-
tres districts du canton: 266 par-
tants contre 361 arrivants. En-
fin , 214 nouveaux Chaux-de-
Fonniers provenaient du Jura et
du Jura bernois alors que 134
anciens partaient s'établir dans
ces régions. Le solde migratoire
avec les régions voisines est
donc de 220 personnes en faveur
de la Métropole Horlogère.
Signe de réussite pour la politi-
que de séduction entamée de-

Prendre de la hauteur
La plus grande partie des mouvements de population se font avec la Suisse romande.

(Impar-Gerber-a)

puis quelques années par les
autorités et divers acteurs éco-
nomiques? Encore trop tôt pour
le dire, mais le phénomène est
encourageant. Cela semble en
tout cas confirmer La Chaux-
de-Fonds dans son rôle de pôle
régional.

En revanche, le bilan est né-
gatif en ce qui concerne les
échanges avec le reste de la
Suisse romande: 229 départs
contre 153 arrivées. La Suisse
alémanique est pourvoyeuse de

102 nouveaux résidants alors
que la ville n'y envoie que 57 ci-
toyens. Au delà des frontières,
les départs pour l'Italie (49),
l'Espagne (76) et le Portugal
(109) sont nombreux. Si la com-
munauté portugaise a encore
crû l'année dernière, mais de
manière moins accentuée qu'au-
paravant, ses membres ne ve-
naient pas tous du pays mais
souvent d'autres régions de
Suisse. On n'enregistre en effet
que 96 arrivées du Portugal, ce

qui est encore important en re-
gard du faible nombre d'immi-
grants provenant d'Espagne
(27) et d'Italie (22). En outre,
229 personnes sont venues d'au-
tres pays alors que 200 y par-
taient.

LA FAMILLE
AU PREMIER RANG

Au premier rang des raisons in-
voquées pour les départs, on
trouve la famille: cela concerne

30% des arrivants contre seule-
ment 19% des partants. Le loge-
ment est la deuxième motivation
de ceux qui s'établissent à La
Chaux-de-Fonds (29%). Sur-
prise, c'est aussi cette case que
cochent 27% de ceux qui s'en
vont. Les bas loyers attireraient-
ils les uns alors que les autres se-
raient plutôt tentés par l'habitat
individuel? Les raisons profes-
sionnelles expliquent quant à
elles 14,5% des arrivées et
19,5% des départs. Enfin , le re-
tour au pays concerne 16% des
émigrants. Mais ce pays que l'on
retrouve, c'est aussi La Chaux-
de-Fonds, pour 6% des nou-
veaux habitants.

L'examen des mouvements
par groupe professionnel mon-
tre que La Chaux-de-Fonds ex-
porte des horlogers et des bijou-
tiers: 121 travailleurs de ces ca-
tégories ont quitté la ville pen-
dant que 80 seulement s'y
installaient. La même tendance
s'observait en 1994 à propos de
la métallurgie et de la mécani-
que mais en 1995, la stabilité
prédomine avec 76 départs pour
73 arrivées. Même cas de figure
dans le bâtiment et le génie civil
(55 départs, 51 arrivées). Autre
secteur important, la santé voit
partir 112 personnes alors que
109 s'établissent en ville. Il y a
un peu plus de sans-emploi qui
viennent: 182 arrivées pour 162
départs. La seule catégorie à en-
registrer une différence impor-
tante est celle des ménagères: il
en vient deux fois plus (197)
qu'il n'en part (107). À.M.

L'amour dans tous
ses... états!

Sarclo au théâtre abc

Sarclo a une réputation d'irres-
pect à défendre et U le fait avec
talent dans son nouveau spectacle
«L'amour de l'amour (et la chair
à saucisse)». Un spectacle qui
commence d'ailleurs par ne pas
en être un. Pas de sono, pas de
guitariste, pas d'éclairages, mais
un exposé sur la femme, illustré
de diapos avec, en bonne place, la
vitrine de la grande boucherie du
Molard (pour la chair à sau-
cisse!). Une ou deux chansons
tout de même, pour meubler.

Puis vient Denis Margadant,
virtuose de la six cordes. Et le ré-
cital peut . commencer. Des
chansons provoquantes, illus-
trées d'images dont Sarclo a le
secret pour , dire la beauté des
filles, les odeurs des filles, pour
dire l'amour et crier la révolte,
pour se laisser aller à la ten-
dresse, pourquoi pas. Un peu
Renaud, un peu Pierre Perret ,
parfois Bérurier, Sarclo jongle
avec les mots, les oppose en de
surprenants contrastes, nargue
la poésie en y insérant un peu de

vulgarité rarement gratuite. Puis
soudain, sans transition, il de-
vient délicat, touchant même,
intime.

Sarclo, c'est un rebelle qui
veut se donner l'air de ne rien
prendre au sérieux mais qui sait
où frapper pour toucher son pu-
blic, le sensibiliser, le faire réflé-
chir. Et son humeur masque
souvent des sujets très sérieux.
Même si, comme il le prétend,
un chanteur ne sert à rien, il a au
moins le mérite de ne pas se
taire.

Mais ne prêtons pas à Sarclo
un rôle qu'il se défend de tenir,
son spectacle est divertissant,
agaçant par moments, ce qui
n'est pas le moindre de ses
charmes, et surtout révélateur
d'un artiste mature qui sait
jouer avec son public. Et dont
l'un des grands mérites est de ne
ressembler à personne. On lui a
fait fête au théâtre abc, durant
deux longues soirées. C'est
qu'en plus, Sarclo est généreux!

(dn)

Les Variations a la fête
E., Fischer et J. Pepi au Conservatoire

C'est devant un public conquis et
particulièrement nombreux que
le duo Edith Fischer - Jorge Pepi
a donné, il y a quelque temps, un
concert placé sous le signe des
«Variations pour deux pianos».

Forme musicale et procédé
d'écriture au riche et lointain
passé, la variation a inspiré aux
quatre maîtres retenus pour ce
rendez-vous attendu des pages
d'une étonnante diversité que les
interprètes ont dominées avec
une aisance confondante. Faut-
il du même coup parler de par-
faite osmose? Non, si l'on en-
tend par là deux sensibilités
identiques. Edith Fischer pos-
sède un jeu plus affirmé que son
partenaire mais celui de Jorge
Pepi trouve précisément ses qua-
lités dans une flexibilité plus per-
ceptible. Il apparaît donc que la
parfaite synchronisation et la ri-
goureuse mise au point des deux
artistes l'emportent légèrement
sur une commune respiration.

HAYDN, SAINT-SAENS
ET LES AUTRES
Il nous a semblé que le pro-
gramme débutait par ce qu'il of-
frait de plus remarquable. Ex-
posées dans un style majes-
tueux , les «Variations» de
Brahms «sur un thème de
Haydn» demeurent l'une des
merveilles du genre.

Celles de Lutoslawski, qui
puisent comme d'autres chez
Paganini , sont à la fois d'un ef-
fet saisissant et d'un accès aisé
pour l'auditeur. Elles furent
données avec toute l'énergie et
la virtuosité qu'elles requièrent.

Plus rares au concert sont les
«Variations» de Saint-Saëns
«sur un thème de Beethoven».
C'est de l'artisanat de première
qualité, plus impressionnant par
la forme que par le fond.

Quant aux «Réminiscences de
Don Juan» que Liszt a construi-
tes sur des thèmes de Mozart ,
elles apparaissent malgré toute
leur ingéniosité comme un sacri-
fice à une mode que nous avons

perdue de vue. Toutefois, de par
le talent et l'abattage du duo
Fischer-Pepi, ce retour à un pas-
sé bien oublié n'aura nullement
paru indéfendable.

Un récital dense et supérieu-
rement maîtrisé, prolongé par
un mouvement d'une «Sonate»
de W.-F. Bach révisée par
Brahms, et une «Danse Slave»
de Dvorak, (jcb)

AGENDA
Salle de Musique
Sonates au pluriel
Schubert, Stravinsky, Ja-
nacek et Brahms seront au
programme du concert
supplémentaire offert aux
abonnés par la Société de
Musique et la Fédération
des Coopératives Migros,
mercredi 31 janvier, à 20 h,
à la Salle de Musique. Un
Rondo ainsi que des so-
nates interprétés par Jen-
nifer Frautschi au violon,
et Max Levinson au piano.

(Imp)

Impatience libérale
Drogue et sécurité

Le 17 mars 1992, le groupe libé-
ral-PPN déposait une motion
demandant au Conseil commu-
nal une étude complète des pro-
blèmes de sécurité en ville et des
mesures à prendre pour la ren-
forcer et, entre autres, pour lut-
ter plus efficacement contre la
consommation et le trafic de
stupéfiants.

Ce n'est que le 22 juin 1993 -
un an après les élections com-
munales de mai 1992 - que le
Conseil général adoptait cette

motion. Les libéraux constatent
aujourd'hui qu'une législature
entière se sera bientôt écoulée
depuis le dépôt du texte, sans
que l'exécutif ait fourni de rap-
port. 'Or, le règlement le
contraindrait à le faire dans un
délai d'un an.

Estimant que «les problèmes
demeurent , voire ont empiré, ou
se sont déplacés d'un quartier à
l'autre», le groupe libéral-PPN
interpelle le Conseil communal
au sujet de cette étude, (am)
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Miser sur la sécurité
Les Ponts-de-Martel : modération du trafic devant le législatif

Avec l'augmentation cons-
tante de la circulation, il est
un point qui turlupine depuis
un bon moment la population
des Ponts-de-Martel , c'est la
question du trafic dans le vil-
lage. Nommée le 21 avril
1994, une commission s'est
penchée sur les différentes
mesures à prendre pour modé-
rer le trafic le long des rues de
la Prairie et du Bugnon. A la
suite d'une demande du
Conseil communal, elle a
étendu son étude au problème
de la sécurité des écoliers em-
pruntant le parcours menant
du collège au centre du Bu-
gnon, ainsi que celui du sta-
tionnement du bus scolaire au
sud du collège. Elle a' égale-
ment planché sur la manière
d'aménager le carrefour de
l'ancienne laiterie. Le législa-
tif en débattra dans sa séance
de ce soir.
Depuis le dépôt du rapport de la
Commission du trafic (CT) en
août 1994, l'exécutif a déjà effec-

tue divers travaux pour un mon-
tant de quelque 114.000 francs;
dont le rehaussement du carre-
four vers l'ancienne laiterie et la
création d'un trottoir, la prise en
charge des élèves à l'arrivée et au
départ dû bus scolaire, l'installa-
tion de miroirs chauffants et la
pose d'un kit «école» aux
abords du passage pour piétons
de la Grande-Rue. Pour le reste,
les autorités s'en réfèrent au
Conseil général. Commençons
notre tour d'horizon par les rues
de la Prairie et du Bugnon, où ce
n'est pas la densité de circula-
tion qui pose problème, mais la
vitesse excessive de certains vé-
hicules.

PASSAGES SURÉLEVÉS

Coiûpte tenu de cela, la CT pro-
pose que l'accès au centre du
Bugnon se fasse par la rue de la
Prairie, en passant par la route
de jonction Prairie-Bugnon à
l'est du home du Martagon,
pour l'aller comme pour le re-
tour. La rue de la Prairie com-
porterait trois passages pour
piétons, dont deux seraient pro-
tégés par un seuil de ralentisse-
ment; soit une surélévation de la
chaussée sur une longueur mini-
male de cinq mètres. Deux pas-

sages pour piétons «normaux»
seraient peints aux deux bouts
de la route de jonction Prairie-
Bugnon et l'accès à la zone in-
dustrielle et aux villas se ferait
depuis la route cantonale. La
rue du Bugnon se terminerait
alors en impasse.

Sur le plan financier, il fau-
drait compter 10.000 francs par
passage surélevé et 4300 francs
pour les bacs à fleurs et la signa-
lisation servant à boucler la rue
du Bugnon. Concernant le par-
cours que les élèves empruntent
pour se rendre à la salle de gym-
nastique, la CT est convaincue
de la nécessité d'avoir un seuil
de ralentissement aux endroits
stratégiques sur les rues de l'In-
dustrie, de la Promenade et de la
Prairie. Cette solution pourrait
entraîner des problèmes de dé-
neigement et occasionner une
augmentation du bruit décou-
lant du ralentissement et du re-
démarrage des voitures. Dans ce
cas précis pourtant, le Conseil
communal estime que ces incon-
vénients ne doivent pas primer
sur la sécurité.

FDŒR LES PRIORITÉS

Parmi les autres points étudiés,
il est notamment envisagé de po-

Modération du trafic dans le village
La pose d'un kit «école» sur la Grande-Rue a été une des
premières mesures prises par le Conseil communal.

(Impar-Perrin)

ser une signalisation lumineuse
aux passages pour piétons à la
hauteur de la gare et de la cabine
téléphonique de la Grande-Rue,
dans le but d'éliminer durable-
ment et efficacement les dan-
gers. Dans ses conclusions,
l'exécutif souligne l'énorme tra-
vail qui reste encore à fournir
pour améliorer la sécurité au vil-
lage: «Toutefois, le sujet est déli-

cat dans la mesure où les coûts
sont importants pour des résul-
tats qui ne sont pas chiffrables.
Aujourd'hui, la question est de
savoir ce qu'il faut réaliser, dans
quel ordre et avec quelles priori-
tés, tout en tenant compte des
possibilités financières actuelles
et futures de la commune.» As-
surément, il y a matière à discus-
sion. PAF

BRÈVES
Législatif loclois
Garanties
pour l'aéroport
Pour la séance du Conseil
général du Locle de ce soir,
le Conseil général a d'ores
et déjà annoncé qu'il de-
mandera une modification
de Tordre du jour, visant à
placer en tête le rapport sur
la réorganisation des Ser-
vices industriels. Difficile,
par conséquent, de savoir
jusqu'où le législatif pro-
gressera dans son copieux
ordre du jour. Il devra toute-
fois prendre le temps de
nommer le successeur de
Rolf Graber et sans doute
aborder un rapport, adopté
il y a quelques jours par son
homologue chaux-de-fon-
nier, concernant l'Aéroport
régional des Eplatures S.A.
(ARESA). Le Locle est
d'une part sollicité pour
participer à l'augmentation
du capital social de cette
société, sous la forme de 21
nouvelles actions de 1000
francs et par ailleurs pour
garantir, solidairement avec
la ville voisine, des em-
prunts de 2,6 millions et
480.000 francs. Ces som-
mes sont respectivement
destinées à améliorer les
infrastructures et les instal-
lations de l'aéroport. (Imp)

Trente ans de PC sans regrets!
Denis Hirt passe le flambeau à son successeur

Les abris PC et la claustropho-
bie, le rôle des femmes, l'évolu-
tion des mentalités: Denis Hirt,
le prédécesseur du nouveau chef
de la PC Mario Baldi, a une très
longue expérience de la protec-
tion civile puisqu'il y est entré en
1968, par un cours d'instructeur,
avant de reprendre la responsabi-
lité de la PC locloise dès 1982.
Autrement dit, il a vécu toute une
évolution, jusqu'à Armée 95.

«C'est radical, ce que ça a chan-
gé!» Rien qu'au niveau des ef-
fectifs PC qui comprenaient
2500 hommes au Locle dans les
années 60, pour descendre petit
à petit aux 515 hommes actuels
- «en 30 ans, l'effectif a été divi-
sé par cinq!» - dont le 10%
constitué de chefs et chefs-sup-
pléants, «ce qui est énorme».

Pour Denis Hirt, la PC, c'est
une assurance-maladie. «Lors
d'une catastrophe, on est bien
content de pouvoir en disposer.
Allez demander à Brigg ce qu'ils
en pensent!» Et ces catastrophes
peuvent se produire au coin de
la rue. «Des camions de chlore
traversent Le Locle régulière-
ment, des camions pleins de pro-
pane. Il y a des campings qui

Denis Hirt, ancien chef PC
«Ce n'est pas un vilain métier»... (Impar-Droz)
prennent feu», sans parler de
l'incendie de Fontainemelon. Le
cas échéant, il faut organiser les
évacuations. «C'est la nouvelle
conception 95: héberger les
gens, les nourrir, les mettre à
l'abri. En cas de malheur, un
responsable doit se débrouiller
pour trouver un dortoir pour
100 personnes, s'occuper du ra-
vitaillement , de la coordination ,

savoir où sont les gens pour
pouvoir renseigner les autres
membres de la famille... Le chef
PC, c'est un chef d'orchestre. La
partition nous tombe dessus, à
nous de l'interpréter».

L'état d'esprit s'est nettement
amélioré, apprécie M. Hirt . «Au
début , ils étaient contre! C'était
quand même des gens qui
avaient fait l'armée, tous leurs

cours, et qui devaient recom-
mencer à 50 ans. Ce n'était pas
un grand cadeau!»

LA RELÈVE
TOUJOURS PRÊTE

Cela dit, il insiste sur le rôle de la
PC qui assure la relève, seconde
les services communaux lors-
qu'ils n'arrivent plus à suivre,
par exemple lors d'un gros hi-
ver, ou dans un cas comme
l'éboulement du Châtelard s'il
avait été plus conséquent. Il est
clair que la PC est impuissante
face aux sabotages, aux atten-
tats terroristes: elle intervient
pour réparer les dégâts...

Et les femmes, y ont-elles un
rôle? Le Locle n'en compte pas
actuellement, mais M. Hirt en a
eu dans ses «troupes», em-
ployées dans le domaine sani-
taire. Pas dans les transmissions
malheureusement, «elles ren-
draient service, elles sont plus
assidues, ce sont de meilleures
centralistes. Et les femmes sont
aussi plus fortes du point de vue
sanitaire, qu'on le veuille ou
non. C'est un domaine où les
qualités féminines sont mises en
évidence. Dans les renseigne-

ments aussi! Personnellement, je
les vois mieux là qu'avec une
perforatrice et un compresseur».
Par contre, «faire de 4a cuisine
en grande quantité, c'est un tra-
vail d'homme. A chacyn sa par-
ticularité!»
TROP PETITS, LES ABRIS?
Impossible de parler PC sans
parler abris. Denis Hirt rigole
doucement lorsqu'on évoque la
claustrophobie. «Ceux qui sont
malades à l'idée de ne pas dor-
mir un dimanche dans leur cara-
vane sont les mêmes, qui disent
ne pas vouloir aller en abri. Il y a
plus de place dans un abri que
dans une cabine de bateau de
croisière, mais là, comme vous
êtes en vacances, vous n'êtes pas
claustrophobe!»

Denis Hirt ne quitte pas la PC
en passant le témoin à Mario
Baldi. Il y reste comme volon-
taire et conseiller technique pen-
dant les cours. S'il garde de bons
souvenirs de toutes ces années?
«Oui, de toute façon. Même si
on est mal compris. Oeuvrer
trente ans dans l'espoir de se
rendre utile, on ne peut pas dire
que c'est un vilain métier...»

CLD

AGENDA
Théâtre de la Marelle
Ce soir au Casino
Le théâtre de la Marelle sera
ce soir, mardi, au casino-
théâtre du Locle, à 20 h,
pour interpréter «Jonas»,
une pièce d'Elie-Georges
Berreby. Il s 'agit d'une
transposition à notre épo-
que et sur un mode comi-
que de l'épopée du pro-
phète Jonas. Ce conte phi-
losophique, plein d'hu-
mour, se décline sur un
mode gai, de bon goût qui
porte réflexion sur notre
condition humaine. (Imp)

Bibliothèque de fa ville
En péniche
jusqu'au 3 février
L'expo «L'Alpha-Luana III,
8000 kilomètres sur les ca-
naux» est encore à la Biblio-
thèque de la ville jusqu 'au 3
février. Ouverte selon l'ho-
raire de la BV (du lundi au
vendredi de 14 h 30 à 18 h
30, le samedi de 10 h à
midi), elle propose un itiné-
raire, par documents, pho-
tos, cartes de géographie,
dessins, poèmes et récits
interposés, en compagnie
de cette famille locloise qui
un beau jour a décidé de
s'en aller sur l'eau, à bord de
sa péniche. (Imp)

Un cocasse Tom Pouce
Le théâtre Croqu'Guignols à Jehan-Droz

Tom Pouce, célèbre histoire d'un
tout petit gars très débrouillard,
est déjà de la plus grande cocas-
serie. Interprétée par le théâtre
Croqu'Guignols, elle n'en prend
que plus de sel.

Il faut dire que ces marionnettes
ont de bonnes têtes! La vache
surtout , celle qui avale notre
bonhomme par mégarde, est en-
core mieux que la Vache qui rit.
Le loup aussi - qui avale l'esto-
mac de la vache ayant précé-
demment avalé Tom Pouce, en-
fin , c'est une histoire genre pou-
pées russes - est magnifique et
vous émeut avec ses hurlements
désolés. Malheureusement ,
comme dans tout conte de fées
qui se respecte, il finit bien triste-

ment. La, il y aurait vraiment
une injustice à réparer.

Vendredi après-midi au col-
lège Jehan-Droz, Vérène Correa
et Catherine De Torrenté ont
présenté ce spectacle à l'inten-
tion des petits de la Crèche et
des écoles enfantines du Locle et
du district , avant de le faire pqui
l'école primaire, avec une fraî-
cheur, et un humour qui ont im-
médiatement séduit le jeune pu-
blic.

Trois coups de gong, la lu-
mière s'éteint , la magie s'ins-
talle. Cachées derrière l'action et
derrière leurs marionnettes, les
deux «dames» prêtent leurs voix
au minuscule Tom Pouce, au
madré marchand , au bûcheron
et à sa femme, à la bonne du
curé (elle ne ressemble pas du

tout a Annie Cordy) et à son
maître, qui pour sa part , hasard
ou malice, nous a vaguement
fait penser au magicien mal-
chanceux des Schtroumphs.
Changements de tons à vue! Et
surtout , ces délicieuses figurines
étaient maniées avec une maes-
tria qu'on ne peut que saluer.
Des plus petites aux plus impo-
santes, elles cavalaient sur scène
pour la plus grande joie du pu-
blic qui n'en ratait pas une.1 On
peut avoir cinq ans et être doté
d'un solide sens de l'humour:
démonstration l'autre jour, où
ces kids et kidesses ont été d'une
sagesse remarquable, pendant
une bonne heure, fascinés par
quelque chose de bien plus mar-
rant que «l'étrange lucarne».

(cld)

Juste avant les trois coups
Un public très jeune mais pas du tout dépourvu d'humour.

(Impar-Perrin)

18 Ul

o
§gN

Ul
-J

ffédjaçtjQn
dM LQçLE
Tel: 039/31 33 31
Fax: 039/31 33 32

Jean-Claude PERRIN
Claire-Lise DROZ



Chouchou des médias
Les médias nationaux courtisent le Doubs

Le Doubs est aujourd'hui le
chouchou des médias natio-
naux qui découvrent tardive-
ment, mais avec émerveille-
ment, la magie de ses pay-
sages et la convivialité de ses
habitants.

Il se passe rarement un mois
sans que la presse magazine na-
tionale ne consacre un reportage
ou un dossier au département et,
régulièrement, le Doubs appa-
raît à la rubrique «loisirs, éva-
sion, tourisme ou économie» des
grands médias. On a le senti-
ment que 500 ans après la dé-
couverte de l'Amérique, le
Doubs sort de l'anonymat et
s'impose à la presse hexagonale
comme un détour incontourna-
ble alors que depuis plus de 35
ans déjà, les cinéastes, en éclai-
reurs avisés et pionniers, réser-
vent des kilomètres de pellicule à
la terre de Victor Hugo et de
Pergaud.

Les rédactions parisiennes, à
de rares exceptions près, ont
longtemps ignoré et boudé le
Doubs, sauf à rendre compte, en
1973, de la manifestation ras-
semblant plus de 100.000 per-
sonnes dans la capitale comtoise
pour la défense de LIP ou pour
relever les températures sibé-
riennes de Mouthe... «dans le
Jura», évidemment! En dehors
de la colonne «faits divers et mé-
faits d'hiver», micros et caméras
se retiraient et les plumes se ta-
rissaient.
LE ZIZI DE CATTIN!
Le néant absolu en somme. Im-
perceptiblement toutefois, le
Doubs a commencé à rompre ce
silence médiatique. Paradoxale-
ment, c'est un Montpelliérain,
coiffeur de son état à Morteau,
qui a rapproché le Doubs des ré-
dactions nationales. «En 1975,
j'avais convaincu Gérard Klein,
alors animateur sur Europe 1,
de l'émission «Mélodie Parade»
de tendre le micro à Morteau.
«Par téléphone nous avons pu
ainsi faire parler les fabricants
de saucisses, de montres, de ca-
ramels Klaus», se souvient
Pierre Lopez ayant toujours, 20
ans après, de la peine a garder
son sérieux lorsqu'il précise
qu'en guise de pause musicale
«la manufacture de montres
Cattin avait demandé le passage
du Zizi de Pierre Perret».

Pierre Lopez, fort de ce pre-
mier succès, a patiemment tissé
un réseau de relations parmi les
animateurs et journalistes d'Eu-
rope 1, quitte à rentrer dans les
studios les bras chargés de sau-
cisses et de Comté. Ainsi Jean-
François Kahn dans son édito
du matin, Maryse, Drucker, Ca-
brol, se sont faits les ambassa-
deurs du Haut-Doubs. Même
Coluche, présenté à M. Lopez
en 1985, parla de la saucisse.

Concours de la saucisse de Morteau
Le journalise Pierre Bonté, à droite, ardent ambassadeur dans les médias nationaux des
trésors touristiques du Doubs. (Impar-Prêtre-a)

L'ATOUT BONTE
Mais le meilleur avocat du val
de Morteau et qui le demeure est
indiscutablement Pierre Bonté.
«Les immenses forêts de sapins,
les fermes à tuyé m'ont étonné,
ce sont des choses qu'on n'ou-
blie pas», témoigne ce chantre
de la ruralité tombé aussi amou-
reux du Doubs en raison de ses
habitants, «sincères, très nature,
qui parlent avec leur cœur».

Pour ses émissions «Bonjour
la France», «Bonjour Monsieur
le Maire», «Le bonheur est dans
le pré» ou encore «C'est tout
Bonté», ce journaliste a maintes
fois permis au Haut-Doubs de
donner de la voix sur les ondes
nationales. Et qu'importe si ses
confrères parisiens, considérant
à l'époque que la France c'était
Paris, qualifiaient son intérêt
pour le Doubs de «journalisme
de seconde catégorie».

Ce sont souvent les mêmes
qui, aujourd'hui, font le premier
pas. «Au début de la création de
l'ADED (agence de développe-
ment économique du Doubs),
en 1989, il fallait rudement se
débattre pour attirer les journa-
listes de Paris mais, aujourd'hui,
on finit par avoir des demandes
spontanées de reportage. «Ce
sont eux qui viennent à nous»,
observe Martine Garneret,
chargée des relations avec la
presse française et étrangère
dans les domaines du tourisme
et de l'économie. «On parle de
plus en plus de nous dans la
presse nationale», poursuit
Mme Garneret.

Cette «vendeuse du départe-
ment» dispose d'un fichier de
500 journalistes travaillant pour
la presse touristique et économi-

que mais le bénéfice d'un repor-
tage n'est jamais une simple for-
malité. «Nous sommes en
concurrence incroyable avec les
autres départements», souligne
Martine Garneret. Il faut donc
se battre non seulement au
moyen des 200.000 FF consa-
crés par le département, en 96,
aux relations presse mais en
mettant en avant nos atouts
maîtres. Philippe Klein, journa-
liste indépendant d'origine pari-
sienne venu s'établir dans le
Haut-Doubs, en sait quelque
chose. Collaborateur à «La
Marche», «Balades en France»,
«Ici et Là», il se bat quotidien-
nement avec ses interlocuteurs
parisiens pour qu'un espace ré-
dactionnel soit réservé au
Doubs.

QUATRE ANS
DE HARCÈLEMENT

L'argument commercial est de
jouer sur «le sanctuaire de pay-
sages et de qualité de vie qu'of-
fre le Doubs avec, aussi, ce côté
exotique d'être près de la Suis-
se». Pour autant, P. Klein admet
que le challenge est difficile.
Aussi, lorsque les journalistes
acceptent de «quitter La Fran-
ce» pour venir dans le Doubs,
c'est gagné pour Martine Gar-
neret même si elle concède que,
«pour avoir une quinzaine de
pages dans le plus grand maga-
zine de gastronomie, quatre ans
de harcèlement ont été nécessai-
res». De fait, une fois débarqués
dans le Doubs, «les journalistes
sont en extase devant les pay-
sages. Il n'y a plus besoin de leur
parler du département, ils regar-
dent», témoigne Mme Garneret.

Nicolas Thibaud, Parisien de
Paris et journaliste pour «Télé-
Loisirs», «Détours en France»
avoue avoir eu le virus, il y a
déjà dix ans, pour le Doubs. «Ce
que j'aime, c'est ce côté authen-
tique avec un environnement su-
perbe, des gens accueillants qui
ne sont pas du tout fermés com-
me par exemple les Lyonnais»,
réagit ce confrère, estimant que
notre département a de belles
pages devant lui, «contraire-
ment aux Alpes à cause de leur
nature trop dégradée, trop bé-
tonnée».

Le travail de fond réalisé en
direction de la presse nationale
par des bénévoles tel que Pierre
Lopez ou l'ADED commence
indiscutablement à porter ses
fruits. C'est l'avis en tout cas de
Serge Lacroix, statisticien au co-
mité régional du tourisme.
«Pour forger une destination
touristique, il faut notamment le
support de la presse magazine
et, à cet égard, un effort impor-
tant a été fait par l'ADED»,
convient M. Lacroix. Cet élé-
ment ne suffit pas, certes, mais le
battage médiatique n'est sans
doute pas étranger au fait que
depuis quelques années on ob-
serve, selon Serge Lacroix, «une
légère progression des nuitées
dans l'hôtellerie et en gîtes, mal-
gré une désertion des cam-
pings».

EXIT MONTELIMAR!
Cette couverture médiatique in-
tense a peut-être aussi des vertus
sur le plan de la localisation géo-
graphique, sachant qu'au-
jourd'hui, il est inexcusable de
confondre Montbéliard avec
Montélimar ou Besançon avec
Briançon. Pr. A.

BRÈVES
Villers-le-Lac
Course reportée
Le relais à l'américaine,
course de ski nordique en
nocturne, prévu ce ven-
dredi 2 février au Chauf-
faud, est reporté au 8 mars
en raison de l'absence de
neige, (pr.a)

Plateau de Maîche
«L'Impartial» en vente
«L'Impartial» déjà en vente
dans plusieurs dépôts de
presse du val de Morteau
et notamment dans les
Maisons de la presse de
Morteau et de Villers-le-
Lac est désormais dispo-
nible auprès des mar-
chands de journaux de
Maîche, Le Russey, Dam-
prichard et Charquemont.

(pr.a)

Amicale des frontaliers
Assemblées annuelles
L'Amicale des frontaliers
du président Roger To-
chot tiendra une assem-
blée générale extraordi-
naire le jeudi 8 février à 17
h 30, à la salle des fêtes de
Villers-le-Lac. Il y sera
question notamment de la
situation économique, de
l'assurance maladie, de la
CSG et de la RDS ainsi
que des déclarations de
revenus. D'autres réu-
nions suivront, le 12 fé-
vrier à 17 h 45, salle Mo-
rand à Pontarlier, le 15 fé-
vrier, salle des fêtes de
Vaux et Chantegrue à 20 h
15, le 20 février à 20 h 15,
Damprichard, salle du ci-
néma, (pr.a)

Grand Canal

Les opposants au Grand Canal
annoncent toute une série d'ac-
tions pour les semaines qui vien-
nent. Ils vont orchestrer notam-
ment une vaste campagne de
sensibilisation invitant les mem-
bres, adhérents et sympathisants
des associations de protection
de la nature, sociétés de pêche et
associations de sauvegarde du
patrimoine à «voter contre le
Grand Canal Rhin-Rhône» en
s'associant à l'action «Grain de
sable» consistant à couper un
maximum d'interrupteurs
d'électricité le vendredi 22 mars
de 19 h 15 à 19 h 30. En outre,
des actions sont prévues sur le
terrain, le long des berges du
Doubs, les 23 et 30 mars avec
comme point d'orgue une
grande manifestation à Dole le
31 mars puis à Besançon les 6 et
9 juin , (pr.a)

Opposition

Morteau

Trois boutiques de confection ont
été dévalisées dans le massif du
Jura au cours de la nuit de di-
manche à lundi.

Claude Bourdenet, le mari de
l'exploitante de «Colette-Bouti-
que», place de la Halle à Mor-
teau, averti à son domicile de
Grand'Combe-Chateleu par le
système d'alarme, a surpris vers
3 h du matin les deux voleurs à
l'œuvre. Il les a alors pris en
chasse un instant mais a lâché
prise derrière la puissante Alfa
Romeo, immatriculée en Haute-
Savoye, des malfrats prenant la
direction de Pontarlier.

Le plan Epervier de la gen-
darmerie a été déclenché mais
les malfaiteurs passant entre les
mailles du filet ont jeté ensuite
leur dévolu sur les sous-vête-
ments féminins d'un magasin de
la station de Métabief. Le jet
automatique de gaz lacrymo-
gène, lors de leur entrée par ef-
fraction, ne leur a pas permis de
faire main basse sur la totalité
de la collection.

Ils ont ensuite poursuivi leur
épopée malveillante dans le dé-
partement voisin du Jura, s'atta-
quant entre 6 h et 7 h du matin à
une boutique de lingerie des
Rousses.

Le préjudice commis dans les
trois magasins se chiffrera en
tout cas, et après inventaire, à
plusieurs dizaines de milliers de
francs. La gendarmerie pense
fortement que cette nouvelle va-
gue de vols est à rapprocher
d'un premier cambriolage dont
Colette-Boutique à Morteau
avait été victime dans la nuit du
19 au 20 novembre 1995. (pr.a.)

Boutiques
dévalisées
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Alain PRÊTRE
Pascal SCHNAEBELE
Roland VERY
Denis ROY
Dominique INGLADA

Cherche à louer à
La Chaux-de-Fonds

garage individuel
1 ou 2 places. Accès pratique.

Tél. 039/23 76 23
132-782339

Optimum Management SA
Bm̂ Case postal e 33, 2606 Corgémont

À LOUER
TRAMELAN

AV2 pièces, Fr. 750 —
TRAMELAN

3!4 pièces, Fr. 680.-
SONVILIER
3 pièces, 550 —

SAINT-IMIER
3 pièces, Fr. 700.-

132-7821 BI

tél . 032/97 i l  33
fax 032/97 26 66

I «14 SfB£Rf£NN£» I
SOLDES 5 à 50% I
sur notre grand choix de vestes et manteaux

en cuir, fourrure et mouton retourné „, I
Confection hommes et dames f I
Atelier; rue du Temple 22 jr I

2416 Le» Brenets. 9 039/31 13 75 y. 1 1

LE LOCLE
Votre futur logement

Refait à neuf
Bloc cuisine moderne, vitrocérame,
lave-vaisselle, sanitaires neufs, etc.

4 pièces. Mensualité Fr. 738- + ch.
3 pièces. Mensualité Fr. 601.- + ch.

f> 038/24 57 31 28,4037?

/ A \A LOUER AU LOCLE
Rue des Primevères

APPARTEMENT
DE 4% PIÈCES
Cuisine agencée, balcon.

Situation tranquille.
Libre tout de suite. Possibilité
de louer une place de parc.

APPARTEMENT
DE 2 PIÈCES

Cuisine agencée, balcon.
Situation tranquille.
Libre tout de suite.

4QSĴ %i Location-vente
*IL_J|L_J1I' Transactions

immobilières
GIIRANCE <3b l'LRUCCIO Rue de pranœ 22

2400 Le Locle
ILJP 9 039/31 1616

. lin» 132-782343 J

| Publicité Intensive, Publicité por annonces

|_y Au Locle sur les Monts

iia*iMiaiii_i_L_âiaima
_ rénovée.

 ̂ 4 chambres à coucher, galerie, grand
g*" living avec sortie sur jardin. Cuisine
 ̂ agencée avec bar, grande cheminée,

< 
chauffage central avec production eau
chaude, garage double.
Vue sud-ouest imprenable, parcelle
de 1037 m2.
Prix: Fr. 550 000 .-.

espace & habitat
Tél. 039/23 77 77-76

132*781735

Il 10 ANS DÉJÀ
1986-1996

[Î 5%l
SUR TOUS NOS ARTICLES!

1 [25%1
I SUR U CONFECTION! -.

jusqu'au 3 février 1996 S

• VALABLE ÉGALEMENT SUR "
LA MARCHANDISE DÉJÀ SOLDÉE!!!

^̂ ÉipïiiÉPfl

| L'annonce, reflet vivant du marché

A l'est du Val-de-Ruz,
à remettre sympathique

CAFÉ-RESTAURANT
Très bonne affa ire pour couple
sérieux. Fonds propres nécessaires.
Ecrire sous chiffre C 28-39976 à
Publicitas, case postale 1471,
2001 Neuchâtel 1.

28-39976



Projet dans les coulisses
Construction du Théâtre régional de Neuchâtel

Après le concours d'architec-
ture et le choix d'un projet , la
ville de Neuchâtel prépare le
terrain juridique sur lequel le
projet de Théâtre régional
pourra se réaliser. Pour créer
la société immobilière,
3.500.000 francs sont sollici-
tés auprès du Conseil général,
un montant qui représente la
part au capital de la ville.

Comme l'a expliqué hier aux
médias le conseiller communal
André Buhler, «la construction
du Théâtre régional de Neuchâ-
tel est à l'état d'avant avant-pro-
jet»... S'il s'agissait d'un projet
purement communal, la formule
consisterait aujourd'hui à de-
mander un crédit d'étude de
l'ordre de 500.000 francs, puis
de poursuivre selon la procédure
classique.

Mais il s'agit d'un projet ré-
gional qui implique la participa-
tion des communes voisines. Et
quand on n'est plus tout seul, les
choses se compliquent.

Pour associer les communes,
il a été imaginé de créer une enti-

té juridi que qui les rassemble et
qui devienne le maître de l'ou-
vrage.

Cette société immobilière n'a
pas encore été créée pour la
bonne raison que nul n'aurait
pu jusqu 'ici répondre à toutes
les questions concernant les
coûts, questions qui auraient
immanquablement été posées
dans les communes.
ALLER DE L'AVANT
En organisant un concours
d'architecture, la ville a permis
de gagner du temps. Aujour-
d'hui , avec le choix d'un projet ,
on a pu faire des calculs ap-
proximatifs du coût de cons-
truction, du budget de finance-
ment et des charges d'exploita-
tion à répartir entre les com-
munes qui participeront.

On pouvait donc aller de
l'avant et ceci d'autant plus que
les communes partenaires res-
tent intéressées. «Un intérêt ma-
nifesté au niveau du Conseil
communal», précise André Buh-
ler, «mais pas forcément acquis
au Conseil général».

Toutefois, a relevé le directeur
des affaires culturelles, «un cer-
tain nombre de communes ont
inscrit à leur budget 1996 le

montant nécessaire pour partici-
per à la société immobilière». Si
d'autres ne l'ont pas encore fait ,
ce n'est pas que l'idée est rejetée,
mais que le moment n'est finan-
cièrement pas propice.
DEUX ÉTAPES
Le temps est donc venu de créer
la société avec les communes
disposées à le faire. Certaines
ont déjà agendé cet objet à des
séances de Conseil général et
elles ont même prévu de le faire
avant les élections communales.
Mais il fallait, bien sûr, que la
ville commence.

Et le Conseil communal de
Neuchâtel, pour gagner encore
une fois du temps, a regroupé
deux étapes: «au lieu de deman-
der un crédit d'étude, on de-
mande le crédit permettant de
participer à la société immobi-
lière: 3.500.000 francs. Sur ce
crédit, on prend au maximum
500.000 fr. qui nous permettront
de démarrer immédiatement
dans l'étude».

Lorsqu'un nombre suffisant
de communes auront accepté
leur participation (un nombre
indéterminé car cela va dépen-
dre aussi de la population consi-
dérée), la société immobilière

sera créée et les autres com-
munes pourront sans autre y
adhérer par la suite. «Au fur et à
mesure que les communes entre-
ront dans la société, elles met-
tront une petite part de leur par-
ticipation pour l'étude de sanc-
tion», précise le conseiller com-
munal.
SYNDICAT
INTERCOMMUNAL
Et si la ville était totalement lâ-
chée par les communes voisines?
«On a prévu, évidemment, la
possibilité que le Conseil général
se prononce à nouveau». Si, lun-
di prochain, le législatif accorde
le crédit de 3.500.000 francs qui
lui est demandé, il ne donne pas
pour autant carte blanche au
Conseil communal (qui lui de-
mande de débloquer au maxi-
mum 500.000 francs).

En outre, avant de parler de
construction , la société immobi-
lière devra attendre la constitu-
tion du Syndicat intercommu-
nal , sans lequel le Théâtre ne
pourra pas fonctionner. S'il
considère que les charges sont
trop élevées pour la ville, le lé-
gislatif pourra encore refuser
d'adhérer au Syndicat...

AT

Elles restent!
Archives de Suchard

A défaut de l'entreprise, les
archives de Suchard resteront à
Neuchâtel. Le Conseil d'Etat et
le groupe Kraft Jacobs Suchard
ont trouvé un accord. L'acte de
donation est prévu le 26 février
prochain, a communiqué hier le
conseiller d'Etat Jean Guinand.

Kraft Jacobs Suchard, filiale de
l'américain Philip Morris, avait
annoncé à la fin août son départ
définitif de Neuchâtel. Les der-
nières activités du groupe main-
tenues à Serrières, recherche et
développement, ont ainsi été dé-
placées à Munich. Après cette
décision, le canton a entrepris
des démarches pour conserver
les archives à Neuchâtel. «Elles
font partie du patrimoine neu-
châtelois», avait alors déclaré
M. Guinand.

Les archives de Suchard
contiennent une multitude d'in-
formations sur les activités et
l'organisation de l'entreprise.
Elles conservent également une
importante collection 'd'affiches
publicitaires , ainsi que de nom-
breux moules destinés notam-
ment à la confection de lapins de
Pâques, (ats)

AGENDA
Neuchâtel
Le patois d'Evolène
Ce vendredi 2 février, à 17 h
15, salle R. £ 48, bâtiment
de la Faculté des lettres de
l'Université de Neuchâtel,
Gisèle Pannatier présentera
sa thèse de doctorat sur le
thème: le patois d'Evolène.
Ce travail a été conduit
sous la direction de Pierre
Knecht, professeur à l'Uni-
versité de Neuchâtel.

(se-comm)
Neuchâtel
L'OSN en concert
Dimanche 4 février, à 17 h,
au Temple du Bas de Neu-
châtel, placé sous la direc-
tion de Théo Loosli, l'Or-
chestre symphonique neu-
châtelois (OSN) donnera
un concert avec, pour invi-
tés, Simon Estes, baryton-
basse, et Alfredo Persichilli,
violoncelle. Réservation à
l'Office du tourisme, (038)
25.42.43. (se-comm)

Neuchâtel
Conférence
Le Dr Philippe Cornali et
Michel Bueche, de l'Uni-
versité de Neuchâtel, don-
nent une conférence sur le
thème: «Le niveau actuel
du lac de Neuchâtel
convient-il à la végétation
de la Grande Cariçaie?». Ce
soir, à 17 h 15, au grand au-
ditoire de l'Institut de chi-
mie (Mail), (comm-at)

Cme-nature présente..
Musée d'histoire naturelle de Neuchâtel

Cinq nouveaux films documen-
taires seront présentés durant ce
trimestre dans le cadre de Ciné-
nature, une manifestation organi-
sée par le Musée d'histoire natu-
relle de Neuchâtel, en collabora-
tion avec la section neuchâteloise
du WWF.

Le 31 janvier, un film poétique
du cinéaste vaudois Samuel Mo-
nachon sera présenté par son

auteur «Un souffle d'Islande».
Fascinant mélange de feu, de
glace, de roc et d'eau, l'Islande
est aussi un paradis de la nature
sauvage, en particulier des oi-
seaux de mer.

Un reportage fascinant, tour-
né dans les-derniers refuge» dfrr '
cet animal légendaire «L'Ours
des Pyrénées» sera projeté le 14
février. Organisée en collabora-
tion avec la Société neuchâte-

loise d'entomologie, la séance
qui suivra, le 28 février, fera dé-
couvrir les formes et les couleurs
extraordinaires des plus belles
«Libellules» d'Europe, ainsi que
leur surprenant cycle de déve-
loppement.
VÀSES.ET VOLCAN ___. ,
Le 13 mars, on découvrira
«Vases sacrés», de Philippe Gar-
guil, tourné dans la Baie de l'Ai-
guillon , près de La Rochelle:

une flore originale, un fourmil-
lement fantastique de faune et
des activités humaines hors du
commun.

Enfin, le 27 mars, deux des
volcans les plus célèbres au
monde, l'Etna et le Stromboli ,
seront présentés dans un film de
S. Silvestri:'«Volcans de Sicile»,

(comm-at)

• Musée d'histoire naturelle, à
12 h 30 et 14 h 15.

Boycott suspendu
Université de Neuchâtel : Faculté des lettres

Les étudiants de la Faculté des
lettres ont décidé hier de sus-
pendre le boycott de la cafétéria
de la faculté et du Restaurant
de la Cité universitaire qu'ils
avaient lancé le 10 janvier à la
suite du licenciement de neuf
employés par la DSR, la nou-
velle société gérant les deux éta-
blissements depuis octobre der-
nier.

«C'est un arrêt momentané»,
précise Matthieu Menghini, de
l'ANEL. «Nous attendons l'is-
sue des procédures juridiques
qui devraient être lancées afin
d'obtenir des dédommage-
ments. Suivant le résultat de ces
démarches, nous pourrions dé-
cider de relancer le mouve-
ment».

Au chapitre financier, la

DSR vient de consentir à payer
la part de 13e salaire due «pro
rata temporis» à sept des neuf
employés licenciés, soit un
montant total de 5800 francs.
Pour leur part, les étudiants
vont utiliser les 5000 francs
qu'ils ont récoltés à travers leur
cafétéria «pirate» mise sur pied
lors du boycott pour soutenir
financièrement les démarches

juridiques des personnes licen-
ciés.

Le mouvement de boycott a
occasionné un manque à ga-
gner de 20.000 francs à la DSR,
estime M. Menghini qui ne
craint pas les menaces de pour-
suites judiciaires proférées par
la DSR: «C'est plutôt eux qui
peuvent s'attendre à des pour-
suites pour diffamation», (cp)
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Tel: 038/24 34 76
Fax: 038/24 34 67

Innovative Acoustic

La Cour civile du canton de
Neuchâtel a accordé hier l'ho-
mologation du sursis concorda-
taire d'Innovative Acoustic
S.A., entreprise neuchâteloise
spécialisée dans le matériel
acoustique de haut de gamme.
L'ensemble de ses actifs a été
évalué à 200.000 francs pour un
passif de 412.000. La majorité
des créanciers a accepté un
concordat portant sur un rem*--
boursement de 30 % des
créances.

Lancée en 1991 à Neuchâtel ,
l'entreprise construisait sur
place des enceintes acoustiques
haut de gamme. «Mais nous
avions sous-estimé le coût des
matières premières que nous de-
vions acheter en Suisse», expli-
quait hier son directeur. Pour en
tenir compte, il a fallu augmen-
ter les prix et les commandes ont
chuté.

Aujourd'hui, un arrangement
a été trouvé avec une entreprise
hollandaise qui produit ses en-
ceintes. L'entreprise neuchâte-
loise, dont l'effectif a été réduit
de cinq à deux personnes, en as-
sure la diffusion européenne.

(cp)

Sursis

I La Chaux-de-Fonds
I A louer tout de suite ou pour
I date à convenir

I Appartement 2 pièces
I Fr. 600.- + charges
I ainsi que
I Appartement 3 pièces
I Fr. 920.- + charges.
I Avec cuisines et salles de bains
I rénovées.
I Pour tous renseignements,
I appelez le 031/300 42 44.
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I—\ Lânggassstrasse 54, 3000 Bem 9
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r Tout de suite ou date à convenir V̂
Rue de la Paix, La Chaux-de-Fonds

A LOUER
Studio

Appartement
3 pièces
tout confort.

X Tél. 038/24 22 45 ;8 39,19^

tgfit/* 28-39892

CASTEL REGIE
A louer a La Chaux-de-Fonds
Rue Daniel-JeanRichard 5

I APPARTEMENT
DE 3 PIÈCES

Cuisine agencée.
Loyer: Fr. 850.- + charges.

Libre tout de suite.

2034 Peseux ~-+J--- (038) 31 78 03

Tout de suite ou date à convenir
Rue de la Fiaz

La Chaux-de-Fonds
À LOUER

Studios meublés ou non
dès Fr. 390.- + charges.

Appartement 4% pièces
Fr. 845 - + charges.

<p 038/24 22 45
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A LOUER de suite LA CHAUX-DE FONDS
SURFACES INDUSTRIELLES

I & COMMERCIALES NEUVES
- Sur un seul niveau
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Fr. 90.— par mois
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Numa-Drt» 'l4 2J00 La Chaïuik-Fomh. Y 132 781807

Saignelégier
Coopérative d'habitation
et d'atelier, loue dans an-
cienne maison

appartement rénové
grandes chambres ensoleil-
lées, boiseries, cuisine habita-
ble, jardin.

3% chambres 87 m2r
Fr. 680.-
hors charges. Acquisition de
parts sociales obligatoire.
Tél. 039/51 22 13
de 15 à 19 heures. 14 780187
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mQjr&̂ à La Chaux-de-Fonds

Appartement 3 pièces
Très bien centré, à proximité

des magasins
Loyer avantageux

I Fr. 646--t- charges 

Il S? NOUVEAU I
Service de location 24h/24 en composant
le No 039/23 7 J 28 pour connaître la liste

I de nos objets à louer 

ft_h_ ''WÉwmr, JJX"iffin
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à Saint-lmier

un studio
cuisine agencée.
Loyer Fr. 324 - + charges
Libre dès le 1.2.1996 *
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Un toxicomane fait feu
Fleurier : jeune femme blessée par une balle pour sanglier

Dimanche, trois heures trente
du matin. Un homme et une
femme quittent l'appartement
d'un ami à Fleurier. Ils pren-
nent place à bord de leur voi-
ture et démarrent quand un
coup de feu éclate. La balle,
utilisée pour la chasse aux
sangliers, traverse une por-
tière, faisant un trou gros
comme le poing, perfore un
siège et finit sa course dans le
dos de la passagère, lui bri-
sant des côtes et lui perforant
les intestins. Après cinq
heures d'opération chirurgi-
cale, la victime semble hors de
danger. L'auteur a été arrêté
et est passé aux aveux.

Samedi, une dizaine de copains
se retrouvent chez un Fleurisan
pour une soirée-raclette. X., un
Covasson de 29 ans, toxicomane
notoire, n'est pas invité - «per-
sonne ne l'apprécie vraiment» -
mais s'impose. On l'accepte
pour ne pas faire d'histoires.

En cours de soirée, X. «pique
du nez» et s'endort en bout de
table. Il finit par se réveiller et se
mêler à la discussion en cours.
Le ton monte et X. s'en va, fâ-
ché.

Peu après, les amis sentent
une odeur de fumée dans la mai-

Du sang à Fleurier
Les intestins perforés, la victime a subi une longue intervention chirurgicale. Elle semble
hors de danger. (Impar-De Gristofano)

son. En quittant les lieux, X. a
enflammé des papiers et des car-
tons se trouvant dans le local de
chauffage. Le début d'incendie
est maîtrisé à l'aide d'un extinc-
teur. Plus de peur que de mal.
Mais on a craint le pire en raison
du stock de mazout.
FUSIL À POMPE
Vers 1 heure du matin, l'incen-
diaire revient sur les lieux de son

forfait. Il n'est pas vraiment ac-
cueilli à bras ouverts et nie avoir
bouté le feu à ta chaufferie.
L'hôte, également propriétaire
de l'immeuble, lui flanque une
raclée. X. se rend alors à son do-
micile à Môtiers, à pied, et re-
vient à Fleurier avec un fusil à
pompe chargé.

Un fusil de calibre 12 tirant
des projectiles, gros comme un
pouce, de 17,3 millimètres de

diamètre. Ce type d'arme, non
automatique, est en vente libre...
De quoi donner des frissons
dans le dos!

Vers 3 h 30, deux des partici-
pants à la soirée-raclette s'en
vont en voiture. Ils ne feront que
quelques mètres. Tapi dans un
recoin à peu de distance, X. fait
feu. Une seule fois.

La balle, utilisée pour la
chasse aux sangliers - des ani-

maux au cuir particulièrement
tenace - traverse une portière,
un siège et atteint le dos de la
passagère. La Fleurisane, âgée
de 35 ans, est grièvement bles-
sée. Le tireur prend la fuite à
pied et rentre chez lui à Môtiers.
Ironie du sort, il réside au-des-
sus d'une armurerie!

Le service de l'ambulance, un
médecin d'urgence et la police
interviennent. Transportée à
l'Hôpital de Couvet, la victime
subit une très longue opération
chirurgicale. On retire même de
ses entrailles une vis provenant
de la voiture!

Ses jours ne semblent pas être
en danger. Par mesure de sécuri-
té, un gendarme est resté de pi-
quet au domicile du Fleurisan.

INTERPELLATION
Le tireur, de nationalité suisse, a
été interpellé dans son apparte-
ment tôt dimanche matin. Son
chien hurlait à la mort. Une
trentaine de policiers ont parti-
cipé à l'enquête et à l'arresta-
tion. Après avoir contesté les
faits, le jeune homme est passé
aux aveux dans le courant de
l'après-midi.

Il a été placé en détention pré-
ventive, prévenu d'incendie in-
tentionnel et de délit manqué de
meurtre. Le fusil à pompe, ache-
té à Neuchâtel,-et des munitions,
venant elles du Val-de-Travers,
ont été saisis à son domicile. Ses
voisins respirent... MDC

La grande attente des enfants
Le Louverain : stage pour moniteurs du WWF

A chaque début d'année, le WWF
investit deux week-ends durant le
centre du Louverain. Sur les
hauts du Val-de-Ruz, il met en
place des stages de rencontré et
de formation à l'intention des
monitrices et moniteurs de son
Panda club. Du vendredi soir à
hier en fin d'après-midi, une cin-
quantaine de personnes s'atte-
laient ainsi à découvrir toutes les
facettes de la parfaite organisa-
tion d'un camp.

Elles se sont également engagées
dans des réflexions leur permet-
tant d'accéder à une nouvelle
approche du rôle de moniteurs.
Car le WWF n'échappe pas non
plus aux remises en question.

Les enfants d'aujourd'hui ont
beaucoup de connaissances en
matière d'environnement. Us
ont regardé des émissions télévi-
sées et ont lu des livres consacrés

a la nature. Us sont des lors
beaucoup plus sensibilisés à ce
sujet que ne l'étaient les jeunes
d'il y a dix ou quinze ans. La -re-
lation entre le participant à un
camp et son moniteur a donc
changé.

Ces paroles sont celles de Paul
Sautebin, l'un des responsables
du week-end de formation. S'il
porte un tel regard sur les en-
fants, c'est que l'homme est au
centre des diverses activités
«vertes» depuis une bonne quin-
zaine d'années.

Il est donc à même déjuger de
l'influence qu'a sur la jeunesse la
sensibilisation à l'environne-
ment qui prévaut dorénavant
dans la société. La protection de
la nature a effectivement fait son
entrée dans les salles de classes.
Dans le même temps, dès leur
plus jeune âge, les enfants enten-

dent parler du sujet autour de la
table familiale.
IDÉOLOGIE
Il y a une vingtaine d'années,
l'idéologie écologiste poursui-
vait de grands buts. Dès lors, on
fonçait tête baissée. Mainte-
nant, il n'y a plus d'idées préco-
nçues.

En conséquence, les partici-
pants aux camps WWF en
connaissent souvent un bon
bout sur cette nature. Si bien
que le moniteur ne peut plus
simplement donner un cours. Il
doit être capable de suivre le
chemin sur lequel les jeunes veu-
lent s'engager.

Il n'est pas rare désormais
qu'un enfant guide son moni-
teur, simplement parce qu'il
veut en savoir plus sur un sujet
bien précis. Pendant deux jours,
ceux qui se chargeront de la

vingtaine de camps WWF orga-
nisés cette année se sont penchés
sérieusement sur des sujets bien
ciblés. Dans le même temps, ils
ont dû approfondir certaines ré-
flexions. Tout ceci bien évidem-
ment afin de répondre aux at-
tentes des futures participants
aux camps.

500 ENFANTS
Ce sont quelque 500 enfants et
jeunes adolescents qui profite-
ront en 1996 des semaines
WWF. Certains passeront une
semaine dans le Jura , en France
ou encore en Italie. Chaque an-
née, la demande grossit à vue
d'ceil pour ce genre de séjours.
Ce qui réjouit bien sûr Paul Sau-
tebin, tout en le rendant un
peu... triste, «nous pourrions
mettre sur pied au moins
soixante camps. Malheureuse-

ment nous manquons de moni-
trices et moniteurs. Si bien que
nous devons refuser plusieurs
centaines d'enfants chaque an-
née». Ph. R.

21 NO
ee SjJ

9 S
itrj r**

s*
sRédaction

VAL-DE-RUZ
Tel: 038/53 16 46
Fax: 038/53 43 31

VAL-DE-TRAVERS
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Mascarons à Môtiers
«Ce que voit Fox»
Samedi 3 février à 20 h 30,
La Tarentule et La Claque
présenteront, à la Maison
des Mascarons de Mô-
tiers, «Ce que voit Fox», de
James Saunders sur une
adaptation française de
Suzanne Lombard et Lau-
rent Terzieff. Avec la parti-
cipation de François Bar-
thouiot, Paule Petitjean,
Claudette Viatte, Hélène
Bays-Matile et Betty Imer.

La mise en scène est si-
gnée Jacques Devenoges,
qui s'est également chargé
des déco/s, et Muriel Mar
tile. Les éclairages sont
l'œuvre de Jean-Daniel
Ribaux. La pièce se dé-
roule en automne, la sai-
son qui porte la promesse
des fleurs mais aussi celle
de la fin des illusions.
Dans un jardin à l'aban-
don. Fox nous fait rencon-
trer trois sœurs, réunies
autour de leur mère dans
l'attente de la mort de leur
père.

Elles ont vécu le «prêt-
à-pensen> des idées et la
première partie de leur vie
d'adulte ressemble à un
constat d'échec. Elles s'en
défendent, mais chaque
sœur tend un miroir à.l'au-
tre, un miroir impitoyable.
Elles ont froid à l'âme et
veulent rester auprès de
leur mère, bien au chaud.
Jusqu 'à quand? Fox nous
le dira-t-il? (comm-mdc)
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AGENDA

A
FANNY

et ses parents sont heureux
d'annoncer la naissance de

ROMAI N
le 27 janvier 1996

Famille Paola et Francis
JACOT

Maternité Pourtalès
Ponts 5

2103 Noiraigue
28-40497

Les Agettes-
Veysonnaz (VS),
ski 4-Vallées, à vendre
CHALET
3 chambres, salle de
bains, séjour-cuisine,
salon, sauna, piscine
extérieure.
Prix: 280 000 fr.
Tél. 027273671,
de19hà22 h.

36-313559'4x4

I 

vacances en
FRANCE
MÉDITERRANÉE - ATLAN
TIQUE-CORSE Au bord de
mer ou dans le magnifique
arrière-pays. 700 appart el
villas i louer Propriétaires
privés, soucieux de bien
vous accueillir. Liste 1996
gralinle L U K, Richard 9
lOD3Lausanne021/320 71OG

22-368427/ROC

Police-
secours:

117

frîff lTÏ 1 CUISINES
P*]l!iJJ BAINS

Super-rabais exceptionnel!
Sur une foule de cuisines agencées, salles de bains et
appareils électroménagers de toutes les grandes mar-

ques! Apportez-nous vos plans, nous créerons avec vous
la cuisine ou la salle de bains de vos rêves. Possibilité de

commande pour montage jusqu'en automne 1996.

Votre directeur des travaux de la maison FUST se charge pour
vous de l'ensemble des transformations (cuisines, salles de

bains, bâtiments), y compris la planification. Offres, auto-
risations, ouvriers, direction du chantier et contrôle.

Et cela pour un prix fixe garanti. Posez-nous vos questionsl

H ÏBBfiE'â0 CUISINES||™̂ ypgjp & BAINS
Electroménager, Luminaires, TV/HiFi/Video, Photo, PC, CD
La Chaux-de-Fonds, Hyper-Fust (EG). bd des Eplatures 44. tél. 039 261650 Neu-
châtel, rue des Terreaux 5. tél. 038 255370 Bienne, Hyper-Fust (EG), rie Soleure
122. tél. 032 5216 04 Yverdon. rue de la Plaine 5. lél 024 218616.

lEG = (Succursales cuisines / salle de bains avec départant Entreprise Générale).
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A LOUER
À LA CHAUX-DE-FONDS

Rua Fritz-Courvoisier 34 o-f
' dans un quartier tranquille, proche du
centre ville, idéal pour les enfants, cui-
sine agencée, balcon, cave et ascenseur.

4% PIÈCES (98 m3)
Fr. 1400.-plus charges

5% PIÈCES (110 m2)
Fr. 1630.- plus chargés
5% PIÈCES (110 m2)
Fr. 1680- plus charges
avec cheminée de salon.
Libres tout de suite on à convenir.

3% PIÈCES (84 m3)
Fr. 1270.- plus charges
avec cheminée de salon.
Libre à partir dû 1 er avril.
Pour tous renseignements:

28-39331

Bff- Bflffi' uf 'Hwiffll wm

Publicité intensive,
Publicité par annonces

A louer à La Chaux-de-Fonds

LOCAUX de 110 m2
Comprenant 4 pièces pour bureaux ou
petite industrie
Fr. 1270.- plus Fr. 180.- s
Fiduciaire Offidus SA §
2016 Cortaillod. 9 038/42 42 92 <°

HSC IWS 10

A vendre à La Chaux-de-Fonds,
dans immeuble rénové, avec ascen-
seur, rue Numa-Droz 21, dans les
combles

APPARTEMENT
CHALEUREUX

de 3 pièces et galerie, séjour avec che-
minée, cuisine agencée, bain, cave.
Prix de vente à discuter.

i : 1 1 iMT^gteiia
Tél. 038/24 77 40 - Fax 038/24 77 04

en collaboration avec
Gôhner Merkur SA

249-180388

A louer tout de suite ou pour fin mars à
La Croix-Fédérale

2 PIÈCES
avec tout confort et cuisine agencée. Loyer:
Fr. 670 - + charges. Etude Ribaux von Kessel
avocats et notaire. Promenade-Noire 6.
Neuchâtel, 9 038/246741

l_ 28-39529 i

GÉRANCE
¦ CHARLES BERSET SA
7T i|  LA CHAUX-DE-FONDS

"̂̂ I ^039/23 78 33
" " ̂  B Fax 039/23 77 42

LA CHAUX-DE-FONDS
A LOUER

POUR FIN MARS 1996
APPARTEMENT DE 1 PIÈCE

A proximité du centre ville, grande
chambre avec mezzanine, cuisinette
agencée, tout confort. Rue de la
Promenade.

APPARTEMENT DE 2 PIÈCES
Dans un immeuble en bordure de ville,
cadre de verdure, balcon, situé au sud
avec vue sur les environs. Rue de
Beau-Temps.

\ 132_782187 /

L'annonce, reflet vivant du marché



Bienne
Terrible
course-poursuite
Deux agents de la police
municipale biennoise ont
été grièvement blessés lors
d'un accident survenu au
cours d'une course-pour-
suite dans la nuit de di-
manche à hier à Pieterlen
(BE). L'automobiliste
qu'ils pourchassaient a
disparu sans laisser de
traces. Les policiers, un
homme et une femme,
avaient pris en chasse la
«voiture suspecte» à
Bienne vers une heure du
matin. L'automobiliste
s 'était en effet soustrait à
un contrôle en prenant la
fuite. Lors de la pousuite,
Tagente de police qui était
au volant a perdu la maî-
trise de son véhicule.

Dans «Macolin»
Le bénévolat disséqué
Porté aux nues par les uns,
critiqué par les autres, le
bénévolat ne laisse per-
sonne indifférent. Mais
qu'en est-il? Qui sont les
bénévoles, comment les
recrute-t-on, font-ils de la
concurrence aux profes-
sionnels? Les clubs spor-
tifs pourraient-ils exister
sans le concours des bé-
névoles? Quels sont les
arguments en faveur et en
défaveur du bénévolat?
«Macolin», ia revue de
l'Ecole fédérale de sport,
qui vient de sortir de
presses, consacre la plus
grande partie de son pre-
mier numéro 1996à ce su-
jet, passé sous la loupe
d'une cinquantaine de
personnes, issues de tous
les milieux du sport, à l'oc-
casion d'un récent sémi-
naire. La brochure n'étant
pas vendue en kiosque, on
l'obtient en s'adressant à
l'EFSM, téléphone (032)
276 299. (sp)

BREVES

Au service de l'économie
Plaidoyer en faveur de la liaison Renan - Les Convers

Longtemps, des raisons finan-
cières et écologiques se sont li-
guées pour expliquer la surdi-
té d'une majorité de parle-
mentaires bernois dans le dos-
sier du projet de construction
de la route des Convers (J30).
Menée par l'Université de
Neuchâtel, une étude prouve
l'importance économique vi-
tale de ce tronçon. Le gouver-
nement bernois a déjà accepté
de tendre l'oreille à cette ar-
gumentation. Cette année en-
core, les députés seront invités
à affûter leur ouïe.

Si un jour, une infrastructure
routière adéquate à même de
s'inscrire dans la continuité du
tunnel de La Vue-des-Alpes est
inaugurée dans la vallée des
Convers, le mérite en reviendra
en grande partie à l'Institut de
recherches économiques et ré-
gionales de l'Université de Neu-
châtel (IRER). Mandaté par
Centre-Jura, il souligne l'impé-
rative nécessité économique
d'une telle amélioration.
ENCLENCHER
LA MARCHE ARRIÈRE
Quatre orateurs se sont relayés
hier à Renan pour détailler une
étude qui a déjà retenu l'atten-

tion du gouvernement bernois.
Président de la ville de La
Chaux-de-Fonds et président de
Centre-Jura, Charles Augsbur-
ger se trouve doublement impli-
qué dans ce dossier routier au
même titre que son secrétaire
Francis Daetwyler, député ber-
nois.

Les maires de Renan et de
Saint-lmier, à savoir Thérèse
Kiener et Jacques Zumstein,
veulent eux aussi croire que les
conclusions de cette analyse
sont suffisamment étayées pour
que le Grand Conseil bernois
accepte de faire machine arrière
en réinscrivant ce tronçon au
programme routier cantonal,
dont la réactualisation est pré-
vue en novembre prochain.

La mobilisation des députés
francophones et l'accord de
Centre-Jura de prendre à sa
charge l'étude réclamée sur les
conséquences de la liaison pour
l'économie régionale - son coût
avoisine 20.000 francs -
s'étaient additionnés pour em-
pêcher un enterrement de pre-
mière classe décidé en septembre
91 lorsque le Grand Conseil vo-
tait l'abandon du projet.
UN CONTEXTE
DIFFÉRENT
Bien que l'état du porte-mon-
naie cantonal soit toujours aussi
précaire, les vérités de cette épo-
que ne sont plus forcément
celles d'aujourd'hui. C'est ce
que les auteurs de ce rapport ,

Marc Pfister , Antony Schneiter
et Françoise Voillat s'efforcent
de démontrer.

Pour eux, il est une évidence.
De nombreux paramètres éco-
nomiques plaident en faveur de
la réalisation de ces quelque 7
kilomètres de tronçon. Cette
route s'inscrirait dans une pers-
pective locale, mais aussi inter-
cantonale, voire internationale,
elle qui favoriserait le désencla-
vement du vallon de Saint-lmier
en assurant sa liaison avec la
Suisse romande et avec la
France via la Route des micro-
techniques.

Elle permettrait également au
trafic de transit, venu des
Franches-Montagnes ou de
France voisine, d'éviter la tra-
versée de La Chaux-de-Fonds.
Autre apport de la réalisation
souhaitée. Elle assurerait une
utilisation optimale des nou-
velles infrastructures du tunnel
de La Vue-des-Alpes.
SYMBOLE
D'UNE COLLABORATION
Au-delà de son strict apport
routier, la J30 contribuerait au
développement des réseaux de
compétences appelés à lier, dans
l'ensemble des sous-régions
composant l'Arc jurassien, les
entreprises et les institutions de
formations et de recherches. Elle
incluerait implicitement l'aug-
mentation du besoin de mobilité
professionnelle, facteur jouant
un rôle toujours plus important

dans le fonctionnement du mar-
ché de l'emploi.

Plus symboliquement, la J30
concrétiserait une volonté de
collaboration intercantonale
prônée par des organismes com-
me les réseaux des villes de l'Arc
jurassien, la Communauté de
travail du Jura ou l'Espace éco-
nomique du Plateau central.
NECESSAIRE
TRAIT D'UNION
Cet ensemble d'avantages amè-
nent les auteurs de cette étude et
leurs mandataires à conclure
que ce court tronçon est un trait
d'union nécessaire au dyna-
misme socio-économique de
l'ensemble de la région.

II ne reste plus au gouverne-
ment bernois qu'à faire partager
cette conviction au Parlement
qui dira, en principe en novem-
bre prochain, s'il accepte d'ins-
crire cette liaison au programme
routier cantonal. En 1991, il
avait opposé son veto à un pro-
jet estimé à 70 millions de
francs.

Aujourd'hui, les défenseurs
de la J30 se satisferaient pleine-
ment d'une construction moins
ambitieuse qui pourrait, par
exemple, faire l'économie du
tunnel prévu dans la mouture
initiale pour éviter Renan.

Ardemment ils souhaitent
que les crédits nécessaires à cette
amélioration de l'infrastructure
routière puissent être libérés
dans les cinq ans. (nie)

En train
Courtelary-Cormoret

Sur l'initiative de l'ATE (Asso-
ciation transports et environne-
ment), un abonnement général
personnalisé sera à disposition
de la population, dès le 1er fé-
vrier prochain , à la gare CFF de
Courtelary.

Subventionnée donc par
l'ATE, cette action est soutenue
financièrement par les com-
munes de Courtelary et de Cor-
moret, qui ont versé une contri-
bution unique pour la première
année.

Rappelons que cet abonne-
ment peut être loué, par chacune
et chacun, au prix de 20 francs
pour une journée, à la seule
condition de le réserver, auprès
du bureau CFF, cinq jours à
l'avance. Les membres de l'ATE
peuvent effectuer leur réserva-
tion deux mois avant la date
d'utilisation, (de)

La météo en exposition
Tramelan: de l'Antiquité aux satellites

Le Centre de perfectionnement
professionnel (CIP) présente ac-
tuellement une exposition didac-
tique consacrée à la météorolo-
gie.

Destinée aux enfants à partir
d'une dizaine d'années, ainsi
qu'aux adultes bien entendu,
cette exposition a été réalisée
par le Centro didattico canto-
nale de Bellinzona, en collabo-
ration avec les météorologues de
Locarno-Monti et avec les spé-

cialistes de l'enseignement scien-
tifique et technique de la Scuola
média du Tessin.

Elle a été traduite et adaptée
par le Groupe romand des cen-
tres de documentation (GRO-
CEDOP).
INTERACTIF
L'expositon comporte une ving-
taine de panneaux explicatifs,
des appareils de mesure - prêtés
par Météosuisse ou réalisés par
des élèves tessinois - deux pro-

jections vidéo et une présenta-
tion sur ordinateur.

Les panneaux explicatifs re-
tracent l'histoire de la météoro-
logie depuis l'Antiquité, et pré-
sentent ensuite les différents ou-
tils et moyens utilisés par les mé-
téorologues: reconnaissance des
types de nuages, appareils de
mesure classiques, images en-
voyées par les satellites, sondes
atmosphériques, radars, etc.

Les instruments de mesure
météorologique peuvent être

consultés et, ensuite, les valeurs
relevées comparées aux bulletins
et cartes météo du jour, qui sont
mis à la disposition des visiteurs.

(sp)

• Jusqu 'au 12avril. Entréelibre
du lundi au vendredi, de 7h 30à
18 h. Les enseignants désirant
visiter l'exposition avec leur
classe sont priés de s'annoncer à
la médiathèque du CIP, tél.
(032) 970 670, au moins 48
heures.

Mutation
Poste de Renan

Un employé de Saint-lmier re-
prendra très prochainement la
tête du bureau de poste de Renan.

La Direction d'arrondissement
postal de Neuchâtel a désigné
tout récemment le nouveau bu-
raliste postal de Renan, en la
personne de Michel Chapatte.
Appelé à prendre la succession
de Daniel Kramer, lui-même
nommé il y a quelque temps à
Saint-Aubin, M. Chapatte pren-
dra officiellement ses nouvelles
fonctions le 1er mars prochain.

Originaire des Bois, le nou-
veau buraliste postal est entré au
service de l'entreprise des PTT le
4 juin 1963, en entamant alors
un apprentissage de fonction-
naire en uniforme. Dans l'exer-
cice de sa profession, il a ensuite
acquis une solide expérience et
la confiance de ses supérieurs,
lesquelles lui ont permis de gra-
vir divers échelons hiérarchiques
et, notamment, d'entreprendre
avec succès un passage dans la
catégorie des cadres postaux.

Michel Chapatte travaille ac-
tuellement à Saint-lmier, où il
assume la fonction de chef de
service et parallèlement de sup-
pléant de l'administrateur. Il est
donc bien connu déjà en Erguël.

(sp)

«S'arrêter et réfléchir»
Cormoret : les agriculteurs du district en assemblée

Réunis samedi en assemblée (voii
notre dernière édition), les agri-
culteurs du district de Courtelary
ont notamment entendu leur pré-
sident les inviter à s'arrêter pour
réfléchir sur les choix à faire.

«La situation de l'agriculture
suisse est grave, voire catastro-
phique, et la «Stratégie 2002» ne
va pas arranger les choses dans
l'immédiat. Il faut donc aujour-
d'hui s'arrêter et réfléchir sur le
chemin à prendre dans nos ex-
ploitations», affirmait en pré-
ambule Georges Châtelain, pré-
sident. En ajoutant que les agri-
culteurs n'ont que l'espoir de
pouvoir transmettre à leurs en-
fants un plan économique de
transition.

Annelise Vaucher, maire de
Cormoret, soulignait pour sa
part la nécessité d'une grande
solidari té et d'une large ouver-
ture d'esprit, pour sauver l'agri-
culture régionale.

Antoine Bigler, préfet, insis-
tait pour sa part sur l'urgence
d'appliquer la dérégulation non
seulement aux revenus des agri-
culteurs , mais aussi aux produits
;t machines qu'ils doivent ache-
ter.
EXPOSITION
EN PERSPECTIVE
La société, qui compte aujour-
d'hui 615 membres, va fêter son

125e anniversaire en 1998. Le
comité prépare déjà cet événe-
ment, qui a obtenu l'assentiment
de l'assemblée pour organiser à
cette occasion une exposition
agricole et artisanale. Cette ma-
nifestation, qui resserrera no-
tamment les liens avec la popu-
lation et contribuera à son infor-
mation quant aux problèmes du
secteur primaire, se tiendra du-
rant le dernier week-end d'août
98, à Saint-lmier probablement.

Les comptes 1995 de la socié-
té sont quasiment équilibrés, sa
fortune atteignant actuellement
quelque 64.000 francs. Les coti-
sations ont donc été maintenues
à 10 francs par membre.

La journée à ski, le 2 mars, se
déroulera à Villars ou à Adelbo-
den, selon les conditions d'en-
neigement, tandis que la course
annuelle aura pour but Nie-
derhunigen, où l'on visitera l'en-
treprise Bûcher.
15 MEMBRES
HONORAIRES
Cette assemblée fut l'occasion
de nommer quinze nouveaux
membres honoraires, à savoir
Rudolf Geiser (Tramelan), Ro-
bert Merz (Cortébert), Francis
Tschanz (Courtelary), Jakob
Oberli (La Chaux-d'Abel), Tell
Tanner, Bernard Berger, Albert
Geissler et Jean-Louis Brunner
(tous La Perrière), Edouard

Société d'agriculture du district
Parmi les quinze nouveaux membres honoraires, ceux qui
assistaient à l'assemblée de samedi. (Impar-Eggler)

Reymond (Renan), Henri
Schluep et René Tschàppât
(Saint-lmier), Gerald Kneuss,
Frédy Roth et Frédy Tschanz
(tous Sonvilier), ainsi que Hen-
ri-Paul Monnier (Orvin).
Au chapitre des divers, l'assem-
blée s'est inquiétée de la réduc-
tion - de moitié ! - des paiements
directs à l'hectare, pour les pâtu-
rages. Samuel Winkler - dont
nous détaillions hier le contenu
de sa conférence - précisait que

cette mesure est consécutive à la
grandeur des exploitations ré-
gionales. «Les autorités fédé-
rales s'imaginent que la surface
relativement importante des ex-
ploitations induit un revenu plus
élevé, ce qui est loin d'être le cas
dans le Jura bernois. Il s'agit de
leur faire comprendre cette si-
tuation», précisait-il. Non sans
ajouter que les spécialistes de
Loveresse s'occupent effective-
ment du problème, (de)

ÇrM$ Radio Jura bernois

6.00 Flash. 6.10 Amorce. 6.30 Fla-
sh. 6.45 Jeu. 6.55 RJBulle. 7.00
Journal. 7.30 Flash. 8.00 Flash. 8.3C
Flash. 8.45 RJBulle. 9.00 Flash
9.03 Bariolage. 9.15 RJBulle. 9.3C
Chronique TV. 10.00 Jeu de la cabi-
ne. 11.30 L'apéro. 11.45 Qui dil
quoi. 12.00 Titres Info + météo,
12.15 Journal. 12.30 Animation, mu-
sique AV. 13.00 A l'occase. 13.40
Naissances. 13.50 RJBulle. 14.00
100% musique. 16.00 Flash. 16.03
Métro musique. 16.15 CD de la se-
maine. 16.45 Chronique TV. 17.00
Flash. 17.30 Top 40. 17.45 Jeu
18.00 Journal. 18.30 Antipasto Mis*
to. 19.00 Flash. 19.03 100% mu-
sique.

Sornetan

Le Centre de Sornetan organise
la quatrième édition de son ate-
lier de gestion des émotions.
Animé par Lorraine Dupont ,
psychologue-analyste, diplômée
de l'Institut Jung de Zurich, et
René Blanchet, pasteur et for-
mateur, la session est intitulée
«Emotion, quand tu nous
tiens!». Amorcée par le récit
d'un conte, avec des entretiens,
des analyses de situations, des
flashes théoriques, cette rencon-
tre permettra aux participants
d'explorer le monde de leurs
émotions, de comprendre leur
«mécanisme», de les prendre en
compte positivement et de réagir
de manière adéquate, (sp)

• Centre de Sornetan, atelier
«Emotion, quand tu nous
tiens!», du vendredi 2 f é v r i e r,
à 20 h, au dimanche 4, à 16 h.
Renseignements et inscrip-
tions au secrétariat du centre,
tél. (032) 929535.

Emotion
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Je m'appelle

ROBIN
je suis né le 29 janvier 1996

pour la plus grande joie
de mes parents

Clinique LANIXA S.A.
2300 La Chaux-de-Fonds

Nathalie et Micaël
PARISI - BEER
F.-Marchand 13
2615 Sonvilier



Echo des Sommetres au Noirmont

L'Echo des Sommet res a tenu ré
cemment son assemblée générale
D y a remaniement au comité. L.
président René Perriard quitte h
barre. Fort de deux nouveau),
membres (Simone Froidevaux et
Jean-Marie Stauffer), le comité
est chargé de trouver un nouveau
président. Pour l'heure, il est
constitué comme suit: Dominique
Bosson (vice-président), Eliane
Froidevaux et Cécile Bréchet,
respectivement secrétaires de la
correspondance et des protocoles,
Marie-Thérèse Joly et André
Queloz assesseurs. Il n'y a au-
cune admission.

Au programme de l'année: le 14
avril, la réception du chœur de
Coeuve qui animera la messe
chantée au Noirmont. Du 15 au
20 mai un camp musical est pré-
vu. Le 16 jui n, la fête de l'Union
des chanteurs jurassiens (UCJ) à
Bienne. La société participera en

3e catégorie. La première com-
munion est fixée au 2 juin et le
concert de Noël le 13 décembre,
le loto le 6 décembre et l'assem-
blée générale le 25 janvier 97.
LES COMPTES
Les comptes présentés par Mi-
chel Descles sont satisfaisants et
le budget 96 est accepté avec une
diminution de fortune de 1926
francs. Dans son rapport, René
Perriard retrace l'activité du
chœur durant l'année en notant
la réussite de la Fête des Céci-
liennes, le Concert de Noël et la
participation de la société à la li-
turgie paroissiale.

Quant au directeur, Pascal
Arnoux, il exprime sa satisfac-
tion pour le niveau des chants
lors des diverses prestations. Il
relève que le groupe des jeunes
chanteurs Génération a enregis-
tré douze admissions. Vingt-six
membres reçoivent une récom-
pense pour assiduité, (z)

Le président s'en va

Conseil de ville de Delémont

La jeunesse delémontaine devrait
disposer d'un nouveau centre
culturel. Le Conseil de ville de la
capitale jurassienne a approuvé
hier un crédit de 1,067 million de
francs pour l'aménagement des
anciens abattoirs. Les Delémon-
tains se prononceront le 10 mars.
Des voisins menacent de faire op-
position.

Le législatif a adopté par 45 voix
sans opposition la proposition
qui lui était soumise. Le projet
vise à aménager les anciens
abattoirs situés à proximité de la
gare.

Le nouveau site comprendra
une salle de concerts d'environ
250 places, un bar d'une cin-
quantaine de places et un local
d'exposition destiné également à
la projection de films.

Les nuisances acoustiques de-
vraient être évitées au maxi-
mum. Soucieux de sa tranquilli-
té, un groupe de voisins a toute-
fois réuni plus de 260 signatures
et menace de faire opposition au
projet. Le corps électoral se pro-
noncera le 10 mars. L'ouverture
du nouveau centre est prévue
pour 1997.
DEPUIS DOUZE ANS
L'actuel lieu de rencontre de la
jeunesse delémontaine, le Ca-
veau, est devenu trop exigu. De-
puis douze ans, il est géré de ma-
nière autonome par le Groupe
pour un centre de la jeunesse et
de la culture (GCJC).

Il a accueilli près de 800
concerts et manifestations cultu-
relles. Son budget annuel s'élève
à plus de 200.000 francs, (ats)

Un million pour les jeunesUn mauvais procès!
La Gruère et Jura Tourisme

La Ligue jurassienne de protec-
tion de la nature (LPN JU) a mis
en cause Jura Tourisme dans
l'entretien de la Gruère (voir
L'Impartial d'hier). Reproche est
fait à cette organisation touristi-
que de ne pas participer financiè-
rement aux visites et donc, indi-
rectement, au maintien de ce site.
Michel Beuret, patron de cet of-
fice, s'inscrit en faux contre ces
allégations. Voici sa réaction.

Michel Beuret note que la
Gruère attire beaucoup de
monde. C'est une évidence.
Toutefois, Jura Tourisme ne fait
pas de promotion spéciale pour
la Gruère. L'étang figure dans
les catalogues comme toute au-
tre ressource de la région.

Par contre, dans tous les en-
vois, figure le document de la
Fondation des Cerlatez, pour
tenter de canaliser les touristes.

Michel Beuret
Il consteste les allégations
de la Ligue. (sp)

UNE PARTICIPATION
Michel Beuret relève que le tou-
risme participe à l'entretien des

lieux via le fonds cantonal en
question. Ce fut le cas à l'épo-
que pour la création des sen-
tiers, plus récemment dans
l'aménagement de places de
parc près de la scierie.

Il note par ailleurs qu'er
1995, Jura Tourisme n'a organi-
sé aucune visite du site, que les
demandes sont transmises direc-
tement à la Fondation des Cer-
latez. Il n'a donc rien encaissé à
ce titre.

On sait enfin que le bureau
Natura est en passe d'achever le
plan de gestion de la Gruère.
Jura Tourisme y a pris une part
active en faisant une série de
propositions tout en prônant un
tourisme vert doux et bien géré.

Michel Beuret émet toutefois
un léger regret: celui ne pas faire
partie de la Commission canto-
nale de la Gruère. Mgo

Les corbeaux éliminés
Surpopulation aux Franches-Montagnes

Dans le Jura, aux Franches-
Montagnes en particulier, les
corbeaux - corneilles de leur
vrais noms - se font envahis-
sants. Sans prédateurs, ils
prolifèrent et se comptent par
centaines. Voraces, ils s'en
prennent aux autres volatiles
et même aux jeunes lièvres.
Phénomène inexpliqué du
côté de Porrentruy: ces oi-
seaux s'attaquent au mastic
des fenêtres de l'hôpital! De
grandes cages circulent donc
dans le nouveau canton pour
en piéger un certain nombre
afin de les éliminer. Du côté
des naturalistes francs-mon-
tagnards, on se montre plus
que sceptique à propos de
cette opération. «Laisons
faire la nature» disent-ils.

La petite foret située a l'entrée
est du Noirmont sert de «dor-
toirs» aux corbeaux. En hiver, la
concentration dépasse le milhei
d'individus. Il y a les sédentaires
et il y a ceux qui sont de passage.
Ils nichent ensemble par sécuri-
té.

PIÉGÉS ET ÉLIMINÉS

C'est de ce côté que les chasseurs
de la montagne ont dressé une
volière qui sert de piège. Dans
cet espace grillagé, on a lâché
deux volatiles qui attirent leurs

Non loin du Noirmont
Le piège à corneilles avec deux sujets à l'intérieur. (Impar-Gogniat)

congénères par leurs cris et dis-
posé de la tripaille. Sur le haut
de la cage, on observe de petits
espaces par lequel l'oiseau peut
pénétrer. Une fois à l'intérieur, il
ne pourra plus s'enfuir par cette
ouverture...

Les chasseurs ont la bénédic-
tion de la commune et de l'Of-

fice des eaux et de la protection
de la nature pour cette opéra-
tion. Bernard Graedel, patron
de la chasse, explique: «Depuis
l'an passé, nous avons planifié
une réduction des effectifs un
peu plus sytématique. Cette ac-
tion est liée à la reconstitution
des biotopes que ce soit du lièvre
ou de la perdrix.»

VORACES

La corneille est en effet très vo-
race. Elle s'attaque aux nids
d'oiseaux et même aux levreaux.
Dans un nid de jeunes lièvres,
elle est capable de crever les
yeux du frère d'une première
victime pour venir le reprendre

plus tard», raconte le patron de
la chasse.

«A Séprais, on a même vu des
grands corbeaux s'en prendre à
des petits agneaux» ajoute-t-il.
Phénomène plus curieux du côté
de l'Hôpital de Porrentruy (où
une cage a été posée) les volatiles
s'en prennent au mastic de fenê-
tres pour une raison inconnue.

Du côté du Noirmont, un
agriculteur qui semait a vu la
grande majorité de ses graines
picorées par un essaim noir qui
le suivait.

Pour Bernard Graedel, il ne
s'agit pas d'éradiquer la popula-
tion mais d'en réduire un peu le
nombre. Les corbeaux, qui peu-
vent devenir aussi vieux que
l'homme, ne sont pas faciles à
piéger. «Après une vingtaine de
prises, il faut changer la cage de
place car les autres se méfient»
raconte le chasseur. Les sujets
capturés seront éliminés.

AVANT NOUS

Du côté des naturalistes francs-
montagnards, on suit cette opé-
ration d'un œil fort sceptique.
«Les corbeaux étaient là avant
nous. Qu'on laisse la nature se
débrouiller et s'équilibrer elle-
même. Ce n'est pas à l'homme
d'intervenir avec ses grands
pieds. La corneille, à l'image des
murs en pierres sèches, fait par-
tie du paysage traditionnel
franc-montagnard» dit-on dans
ces milieux.

Bref, une réduction des effec-
tifs qui ne fait pas l'unanimité.

Mgo
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Franches-Montagnes
Nouveau pasteur
Une trentaine de parois-
siens réformés ont assisté
dimanche à une assemblée
extraordinaire que présidait
Jacob Oberli. Avec enthou-
siasme, ils ont approuvé
l'élection d'un nouveau
pasteur pour la montagne
en la personne de Pierre-
André Wyss, 46 ans, en
poste actuellement à Cof-
frane. Il prend le relais du
pasteur Sprunger de Mou-
tier qui avait assuré l'intérim
après le départ du pasteur
Riesen aujourd'hui à Son-
ceboz. (mgo)

BRÈVES

10.15 Odyssée du rire 10.30 Info-
plus rediffusion. 11.00 Flash FJ.
11.05 Eldoradio. 11.15 Jouer n'esl
pas gagné 11.30 Pronostics PMU.
11.45 Jeu du rire. 12.00 Titres.
12.15 Juramidi. 12.35 Météo. 12.37
Carnet rose. 12.45 Sur le pont Mou-
linet 13.00 Troc en stock. 13.30 Ju-
ke-box. 14.00 Flash FJ. 14.05 Juke-
box 15.00 Flash FJ. 15.05 Juke-box
16.00 Flash FJ. 16.05 Sortie de se-
cours. 17.00 Flash FJ. 17.00 Flash
FJ. 17.05 Sortie de secours. 18.00
Jura soir. 18.17 Météo. 18.20 Ques-
tion de temps. 18.30 Rappel des
titres. 18.31 Question de temps.
19.00 Les RV de l'accordéon ou
haut de gamme ou si on chantait.
19.30 Rappel des titres rediffusion.
19.31 Les ensoirées. 0.00 Trafic de
nuit.

AGENDA
Les Bois
Soirées gymniques
Pour la première fois, la
FSG des Bois présentera
son spectacle deux soirées
de suite. Le vendredi 2 fé-
vrier à 20 heures, il sera
possible de découvrir onze
numéros qui illustrent le
thème des «Quatre saisons».
Le samedi 3 février, le pro-
gramme sera complété par
le groupe «Mères-enfants».
Dès 22 h 30, il sera possible
de danser jusqu'au petit
matin sur les accords de
Jean Baumat. (comm)

Lectures au Soleil
Baptiste-Marrey
Au Café du Soleil à Saigne-
légier, il sera possible de dé-
couvrir jeudi 1er février à 20
h 30 un écrivain français:
Baptiste-Marrey né à Paris
en 1928. Son cycle roma-
nesque «Les saisons» com-
porte six volumes parus
alors que l'écrivain est aussi
essayiste et poète. Jean-
Michel Steiger présentera
cet auteur alors que la lec-
ture sera assurée par Gérard
Comment alias «Le Corné»,

(mgo)

Une antenne a Porrentruy
Bureau Trait d'union

Mis sur pied par la FTMH mais
entièrement subventionné par
l'OFIAMT, le bureau Trait
d'union, qui vient en aide aux
chômeurs, a démontré depuis
trois ans son efficacité à Delé-
mont. D y a accueilli plus de 1000
chômeurs, dont 20% environ en
provenance d'Ajoie.

Cela a poussé les responsables
de la FTMH à ouvrir un centre
de consultation à Porrentruy, à
la rue des Baiches 5. Trait
d'union précise bien qu'il ne
fonctionne pas comme un bu-
reau de placement et n'offre
donc pas du travail aux chô-
meurs.

En revanche, il accorde des
entrevues à ceux-ci, prend en
compte leur situation person-
nelle, les aide à présenter une de-
mande d'emploi ou un curricu-
lum vitae. Il met à disposition
les annonces d'offres d'emploi et
examine toutes difficultés aux-
quelles les sans-emploi peuvent
être confrontés, par exemple le
droit à des prestations sociales.
SOUTIEN DES COMMUNES
Trait d'union constate que les
communes, surtout les petites,
sont démunies dans l'aide à ap-
porter aux chômeurs. Elles
voient donc d'un bon oeil l'ou-
verture d'un bureau qui les sup-

plée, d'autant plus que les pres-
tations en sont gratuites.

Trait d'union à Porrentruy a
conscience des difficultés du
marché de l'emploi: peu d'offres
et de nombreuses femmes peu
mobiles sur le marché du travail.
En outre, les femmes participent
peu aux travaux d'occupation
qui exigent souvent des forces
physiques qu'elles n'ont pas.

Trait d'union sera ouvert tous
les matins de 9 à 11 heures, sauf
le lundi et portera des rendez-
vous à son agenda l'après-midi.
Des contacts seront encore pris
avec les entreprises auxquelles
Trait d'union rendra visite ces
prochains mois. V. G.
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8.40 Rosa (R) 9.00 Top models 9.20
Temps présent (R) 10.35 Magellan (R)
11.10 Les feux de l'amour 11.50 Marc et
Sophie 12.15 Les nouvelles filles d'à cô-
té 12.45 TJ-midi 13.00 Mademoiselle
13.30 Au nord du 60e parallèle. Le remè-
de 14.15 L'enlèvement à New York. Film
américain de Richard Michaels'(1986).
Avec Valérie Bertinelli, Rachel Ticotin.
15.45 La croisière s'amuse. Les grandes
retrouvailles (1/2) 16.35 Toucantecs
16.50 Pingu 16.55 Les Babibouchettes et
le Kangouroule 17.00 Spirou 17.25 Lois
et Clark - Requiem pour un super héros
18.15 Top models 18.40 Rigolot 18.50
TJ-titres. Météo régionale. Météo neige
18.55 TJ-Régions 19.15 Tout sport 19.20
Le retour de Dodo 19.30 TJ-soir.

Sport: voir aussi Suisse 4

20.00 Météo
20.10 A bon entendeur

Hormone pour rajeunir:
miracle ou illusion?

20.40
Comédie, comédie:

Quand les jumelles
s'emmêlent
Film américain
de Jim Abrahams (1988)
Avec Bette Middler,
Lily Tomlin
Dans un hôpital de campagne,
une infirmière débordée sépare
et mélange par inadvertance
deux paires de jumelles, transfor-
mant ainsi leur destin. Les
parents - deux couples de condi-
tion sociale très différente -
vivent les uns à la campagne, les
autres à New York dans une bien-
heureuse ignorance. Une erreur
qui n'aurait jamais dû être décou-
verte. Mais le hasard en a décidé
autrement.

- —J
22.15 NYPD Blue

Disparitions
23.00 TJ-titres
23.05 Tabou
23.30 TJ-nuit
23.40 La vie en face

Les amants de Nazareth
0.30 Bulletin du télétexte

6.00 Mésaventures 6.30 TF1 info 6.58
Météo 7.00 TF1 info 7.10 A tout' Spip
8.28 Météo 8.30 Télé shopping 9.00 Mé-
téo 9.05 Riviera 9.40 Merc i Sylvestre.
Série 10.45 Le médecin de famille 11.40
La roue de la fortune 12.15 Le juste prix
12.50 A vrai dire 13.00 Journal 13.32
Météo 13.34 Femmes 13.40 Les feux de
l'amour 14.30 Dallas 15.20 Rick Hunter,
inspecteur choc 16.10 Dingue de toi
16.40 Une famille en or 17.10 Football
Gurigamp/Olympique de Marseille. 19.05
Agence tous risques.

20.00 Journal
20.30 Résultats des courses /

La minute hippique
20.45 Météo

20.50
Tout ça...pour ça!
Film français
de Claude Lelouch (1992)
Avec Francis Huster,
Marie-Sophie L,Fabrice Luchini,
Vincent Lindon '

Une jeune avocate à la vie senti-
mentale compliquée doit assurer
la défense de trois hommes tom-
bés dans la délinquance par
désespoir amoureux. Après les
démesures de «La belle histoire»,
Claude Lelouch est revenu à plus
de simplicité avec cette comédie
dont l'esprit rappelle celui de
«L'aventure, c'est l'aventure».

22.45 Le droit de savoir
0.00 Les rendez-vous

de l'entreprise
0.20 Paire d'as
1.15 TFI nuit / Météo
1.30 Reportages
1.55 TFI nuit
2.05 Concert

Récital Isabelle Moretti
3.10 TFI nuit
3.20, Le vignoble

des maudits (2/3)
4.15 TFI nuit
4.25 Mésaventures
4.50 TFI Nuit
5.00 Musique
5.05 Histoires naturelles

t t̂Bm France 2
WHM

6.05 Des jours et des vies 6.30 Téléma-
tin 8.35 Amoureusement vôtre 9.00
Amour, gloire et beauté 9.25 Matin bon-
heur 11.10 Flash info 11.15 Motus 11.45
Pyramide 12.15 Livres 12.20 Les
Z'amours 12.55 Météo 12.59 Journal
13.40 Méteo 13.45 Derrick 14.50 L'en-
quêteur 15.40 Tiercé en direct de Vin-
cennes 15.55 La chance aux chansons
16.35 Des chiffres et des lettres 17.05
Quoi de neuf docteur? 17.35 La fête à la
maison 18.05 Les bons génies 18.40 Qui
est qui? 19.15 Bonne nuit les petits
19.20 Studio Gabriel 19.59 Journal.

20.40 Météo

20.55
Le grand f ilm du mardi:
On peut
toujours rêver
Film français
de Pierre Richard (1990)
Avec Pierre Richard, Smaïn,
Pierre Palmade
A la suite d'une altercation dans
un supermarché, un jeune mil-
liardaire kleptomane se lie d'ami-
tié avec un jeune coiffeur «beur»,
qui ne tarde pas à bouleverser sa
vie. Le tandem Pierre Richard-
Smaïn - un jeune beur à l'humour
ravageur-fonctionne à merveille
et contribue à rendre à la fois drô-
le et tendre cette jolie fable sur la
vanité du pouvoir.

22.30 Ça se discute
0.05 Journal
0.10 Météo
0.20 Le cercle de minuit
1.40 Studio Gabriel (R)
2.10 Taratata (R)
3.20 Les bons génies (R)
3.55 24 heures d'info
4.05 Pyramide (R)
4.30 Les Z*Amours (R)
5.05 Crocodile ballon
5.20 La chance aux chansons (R)
5.50 Dessin animé

rssm 1
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6.00 Euronews 7.15 Bonjour Babar 8.25
Alana ou le futur imparfait 8.50 Un jour
en France 9.40 Hercule Poirot 10.30
Couleur pays 11.00 Montagne 11.25 La
cuisine des mousquetaires 11.45 Le
12/13 13.05 Keno 13.10 Tout en mu-
sique 13.40 Les enquêtes de Remington
Steele 14.48 Le magazine du Sénat
15.00 Questions au gouvernement 16.05
Les deux font la loi 16.30 Popeye 16.40
Les Minikeums 17.45 Je passe à la télé
18.20 Questions pour un champion
18.50 Un livre, un jour 18.55 Le 19/20.

20.05 Fa Si La chanter
20.35 Tout le sport

20.50
Le cirque Amar
Présenté par Sergio et Tiby

22.25 Météo
22.30 Soir 3
22.55 Couleur pays
0.25 Saga-cités (R)
0.55 Sidamag (R)
1.10 Dynastie
1.55 Musique graffiti

COMÉDIE, COMÉDIE - Quand les jumelles s 'emmêlent, avec Lily
Tombin, Bette Midler. TSR-20.40

•K» La Cinquième

11.00 Eurojournal. 11.30 Récupération.
11.55 Le journal du temps. 12.00 Atout
savoir. 12.30 Les secrets de la mer Rou-
ge. 13.00 L'oeil et la main: La sécurité
sociale. 13.30 Attention santé. 13.35 Dé-
clics services. 13.55 Le réseau des mé-
tiers. 14.00 Teva: A la lueur des étoiles.
15.00 Arrêt sur images. 16.00 Vie et mort
des arbres. 16.30 Rintintin. 17.00 Cellu-
le. 17.30 Les enfants de John. 18.00 Al-
phabets de l'image. 18.15 Cinq sur cinq.
18.30 Le sens de l'orientation. 18.55 Le
journal du temps.

•SB ArteJ
19.00 Collection Hollywood 1950. Série
Combat pour un titre 19.30 7 1/2. Maga-
zine d'information.
20.00 Baby it's you (2)
20.30 8 1/2 le journal

20.45 I
Sibérie, terre sauvage

La vie en face
Les enfants de la toundra (1/4)

21.45 Thema:
Patrice Chereau,
Pascal Greggory,
une autre solitude

23.00 L'homme blessé
Film de Pascal Chereau

0.45 Un amour d'été
Téléfilm

/ j &\ M7
9.00 M6 express 9.05 M6 boutique 9.30
Boulevard des clips 10.00 M6 express
10.05 Boulevard des clips 10.35 Infocon-
so 10.40 Capital 6 10.45 M6 express
10.50 Les rues de San Francisco. Un
dernier tour 11.45 M6 express/Météo
12.00 Ma sorcière bien-aimée. Les paris
12.25 La petite maison dans la prairie.
Annabelle 13.25 Déflagrations. Téléfilm
américain de Robert Lewis. Avec Hea-
ther Locklear, Terence Knox 15.05 Deux
flics à Miami. Pas de deux 15.55 Boule-
vard des clips 16.40 Hit machine 17.10
Une famille pour deux. La zizanie 17.40
L'étalon noir. Les risques du métier
18.10 Agence Acapulco. Une plongée
dangereuse 19.00 Code quantum. Au
bout du rêve 19.54 6 minutes/Météo.

20.00 Mode 6
20.05 Notre belle famille

C'est dur de grandir
20.35 Le mardi c'est permis

E=M6 junior

20.50
La revanche
des Ewoks
Téléfilm américain
de Jim et Ken Wheat
Avec Wilford Brimley,
Warwick Davis
Georges Lucas, réalisateur com-
blé de «La guerre des étoiles», a
écrit et produit l'histoire de ce
conte cosmique destiné en prio-
rité aux jeunes téléspectateurs.
C'est ici une adorable fillette de 8
ans qui défie les forces du mal et
finit par faire triompher la justice
sur une planète livrée jusque-là
aux exactions d'un peuple cruel.

22.35 Le regard de la peur
Téléfilm américain
de Linda Otto
Avec Joanna Kerns,
Michaël Brandon

0.10 Mode 6
0.20 Capital
2.10 Clips spéciaux artistes:

Souchon/Voulzy
3.40 La saga de la chanson

française
Charles Trenet

4.30 Culture pub
5.00 Boulevard des clips

:c:,7.'n*fc Suisse 4
6.00 Euronews. 18.45 Genève Région.
19.30 Helena. 19.55 C'est très sport. En
direct: Hockey sur glace: Championnat
de Suisse. Zurich-Fribourg-Gottéron.
22.45 Tout va bien. Invité: Sidney Pol-
lack 23.35 Best of... culture. 0.05 Euro-
news.

© fl-  ̂ R.T.L.
11.45 Arnold et Willy (R). 12.10 Les
bonnes affaires. 12.20 Mardi-midi. 12.50
La vie de famille (R). 13.15 Charles s'en
charge (R). 13.40 Des agents très spé-
ciaux. 14.30 Kojak. 15.20 Euroflics. 16.10
Rintintin Junior. 16.35 Arnold et Willy.
17.00 Starsky et Hutch. 17.55 Doublé ga-
gnant. 18.25 Top models. 18.50 Jeu Télé-
star. 18.55 Mes deux papas. 19.20 Po-
peye. 19.30 Charles s'en charge. 19.55 La
vie de famille. 20.20 Jeu Téléstar. 20.25
Météo. 20.30 Un monde pour nous. Film
américain de Cameron Crowe (1989).
22.10 Leader. 22.15 La flèche brisée. Film
américain de Delmer Daves (1950). 23.50
Météo (R). 23.55 Télé-achat. 0.10 Si tous
les gars du monde. Film français.

TV 5 Europe I
12.30 Météo des cinq continents. 12.35
Journal télévisé de France 3. 13.00 Paris
Lumières (R). 13.30 Le monde est à vous
(R). 15.00 On aura tout vu (R). 15.30 Des
dames de cœur (R). 16.00 Journal. 16.15
Bibi et ses amis. 16.45 Fa Si La chanter.
17.15 Studio Gabriel. 17.45 Questions
pour un champion. 18.15 Visions d'Amé-
rique. 18.25 Grand Jeu. 18.30
Journal/Météo internationale. 19.00 Paris
Lumières. 19.25 Météo des cinq conti-
nents. 19.30 Journal télévisé suisse.
20.00 Envoyé spécial. 21.30 Perfecto.
22.00 Météo des cinq continents. 22.05
Journal télévisé de France 2/Météo inter-
nationale/Jeu. 22.35 Bas les masques.
23.50 Viva. 0.30 Journal/Météo.

^4f Suisse alémanique |

13.00 Tagesschau. 13.10 TAFthema.
13.30 Gute Zeiten, schlechte Zeiten.
13.55 Zum 65. Geburtstag von Gène
Hackman: Vollmond ûber Blue Water.
Amerik. Spielfilm (1988). 15.25 Unglau-
bliche Geschichten. 15.45 TAFmusig.
16.00 Drei Damen vom Grill. 16.25 rât-
selTAF. 16.45 Geheimnisvolle Welt.
17.10 Hau-Ruck. Spielsendung fur Kin-
der. 17.40 Gutenacht-Geschichte. 17.50
Tagesschau. 17.55 Marienhof. 19.00
Schweiz aktuell. 19.30 Tagesschau.
19.50 Meteo. 20.00 Derrick. 21.05 Kas-
sensturz. 21.35 Brennpunkt. 21.50 10
vor 10. 22.20 Slapshot: Eishockey-Meis-
terschaft NLA. 22.55 Der Club - Zischtig-
sclub. 0.15 Nachtbulletin/Meteo.

RAl H-»I|
7.30 Tg 1 - Flash. 7.35 Tg 1 - Economia.
9.35 Caterina di Russia. Film di Umberto
Lenzi (1962). 11.30 Tg 1.12.25 Che tem-
po fa 12.30 Tg 1 - Flash. 12.35 La signe-
ra in giallo. 13.30 Telegiornale. 13.55
Muoversi. 14.00 Tg 1 - Economia. 14.05
Pronto? Sala giochi. 15.45 Solletico.
Contenitore. 17.30 Zorro. Appuntamento
al cinéma. 17.50 Oggi al Parlamento.
18.00 Tg 1.18.10 Italia sera. 18.50 Luna
park. 19.35 Che tempo fa. 20.00 Tg 1.
20.30 Sport. 20.35 Luna park - La zinga-
ra. 20.45 II fatto. 20.50 Numéro uno.
Spettacolo. 23.15 Tg 1. 23.20 Cliché.
0.00 Tg 1 - Notte. 0.25 Agenda. 0.30 Vi-
deosapere. 1.00 Sottovoce. 1.15 Ma la
notte... percorsi nella memôria.

^Jffi 
Autriche 1

13.00 Pinoçchio. 13.25 Confetti Paletti.
13.40 Alfred J.Kwak. 14.05 Am Dam Des.
14.20 Die Râtselburg. 14.30 Tim und
Struppi. 14.55 Artefix. 15.05 The ail new
Popeye Show. 15.25 Mini-ZiB. 15.35
Raumschiff Enterprise. 16.25 A-Team.
17.15 Golden Palace. 17.40 Wer ist hier
der Boss? 18.10 Dr. Quinn - Aerztin aus
Leidenschaft. 19.00 Roseanne. 19.30
Zeit im Bild und Kultur. 19.53 Wetter.
20.00 Sport. 20.15 Universum 21.05 Ho-
me sweet home. 21.10 Emergency room.
22.05 Fatale Leidenschaft. Erotikthriller.
23.35 Zeit im Bild und Eishockey. 23.25
Der Hauch des Todes. Spielfilm. 1.05 Ca-
lifornia Clan.

HB| Allemagne 1
13.45 Wirtschafts-Telegramm. 14.00 Ta-
gesschau. 14.03 Rehmsen. Die Kontakt-
Show. 15.00 Tagesschau. 15.03 Juliane
+ Andréa. Talk und Ratgeber. 15.55 Jùr-
gen Fliege antwortet. 16.00 Tagesschau.
16.03 Fliege. 17.00 Tagesschau. 17.10
Brisant. Boulevard-Magazin. 17.40 Ré-
gionale Information. 17.50 Tagesschau-
Telegramm. 17.55 Verbotene Liebe.
18.25 Marienhof. 18.49 Tagesschau-Te-
legramm. 18.54 Die Kommissarin. 19.53
Wetter. 19.58 Heute abend im Ersten.
20.00 Tagesschau. 20.15 Peter Strohm.
21.05 Familie Heinz Becker. 21.35 Plus-
minus. 22.05 Hallervorden's Spott-Light.
22.30 Tagesthemen. 23.00 Boulevard
Bio. 0.00 Ellen. 0.25 Nachtmagazin.

JJllDMr Allemagne 2 l
12.55 Presseschau. 13.00 ZDF-Mittag-
smagazin. 13.45 Dalli Dalli. Fragespiel
fur Schnelldenker. 14.15 Enid Blyton.
14.40 Sport-Szene. 15.05 logo. 15.15
Wickie... und die starken Mânner. 15.40
Gesundheits-Tip. 15.45 heute. 15.50 Un-
sere Hagenbecks. 16.35 Jede Menge
Leben. 17.00 heute/Sport'Europawetter.
17.15 Lànderjournal. 17.45 TeleRita.
17.55 Forsthaus Falkenau. 19.00 heute.
19.20 Wetter. 19.25 girl friends. 20.15
Das ist ihr Leben. 21.00 Frontal. Maga-
zin. 21.45 heute-journal. 22.15 37 Grad -
Sehnsucht nach einfachen Antworten.
22.45 Ein Fall fur zwei. 23.45 heute
nacht. 0.00 Dennis Hopper: The last mo-
vie. Amerik. Spielfilm (1971).

W WI A,lema9ne 3
12.00 Ailes was Recht ist 12.45 TV-Tips
13.00 Treffpunkt 13.30 Kulturspiegel 14.00
Das christliche Reich: Von Eremiten und
Mônchen 14.30 Schwarze Kunst 14.50 VI-
deolexikon 15.00 Hit-Clip 15.25 Extratreff
15.30 Mutter und Sohn 16.00 Essen und
Trinken 16.30 Karriere mit Lehre 17.00
Mathematik Differentialrechnung 17.30
Sesamstrasse 18.00 Kinderstation 18.25
Unser Sandmann 18.30 Nachrichten
18.35 Hallo, wie geht's? 18.50 Die Fallers
- eine Schwarzwaldfamilie 19.20 Regional-
programm 20.00 Tagesschau 20.15 Blick-
punkt Europa 21.00 Nachrichten 21.15 Nix
wie Kuddelmuddel 22.45 Der grosse Coup
0.30 Schlussnachrichten 0.45 Non-Stop-
Femsehen

Vt*^? Suisse italienne I

12.30 Telegiornale/Sport/ll mondo del la-
voro. 12.45 Street Légal. 13.40 Wandin
Valley. 14.30 Amici miei. 14.45 Luna pie-
na d'amore. Telenovela. 15.25 Agir ordini
di papa. Téléfilm. 16.05 Ricordi. 16.30 La
scella pilotata. 17.00 Volpe, Tasso e
compagnie. 17.35 Cartoonmania. 17.50 1
Robinson. 18.20 Indizi bestiali. 18.55 Te-
legiornale. 19.00 II Quotidiano. 20.00 Te-
legiornale. 20.25 Meteo. 20.30 Emilie
Mueller. Cortometraggio commedia di
Yvon Marciano (F1993). 21.00 Ambri-
Piotta: Hockey su ghiaccio. Ambri-Piotta
- Lugano. Cronaca diretta del 2. e 3. tem-
po. 22.25 Telegiornale. 22.30 Sportsera.
23.00 Telegiornale/Meteo. 23.15 Video-
fashion. 23.40 Textvision.

RAl M l̂
7.00 Quante storie. 8.15 Tarzan. 8.45 II
medico di campagna 9.30 Ho bisogno di
te 9.40 Fuori dai denti 9.45 Sereno varia-
bile 11.30 Medicina 3311.45 Tg 2 - Mat-
tina 12.00 1 fatti vostri. 13.00 Tg 2 - Gior-
no 13.30 Salute 13.50 Meteo 14.05
Quante storie flash 14.40 Quandb si ama
15.10 Santa Barbara 16.00 Tg 2 - Flash
16.05 L'Italia in diretta 17.15 Tg 2 - Flash
18.00 Bravo chi legge 18.05 In viaggio
con Sereno Variabile. 18.15 Meteo 18.20
Tg 2 - Flash 18.25 Sportsera 18.45 I
giustizieri délia notte 19.35 Lo sport
19.45 Tg 2 - Anteprima 19.50 Go-Cart.
20.30 Tg 2 20.50 II mareschiallo Rocca.
22.35 Format: Mixer giovani 23.30 Tg 2 -
Notte 0.05 Meteo 0.10 Oggi al Parlamen-
to 0.20 Piazza Italia di notte 0.30 Tenera
è la notte 1.35 Destini 2.15 Ma la notte...
2.45 Diplomi universitari a distanza

RTPj-W Portugal

9.45 Noticias. 10.00 Praça da alegria.
13.00 Jornal da tarde. 13.45 Na paz dos
anjos. 14.15 Linha de fronteira. 14.45
Musical. 16.00 Espeleologia. 16.30 Noti-
cias dos Açores e da Madeira. 17.00 Os
dias uteis. 18.00 RTPi Junior. 19.00 Si-
nais. 19.30 86-60-86. 20.00 Telejornal.
20.45 Crime à portuguesa. 21.30 Moe-
das de troca. 21.35 Malta gira. 22.30 Re-
mate. 22.45 Lendas e narratives. 23.15
Grande noite. 0.00 Acontece. 0.15 Na
paz dos anjos. 1.00 24 horas.

^S0 
La 

Première

7.21 Classe Affaires. 7.30 Journal. 7.40
Le microphage. Jeu. 7.45 L'invité de la
rédaction. 7.55 Point de mire. 8.00 Jour-
nal. 8.17 La presse romande. 8.21 La
presse alémanique. 8.25 Histoire d'en
parler. 8.30 Titres. 8.37 Bande-annonce:
Livre. 8.50 Juste ciel. 9.00 Journal. 9.10
Les petits déjeuners. 10.05 Comédie.
11.05 Les dicodeurs. 12.05 Salut les
p'tits loups. 12.30 Le 12.30. 13.00
Zapp'monde. Carnets de route. 13.25
Zappy end. Jeu. 14.05 Bakélite. 15.05
Marabout de ficelle. 17.05 Les enfants
du troisième. 18.00 Journal du soir.
18.20 Forum. 19.05 Journal des sports.
19.10 Trafic. 20.05 Les sublimes. 22.05
La ligne de coeur. 22.30 Journal de nuit.
0.05_5.00 Programme de nuit.

** :—n
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6.10 Matinales. 9.05 env. Chant libre.
9.15 Magellan. 9.30 Les mémoires de la
musique. 10.30 Classique. 11.30 Souffler
n'est pas jouer. 12.05 Carnet de notes.
13.00 Passé composé. 15.30 Concert.
17.05 Carré d'arts. 18.00 JazzZ. 19.00
En quête de disques. 20.05 Le son des
choses. 21.05 Fiction. 22.30 Journal de
nuit. 22.40 Lune de papier: poétique.
23.00 Les mémoires de la musique. 0.05
Notturno.

ySé£0 Suisse alémanique

8.00 Morgenjournal. 8.15 Espresso. 8.50
25 Frauenportràts zu 25 Jahren Frauens-
timmrecht. 9.00 Mémo. 9.05 Gratulatio-
nen. 9.35 Memo-Thema. 10,00 Etcetera.
10.05 Cabaret. 10.15 Music-Special.
11.10 Ratgeber: Recht, Geld, Arbeit.
11.45 KinderClub. 12.05 Regionaljourna-
le. 12.22 Meteo. 12.30 Rendez-vous.
13.30 Mittagshits. 14.00 Siesta. Vom Flu-
ch des mangelnden Selbstbewusstseins.
16.00 Welle 1. 17.10 Sportstudio. 17.30
Regionaljournale. 18.00 Echo der Zeit.
18.45 Sport. 18.50 Ihr Musikwunsch.
19.30 SiggSaggSugg - Die Sendung fur

. Kinder. 20.00 Siesta Reprise. 20.03 25
Frauenportràts zu 25 Jahren Frauens-
timmrecht. 21.00 Sport live. 23.00 Musik
vor Mittemacht. 0.00 Nachtclub.

7.35 Revue de presse. 7.40 Tintin. 7.50
De chose et d'autres. 8.00 Journal. 8.15
Sélection TV. 8.30 Rash. 8.35 Revue de
presse. 8.45 Le jeu du pied gauche. 8.50
Petites annonces. 9.00 Flash. 9.10 Les
naissances. 9.29 Colonne Morris. 10.00
Flash. 10.03 L'invité. 11.00 Rash. 11.10
L'invité. 11.33 PMU. 11.35 De choses et
d'autres. 11.45 Carré d'As (jeu). 11.50
Petites annonces. 12.00 des Hauts et
des Bas. 12.15 Journal. 12.30 Magazine
Info. 12.55 Flashwatt. 13.10 Anniver-
saires. 13.45 Petites annonces. 14.00
Flash. 15.00 Flash. 16.00 Flashinfos.
16.03 Eurotop. 17.00 Flash. 17.30 Ticket
Corner SBS. 18.00 Journal. 18.30 Maga-
zine des chorales. 19.00 Magazine clas-
sique. 19.30 Juke Box (jusqu'à 6.00).

|V6 Espagne

6.00 Euronews. 6.45 Gimnasia infantil.
7.00 Euronews. 7.30 Noticias. 9.10 Los
desayunos de Radio 1.10.00 Preguntas
y respuestas. 11.00 La aventura del sa-
ber. 12.00 Bricomania. 12.30 Noticias.
13.00 La cocina de Karlos Arguifiano.
13.30 Lingo. 14.00 Euronews. 14.15 El
desprecio. 15.00 Telediario. 15.45 Pasa
la vida. 17.45 El biologo. 18.00 Noticias.
18.30 D'Artacan y los très mosqueper-
ros. 19.00 El rescate del talisman. 19.30
Documentai: Los Himba. 20.00 El medi-
co rural. Série. 21.00 Telediario. 21.45
La transicion. 23.00 La ruta de los explo-
radores. 23.30 Fuerzas ocultas. 0.00 Ci-
ne: Arroz amargo. 1.45 Noticias. 2.15
Despedida y cierre.

* * *
EUROSPORT 

Eurosport

8.30 Patinage artistique: Championnats
d'Europe. 10.00 Speedworld. 12.00
Snooker: Ligue européenne. 13.00 Euro-
Goals. 14.00 Football: Coupe d'Afrique
des Nations. 17.00 Athlétisme. 17.30
Force athlétique. 18.30 Speedworld.
19.00 Formule 1 «Grand Prix» . 20.00
Aérobic. 21.00 En direct: Boxe: Combat
poids lourds-légers. Akim Tafer (France)
- Valéry Vikhor (Ukraine). 23.00 Snooker:
Ligue européenne. 0.30 Catch .

CANAL ALPHA +
19.00 Journal cantonal 20.01 Décou-
vertes: Pays-Bas - Les fleurs hollan-
daises. 20.30 Journal cantonal. 21.00 A
Bâtons rompus avec Jean Baudraz. Un
pasteur lait le point. 21.30 Journal can-
tonal. 22.00 A Bâtons rompus avec Jean
Baudraz. 22.30 Découvertes: Pays-Bas.
23.00 A Bâtons rompus.



Mouettes rieuses
Adaptation et nouveau comportement migratoire

Dans nos villes, les rives des
lacs et des rivières s'animent
chaque hiver de la présence et
du vol gracieux des mouettes
rieuses.

Ce phénomène est plutôt récent.
Dans les années quarante, les
mouettes rieuses, justement, ne
s'attardaient guère chez nous en
hiver. Elles se déplaçaient beau-
coup plus au sud, sur les bords
de la Méditerranée, pour fuir les
rigueurs hivernales. Entre-
temps, nos oiseaux diablement
éclectiques se sont adaptés à de
nouvelles sources de nourriture
et hivernent en grand nombre
sur les bords de nos lacs et de
leurs affluents. Seuls, les jeunes
sujets ont des habitudes mar-
quées.

La mode de nourrir les oi-
seaux en hiver s'est surtout dé-
veloppée dès après la deuxième
guerre mondiale. Cette nouvelle
manne, le pain roussi et les dé-
chets ménagers que l'on jette
aux oiseaux, a tôt fait d'être ap-
préciée par les mouettes hiver-
nantes. D'année en année, les
mouettes rieuses ont profité de
l'augmentation des ordures dé-
versées dans les eaux, dans les
décharges, dans les égouts ou à
même les sols agricoles.

Mouettes rieuses
C'est à la fin de l'hiver qu'elles se parent d'un capuchon
brun-sombre. (R. Kunz/sp)

En son temps, les mouettes
rieuses, originaires de l'Europe
de l'Est, ne faisaient que transi-
ter au-dessus de notre pays en
automne et au printemps. Seuls
quelques hardis individus res-
taient chez nous pour hiverner.
Aujourd'hui, abondamment
garnie, .la table permet aux
mouettes de passer aisément la
saison froide sous nos latitudes.
Actuellement, seules les jeunes
mouettes, reconnaissables aux
plumes brunâtres du dos et du
dessus des ailes, migrent jusque

sur les côtes ouest-méditerra-
néennes, comme le faisait précé-
demment l'ensemble des popu-
lations d'Europe centrale et de
l'Est. Les adultes ont, par
contre, pris l'habitude d'hiver-
ner beaucoup plus près de leurs
sites de nidification.

Dans les années soixante, la
construction de multiples sta-
tions d'épuration a provoqué
une diminution drastique de
l'afflux direct des déchets
d'égouts dans les lacs. Ce phé-
nomène n'a pas, pour autant ,

contraint les oiseaux a refaire
leur long chemin d'antan vers le
sud. Les mouettes ont bien vite
trouvé la parade en écumant les
cultures qui, suite à la mécanisa-
tion, devenaient de plus en plus
intensives dans les plaines et val-
lées.

Par centaines, voire plusieurs
milliers, nos oiseaux prirent
l'habitude de suivre la charrue
ou l'épandeuse de lisier. Der-
rière ces engins, ils se régalaient
alors d'une énorme masse de
vers de terre. Cette razzia sur les
champs cultivés souleva quel-
ques interrogations chez les
agriculteurs qui craignaient une
diminution de la procdutivité
des sols, suite a la disparition
des vers de terre qu'ils re-
muaient à la surface. Ces
craintes rapidement écartées par
une enquête scientifique dirigée
par la Station ornithologique
suisse, qui démontra que la bio-
masse de vers de terre ingurgitée
par les mouettes rieuses n'in-
fluençait pas négativement la
fertilité des sols.

Similairement, on constate
que le goéland cendré - oiseau
juste un peu plus grand que la
mouette rieuse et qui se recon-
naît à ses pieds verdâtres et à
son bec jaune, - suit la même
évolution dans son comporte-
ment hivernal. (sp)

La ferme des animaux
Cinéma: «Babe» de Chris Noonan

Ce n'est pas la première fois, au
cinéma, que les animaux ont
droit à la parole. Des docu-fic-
tions des studios Disney à
L'ours de Jean-Jacques An-
naud, de nombreux cinéastes
ont choisi d'exprimerldes ^oc-
cupations «humaines» par l'en-
tremise des «bêtes».

La technique, les moyens fi-
nanciers et les développements
du dressage aidant, le cinéma
peut aujourd'hui rendre parfai-
tement crédible cette «humani-
té» des bêtes. Babe en est l'éton-
nante (et vaine) démonstration.

Un petit cochon est arraché à
l'élevage intensif où il est né,
pour finir chez un paysan qui
s'apprête à le rôtir pour Noël.
En attendant , à la ferme, le gen-
til petit cochon orphelin est
adopté par la chienne du pay-
san... qui finit par lui apprendre
à garder des troupeaux de mou-
tons.

Par la grâce du dialogue avec
les moutons, le malin petit co-
chon devient bien vite un «chien
bergen> hors pair; au point de
remporter avec son maître le
premier prix du concours des

bergers du coin - et d'éviter ainsi
de finir à la casserole.

Du temps de Walt Disney, les
cinéastes se contentaient de sai-
sir les animaux «au naturel»,
avec un minimum de dressage,
pour ensuite, par le biais d'un
montage habile et d'un com-
mentaire off , plaquer le récit sur
les images.

Ici, le coscénariste et produc-
teur Georges «Mad Max» Mil-
ler et son compère le réalisateur
Chris Noonan (venu du docu-

mentaire) ont eu recours aux
techniques d'animation et aux
trucages électroniques les plus
sophistiqués pour faire «parlen>
les animaux, faisant bouger
leurs babines comme les

' bouches des humains." Cette dé-
'bauche de technologie ne dé-
bouche hélas! sur aucune méta-
phore (ou presque) : le récit, bâ-
clé et beaucoup trop synthéti-
que, hésite toujours entre la
description des personnages hu-
mains (toujours caricaturaux) et
les animaux.

Jamais le film n'explore plus
avant la proposition qu'il a
pourtant mise en place: ces deux
mondes ne savent pas communi-
quer entre eux et appliquent (à
tort) des règles ancestrales
(manger et être mangé, le fort
domine le faible, etc.). Contrai-
rement au Britannique Georges
Orwell qui, en 1945, avait fait de
sa Ferme des animaux l'une des
plus belles métaphores du
monde des hommes (et de ses
rêves d'égalité), Babe se
contente de n'être qu'une amu-
sette, infantile et (excusez le jeu
de mot) tristement bêtifiante.

Frédéric MAIRE

Un roi? Que nenni
Bbc'Nat

Février apportera-t-il aux hau-
teurs jurassiennes les douceurs
qu 'il prodigua en 1707, lorsque
«les mouchettes à miel revenaient
fleuries tous les jours», si l'on en
croit quelques lignes du journal
personnel d'un Chaux-de-Fonnier
d'alors, Jacques Sandoz. Les
«mouchettes à miel», loyales
abeilles courant les campagnes
pour la prospérité de leur ruche et
la gloire de leur roi...

Leur roi? Certes, nous vivons
aujourd'hui dans un monde où,
définitivement , toute ruche est di-
rigée par une reine. Mais il n'en a
pas toujours été ainsi. Dans les
faits, oui, bien sûr. Mais dans la
science des hommes, non! Une en-
cyclopédie expliquait ainsi en
1753 qu'«une reine des abeilles est
le nom que donnent des auteurs
récents à ce qu'on appelait autre-
fois le roi des abeilles»...

Les naturalistes de l'Antiquité
Aristote et Pline affirmaient l'un
et l'autre que la «grosse abeille»
qui règne sur la ruche était un

mâle. Et Aristote écrit ainsi que
«si l'essaim s'égare, les abeilles
poursuivent le chef à la trace jus-
qu'à ce qu'elles l'aient retrouvé,
grâce à l'odeur». Cette opinion a
été reprise régulièrement jusqu'au
milieu du XVIIIe siècle. Pourtant,
un certain Charles Butler avait
soutenu en 1609, dans un ouvrage
intitulé «The Féminine Monar-
chie», que les ruches étaient diri-
gées par une reine, et un dénommé
Samuel Purchase écrivit la même
chose un demi-siècle plus tard .
L'entomologiste hollandais
Swammerdam (1637-1680) fit une
démonstration concluante de ce
que la «grosse abeille» est une fe-
melle, mais son travail n'a été pu-
blié qu'en 1740, et traduit en fran-
çais et en anglais dans les années
suivantes.

Ainsi donc, cette remise en
question quant au sexe du souve-
rain des «mouchettes à miel» était
encore inconnue du plus grand
nombre - et de Jacques Sandoz -
en 1707... (j!r)

MOTS-CROISES No 760
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Solution dans la prochaine édition
Solution du numéro 759:
Horizontalement : 1. Astérisque. 2. Bain - Fours. 3. Arc - Lias
Grec. 7. Elira. 8. Eve - Er. 9. Nage - Ainsi. 10. Trotskiste. Verticalement : 1. Abattement. 2. Sar-RN-Var.
3. Tictac - Ego. 4. En - Rire - Et. 5. Potelé. 6. If - Ce - Irak. 7. Sols - GR - II. 8. Qui - Grains. 9. Uranie - St. 10.
Essencerie. ROC 555

Horizontalement : 1. On sait quand
elles commencent, mais quant à les
finir... 2. Carburant - Chemin forestier. 3.
Note - Mis au gibet. 4. Un qui vient
comme cheveu sur la soupe -
Semblable. 5. On les dit toujours affa-
més - Titre clérical. 6. Equerre spéciale -
Oeuvre picturale. 7. Plante marine.
8. Pluie soudaine - Chef arabe. 9. Une qui
ne fait que jaser... - Vente aux enchères.
10. Morceau littéraire.
Verticalement : 1. Un qui suit la course
du soleil. 2. Fruit - Conjonction. 3. Sigle
pour canton alémanique - Deux sur trois
- Golfe de l'océan Indien. 4. Abri blindé.
5. Pronom personnel - Le temps finit par
le consacrer. 6. Permet de réparer un
oubli - Aperçu - Unité de puissance. 7.
Partie d'archipel - Grosse roche ou petit
galet. 8. Parentes - Un qui sait relever le
goût. 9. Canard marin - Le firmament. 10.
Isolées - Politicien français.

4. Trocs - Ne. 5. Traité - Gin. 6. Encre -

Orgue, de Bach a Franck
Société de musique

Cette année, le traditionnel
concert d'Orgue gratuit sera don-
né par Marcelo Giannini, orga-
niste titulaire du Temple de Ca-
rouge, et chef bien connu chez
nous de la Chorale Faller. Il joue-
ra des œuvres de Bach,'Brahms et
Franck.

La Fantaisie et fugue en sol mi-
neur (BWV 542) est une œuvre de
jeunesse: Bach la composa en
1717. La Fantaisie fait penser à
une toccata improvisée, d'une
grande richesse chromatique, avec
de magnifiques épisodes polypho-
niques; le fugue, construite sur un
thème populaire néerlandais, est
l'un des exemples les plus parfaits
de l'architecture de Bach. La Pas-
sacaille en ut mineur (BWV 582)
comprend 21 variations sur une
basse constamment répétée; la fu-
gue (en réalité une double fugue à
quatre voix), dont le thème est re-
pris de la passacaille, sert de
conclusion.

Le 24 juin 1896, Brahms, en-
core frappé par la mort de Clara
Schumann, met la dernière main à
ce qui sera sa dernière œuvre: les
Onze Préludes de choral, op. 122.
Composées dans l'esprit de Bach,
ces pièces n'étaient pas destinées à
la publication, mais Simrock les

publia a Utre posthume en 1902.
Le No 3, «O Welt, ich muss dich
lassen», reprend une mélodie célè-
bre d'Heinrich Isaac; le choral est
à la partie supérieure. Même
structure pour le No 6, «O wie se-
lig», d'après une mélodie d'Hein-
rich Albert. C'est toujours à la
partie supérieure qu'est joué le
choral du No 9, «Herzlich tut
mich verlangen», morceau très
orné qui a pour thème un chant
populaire de Hans Léo Hâssler,
arrangé en choral par Johann
Hermann Schein.

C'est sur le magnifique orgue de
Cavaillé-Coll, à l'église Sainte-
Clotilde, que Franck joua ses Six
Pièces d'orgue, op. 16-21, le 17 no-
vembre 1864. La Pastorale en mi
majeur est la quatrième pièce de
cette œuvre célèbre. Le choral No
3 en la mineur fait lui aussi partie
d'un ensemble, es Trois Chorals,
composée quelques mois avant la
mort de Franck. Il comprend trois
parties, dont la troisième reprend
(avec beaucoup de modifications)
les thèmes de la première, selon un
procédé cher à Franck. M. R.-T.

• La Chaux-de-Fonds, Salle de
musique, dimanche 4 février. 17
heures.

Danse

Comme en 1992 et en 1993, 1a
médaille d'or du 24e Prix de
Lausanne n'a pas été attri-
buée. Le concours a attiré 152
jeunes danseurs au total, mais
aucun Suisse n'y a participé.
Les éliminatoires ont eu heu à
huis-clos durant deux jours.
Une trentaine d'adolescents
se sont ensuite mesurés en
demi-finale. Et quinze dan-
seurs - sept filles et huit gar-
çons - ont disputé la finale di-
manche 28 janvier ; Trois dan-
seuses et un danseur ont tou-

s tefois été récompensés dans la
catégorie «bourses»: Federico
Bonelli (Italie), Shoko Naka-
mura (Japon),,.Yukai Kawai

"IJapon) et Laetitia Lo Sardo
(France), tous âgés de 16 à 17
ans. Ils recevront 10.000
francs et bénéficieront d'un*
an d'études gratuites dans une
école de danse de leur choix..
Dans la catégorie «espoirs»,
dotée de la même manière
mais réservée /.aux, moins de.
seize ans, on trouve Marcelo
Gomes (Brésil/16 ans) et Irina
Chabolda (Russie/15 ans). Six
autres jeunes danseurs ont été
récompensés par des prix en
espèces de 2000 â 4000 francs.
Le jury était présidé par le
chorégraphe bâlois Heinz
Spoerïi, futur directeur du
Ballet de l'Opéra de Zurich.

(ats)

Point cror
à Lausanne

25 mg
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Un livre très précieux
«Les heures de Salisbury», un
manuscrit sur parchemin exé-
cuté vers 1440 dans un atelier
de Bruges, illustré de trente
peintures avec des rinceaux
d'or, a été adjugé 2.549.650
FF (environ 635.000 frs),
frais compris, récemment à
Drouot (Paris) par Jacques
Tajan au cours de la première
grande vente de la saison de
livres anciens et modernes.
D'autres livres, dont «Les
heures à l'usage de Rome»,
un manuscrit sur parchemin
comportant 25 grandes pein-
tures exécutées par un artiste
travaillant dans les pays de la
Loire vers 1460 et «Les
heures à l'usage de Toulou-
se», imprimées à Paris en
1507, un livre rare agrémenté
de gravures sur bois influen-
cées par Durer, étaient égale-
ment offerts aux acquéreurs,

(ap)

SCÈNE

La Suisse aux RCI?
La chorégraphe Laura Tanner
pourrait représenter la Suisse
en 1996 aux Rencontres cho-
régraphiques internationales
(RCI) de Seine St- Denis (F).
Un jury consultatif national
l'a choisie dimanche à Ge-
nève, au terme des premières
Journées de danse contem-
poraine suisse (page Maga-
zine de samedi 27 janvier). Il
appartient désormais au
conseil artistique des RCI
d'inviter ou non un artiste
suisse en Seine St-Denis,

(ats)

LITTÉRATURE

Joseph Brodsky est mort
Le poète d'origine russe Jo-
seph Brodsky est mort di-
manche aux Etats-Unis, sa
terre d'exil depuis plus de
vingt ans. Agé de 55 ans, le
prix Nobel de littérature a
succombé à un malaise car-
diaque. Poète dissident, M.
Brodsky avait été condamné
à l'âge de 23 ans par les
autorités soviétiques à cinq
ans de travaux forcés au-delà
du Cercle arctique. Soutenu
par un mouvement interna-
tional, il avait pu regagner Le-
ningrad (Saint-Pétersbourg)
après 18 mois de détention.
Défiant la censure commu-
niste, ses œuvres anti-soviéti-
ques avaient largement circu-
lé sous le manteau et, en
1972, Moscou décidait d'ex-
pulser vers Vienne le poète in-
soumis. Réfugié aux Etats-
Unis, Brodsky avait reçu le
prix Nobel de littérature en
1987. Il avait refusé de re-
tourner vivre sur sa terre na-
tale après l'effondrement de
l'Union soviétique en 1991.
M. Brodsky est notamment
l'auteur d'«Une halte dans le
désert» (1970), de «La Partie
du discours» (1977) ou plus
récemment d'«Urania»
(1987). Le poète laisse éga-
lement une œuvre théâtrale et
une «Histoire du XXe siècle»,
parue en 1986. (ats/reuter)

ENCHÈRES



LAND AND FREEDOM (de K. Loach avec I. Hart), 12 ans. tous lesjours à 20 h 30. LA CHAUX-DE-FONDS
ABC
9 (039) 23 72 22

SMOKE (de W. Wang avec H. Keitel), tous les jours à 18 h. CORSO
SHOW GIRLS (de P. Verhoeven avec E. Berkley), 16 ans, tous les jours à 20 h 15. 9 (039) 2213 77

M ADAM E BUTTER FLY (de F. Mitterrand d'après l'opéra de G. Puccini), 12 ans, tous les jours EDEN
à 17 h 30 et 20 h 30, toutes les séances en V.O., s-t. fr. 9 (039) 23 13 79

MA FEMME ME QUITTE (de D. Kaminka avec T. Lhermitte), 12 ans, tous les jours à 20 h 30, PLAZA
mercredi aussi à 14 h 30. f (039) 22 13 55
FRANTIC (de R. Polanski), tous les jours à 17 h 45 en V.O.

BABE, LE COCHON DEVENU BERGER (de C. Noonan), pour tous, tous lesjours à 14 h 30, SCALA
16 h 45, 20 h 45. 9 (039) 22 13 66

Fermé jusqu'au 15 février, pour cause de travaux. NEUCHÂTEL
APOLLO 1
9 (038) 2810 33

Fermé jusqu'au 15 février, pour cause de travaux. APOLLO 2
9 (038) 2810 33

Fermé jusqu'au 15 février, pour cause de travaux. APOLLO 3
9 (038) 2810 33

STRANGE DAY (de K. Bigelow avec R. Riennes), 18 ans, tous les jours à 14 h 45 et 20 h. ARCADES
LE PRÉSIDENT ET MISS WADE (de R. Reiner), mardi à 17 h 45. .' (038) 28 10 44

IL POSTINO (de M. Radford avec Ph. Noiret), pour tous, tous les jours à 15 h et 20 h 30, en BIO
italien. ,' (038) 28 10 55
RÉPULSION (de R. Polanski), tous les jours à 17 h 45 en V.O.

PAIR GAME (de A. Sipes avec W. Baldwin et C. Crawford), 16 ans, tous les jours à 15 h et PALACE
20 h 45. ¦¦' (038) 28 10 66
BROOKLYN BOOGIE (de W. Wang), pour tous, tous les jours à 18 h 45 en V.O.

BABE LE COCHON DEVENU BERGER (de C. Noonan), pour tous, tous lesjours à 14 h 30, REX
16 h 45, 20 h 45. 9 (038) 28 10 77
MA FEMME ME QUITTE (de D. Kaminka), 12 ans, tous lesjours à 15 h, 18 h et 20 h 45. STUDIO

9 (038) 2810 88

GOLDENEYE (de M. Campbell avec P. Brosnan), 12 ans, mardi à 20 h 30. COUVET
COLISÉE
9 (038) 6316 66

RELÂCHE. SAINT-IMIER
ESPACE NOIR
9 (039) 41 35 35

MILOS FORMAN, mardi à 20 h 30 en V.O. TRAMELAN
CINÉMATOGRAPHE
9 (032) 97 45 61

RELÂCHE. BÉVILARD
PALACE
9 (032) 9214 44

RELÂCHE. U NOIRMONT
CINÊLUCARNE
9 (039) 5311 84

RELÂCHE. LES BREULEUX
LUX

BOIS DU PETIT-CHÂTEAU: tous les jours de 6 h 30 à 17 h. Vivarium: tous les jours 10 h- LA CHAUX-DE-FONDS
12 h, 14 h-17 h; fermé mercredi matin.
CÉSAR'S DISCOTHÈQUE: vendredi et samedi, 22 h-4 h.

DISCOTHÈQUE LA PYRAMIDE: mercredi à dimanche, 22 h-4 h. LE LOCLE
DISCOTHÈQUE LE CLUB: lundi à mercredi, jusqu'à minuit.

PHARMACIE D'OFFICE: Hôtel-de-Ville , L.-Robert 7, jusqu'à 19 h 30. Ensuite police locale, LA CHAUX-DE-FONDS
9 23.10.17. (039)
PERMANENCE MÉDICALE ET DENTAIRE: 9 23.10.17.
HÔPITAL: 9 272.111
CLINIQUE LANIXA: 9 200 400. 

PHARMACIE D'OFFICE: Casino, Daniel-JeanRichard 39, jusqu'à 20 h. Ensuite police locale, LE LOCLE (039)
9 V\1
PERMANENCE MÉDICALE: 9 31.10.17.
HOPITAL: 9 34.11.44

PHARMACIE D'OFFICE: Bugnon, rue des Epancheurs, jusqu'à 20 h. Ensuite 9 25.10.17 NEUCHÂTEL (038)
HOPITAUX: Cadolles, 9 22.91.11; Pourtalès, 9 27.11.11; Providence, 9 20.31.11. 

SERVICE DE GARDE: pharmacie et médecin, urgence (' 1 1 1  ou gendarmerie 9 24.24.24 VAL-DE-RUZ (038)
HÔPITAL ET MATERNITÉ: Landeyeux, 9 53.34.44

HÔPITAL ET MATERNITÉ: urgences, Couvet, 9 63.25.25 VAL-DE-TRAVERS (038)
AMBULANCE: 9 117 

PHARMACIE D'OFFICE: p 111. SAINT-IMIER (039)
HÔPITAL: 9 422.422
URGENCE ET AMBULANCE: 9 422.360
MÉDECIN DE SERVICE (Saint-lmier et Haut-Vallon): 9 077/37.33.37, 24 heures sur 24. 

MÉDECINS: Dr Bernacki-Dzewiecka, 9 44.11.42; Dr Ruchonnet, 9 44.10.10 COURTELARY (039)

MÉDECINS: Dr Ennio Salomoni, 9 97.17.66; Dr de Watteville, £ 97.11.67 CORGÉMONT (032)

MÉDECIN: Dr Ivano Salomoni, 9 97.24.24 SONCEBOZ (032) 

PHARMACIES: H. Schneeberger, 9 97.42.48; J. von der Weid, 9 97.40.30 TRAMEIAN (032)
MÉDECINS: Dr Graden, 9 97.51.51; Dr Meyer, 9 97.40.28; Dr Geering, 9 97.45.97. 

PHARMACIES: des Franches-Montagnes, 9 51.12.03 SAIGNELÉGIER (039)
HÔPITAL: 9 51.13.01.
AMBULANCE: 9 51.22.44
MÉDECINS: Dr Rossel, 9 51.12.84; Dr Meyrat 9 51.22.33; Dr Anker, 9 51.22.88. 

MÉDECIN: Dr Bosson, 9 53.15.15. LE NOIRMONT (039)

MÉDECIN: Dr Tettamanti, 9 54.17.54. LES BREULEUX (039)

INTOXICATION: En cas d'urgence, 9 (01) 251.51.51.
POLICE SECOURS: 9 117. FEU: 9 118.
LA MAIN TENDUE: 9 143.

SPORT ET LOISIRS POUR PERSONNES HANDICAPÉES

LAssociation Suisse des Invalides lance une campagne à travers tout le pays pour informer la popula-
tion sur la situation et les besoins des personnes handicapées et pour récolter des fonds.

1996 est placé sous le thème «Sport et loisirs pour personnes handicapées».
Les statistiques de TAssurance-Invalidité (Al) montrent que depuis le début de la récession écono-

mique, le nombre de personnes touchant une rente augmente chaque année. Il s'agit essentiellement
de personnes handicapées qui auparavant avaient un emploi mais qui, pour des raisons conjonctu-
relles, ne sont plus considérées comme assez «performantes». Ce sont aussi des personnes devenues
dépressives en raison du chômage.

Les personnes handicapées ne peuvent et ne doivent être laissées à leur propre sort, IASIV fait tout
ce qui est en son pouvoir pour leur venir en aide. En plus des prestations sociales habituelles, elle
organise à leur intention des loisirs et des activités sportives. La pratique d'un sport dans le cadre de
cours spécifiques adaptés à l'âge et au handicap permet le maintien ou l'amélioration des capacités
physiques, un renforcement de la vitalité et, surtout, une intégration à la vie sociale.

L'ASIV fait appel à votre appui et à votre générosité (CCP 25-15621 -5).
ASSOCIATION SUISSE DES INVALIDES

(comm.)

DE LA VILLE: lundi. 14 h à 20 h; mardi à vendredi, 10 h à 20 h, samedi 10 h à 16 h. LA CHAUX-DE-FONDS
DES JEUNES : Président Wilson 32 et Ronde 9, lundi à vendredi, 13 h 45-18 h. Samedi 10 h-
12 h.
LUDOTHÈQUE. Serre 16: lundi, jeudi 15 h 30 à 18 h, mardi 15 h 30 à 19 h.

CHOUETTE-LUDOTHÈQUE Collège: tous les vendredis de 15 h à 17 h 30. LA SAGNE

DE LA VILLE: lundi-vendredi 14 h 30 à 18 h 30, samedi 10 h à 12 h. LE LOCLE
DES JEUNES: M.-A.-Calame 15: lundi-vendredi 13 h 30 à 18 h, samedi 10 h à 12 h.
LUDOTHÈQUE: Crêt-Vaillant 37, lundi-mardi-jeudi-vendredi 15 h 30 à 17 h 30, samedi 9 h à
11 h. 

PUBLIQUE ET UNIVERSITAIRE: Collège latin. Prêt du fond d'étude: lundi à vendredi de 10 h NEUCHÂTEL
à 1 2 h e t d e l4 h à 1 8 h, jeudi jusqu'à 20 h; samedi 9 h à 12 h; lecture publique: lundi fermé;
mardi à vendredi de 10 h à 20 h, samedi 9 h à 17 h. Salle de lecture, lundi à vendred i 8 hà 22 h,
samedi 8 h à 17 h.
DES PASTEURS: Fbg de l'Hôpita l 41, lundi-vendredi 14 h à 17 h 30 (ouverte au public).

DES JEUNES: tous les jeudis 15 h 30 à 17 h. LES GEN.s/COFFRANE

COMMUNALE: Pavillon scolaire, lundi 17 h à 19 h, mercredi 15 h à 17 h, vendredi 14 h à 16 h. COUVET
LUDOTHÈQUE: Vieux collège, lundi 17 h à 18 h 30, mercredi 14 h à 16 h.

COMMUNALE: Collège primaire Longereuse, lundi, mardi 17 h à 20 h, jeudi 15 h à 18 h. FLEURIER

MUNICIPALE: Relais culturel d'Erguël, mercredi 15 h à 18 h, jeudi 16 h à 19 h, vendredi 9 h à SAINT-IMIER
10 h, 15 h à 18 h.
LUDOTHÈQUE + BJ: mercredi et vendredi de 15 h à 18 h.

COMMUNALE: tous les mardis de 9 h 30 à 11 h; tous les mercredis de 16 h 30 à 18 h. VILLERET

MÉDIATHÈQUE: Lovières 13, lundi, mardi et jeudi de 13 h 30 à 18 h; mercredi de 13 h 30 à TRAMELAN
20 h; vendredi et veilles de jours fériés de 13 h 30 à 17 h.
LUDOTHÈQUE: mardi et jeudi 15 h à 17 h.

COMMUNALE: collège, mardi de 16 h à 17 h et de 19 h à 20 h; jeudi, de 15 h à 17 h. COURTELARY
JEUNESSE: collège, mardi de 16 h à 17 h; jeudi de 15 h à 17 h. (Pour classes ou étudiants : sur
demande).

LUDOTHÈQUE: halle de gymnastique, 1er étage, 1er lundi du mois, de 14 h 30 à 17 h 30. LES BOIS

LUDOTHÈQUE: salle sous l'église, 3e mercredi du mois, 14 h à 17 h. LE NOIRMONT

LUDOTHÈQUE: ancienne école primaire, 4e mercredi du mois, 13 h 30 à 16 h 30. LES BREULEUX

LUDOTHÈQUE: rue Bel-Air, mardi de 15 h à 16 h 30 et jeudi de 16 h à 17 h 30. SAIGNELÉGIER 

DE LA VILLE: lundi, jeudi 15 h à 19 h, mardi 16 h à 20 h 30, mercredi 15 h à 20 h 30, vendredi DELÉMONT
14 h à 18 h, samedi 10 h à 12 h.

PAYSAN ET ARTISANAL. Intérieur paysan typique, dentelles. «Promenons-nous dans le bois...» LA CHAUX-DE-FONDS
et «Sauvez les toits en tavillons et en bardeaux», jusqu'au 26.2.96. Mercredi, samedi, dimanche,
14-17 h. Dentellières au travail le premier dimanche du mois.
D'HISTOIRE NATURELLE. Collections permanentes de faune régionale et africaine. Diora-
mas. Faune marine. Collection Boillat Jeux. Mardi à samedi de 14 h à 17 h ; dimanche de 10 h à
12het de14hà17h .  «La chauve-souris et l'homme», jsuqu'au 18.2.96.
INTERNATIONAL D'HORLOGERIE. «L'Homme et le Temps», horlogerie ancienne et
moderne, instruments, centre de restauration, mardi-dimanche 10 h-12 h et 14-17 h.
DES BEÂUX-ARTS. Collections permanentes (artistes locaux - Léopold-Robert, Le Corbu-
sier, L'Eplattenier -, collection Junod - Delacroix, Matisse, Rouault, Soutine -, Ecole de Paris,
contemporains suisses). Mardi-dimanche 10-12 et 14-17 h, mercredi jusqu'à 20 h. L'affiche en
Suisse romande durant l'entre-deux-guerres, jusqu'au 10.3.
D'HISTOIRE ET MÉDAILLIER. Intérieurs et objets neuchâtelois, portraits, gravures, armes,
monnaies. Mardi à vendredi de 14 à 17 h; samedi de 14 â 18 h; dimanche, de 10 à 12 h et de
14 à 18 h. «Les chemins de fer dans les Montagnes neuchâteloises hier et aujourd'hui», jusqu'au
10 mars 96.

RÉGIONAL (Maison communale). En permanence, chambre neuchâteloise, objets début de LA SAGNE
siècle, oiseaux et mammifères de la région. 1er dimanche du mois 13 h 30-17 h.

i DES BEAUX-ARTS. Collections permanentes (peinture neuchâteloise et suisse, cabinet des LE LOCLE
v estampes). De mardi à dimanche de 14 h à 17 h. Maja Zûrcher, gravures sur bois, jusqu'au 3.3. . .,. . , ,  ,

D'HORLOGERIE (Château des Monts). Collections permanentes (évolution de la montre,
' pendules, automates, film). Mardi-dimanche 14-17 h.

MOULINS SOUTERRAINS DU COL-DES-ROCHES. Sur demande préalable pour groupe
dès 10 personnes, 9 039/31 89 89. 

MUSÉE DES SAPEURS-POMPIERS. Collection d'objets divers datant du XIXe siècle à ce CERNIER
jour. Visites sur demande, 9 038/53 40 77.

CANTONAL D'ARCHÉOLOGIE. Collections permanentes , stations lacustres, campements NEUCHÂTEL
magdaléniens, objets de la Tène, archéologie classique et préhistorique européenne. Mardi-
dimanche 14-17 h.
D'ART ET D'HISTOIRE. Quatre départements: arts plastiques (neuchâtelois, suisses et étran-
gers), arts appliqués (céramique, vénerie, orfèvrerie), cabinet de numismatique et section histori-
que. Mardi-dimanche 10 h-17 h, jeudi entrée libre. André Siron, rétrospective, jusqu'au 18.2.
D'ETHNOGRAPHIE. Collections permanentes (Egypte pharaonique, collection royale du
Bhoutan, Afrique saharienne et sahélienne, Zaïre, Angola, etc.). Mardi-dimanche 10-17 h.
D'HISTOIRE NATURELLE. Collections permanentes (mammifères, oiseaux, poissons, diora-
mas). Mardi-dimanche 10-17 h.
VILLA LARDY. Aimé Montandon, huiles, gravures encre de Chine. Mardi à vendredi de 14 h à
17 h, sur rendez-vous pris au Musée d'art et d'histoire de Neuchâtel, *? 038/20 79 20.

mmmmmm̂ __________ _̂_________________________________________________ n^^^^^^^^ _̂a_
DE LA VIGNE ET DU VIN. Histoire vigneronne neuchâteloise. Jeudi-dimanche 14-17 h. BOUDRY
DE L'AREUSE. Objets lacustres, indiennes. Dimanche 14 h-18 h.

MINES D'ASPHALTE DE LA PRESTA. Dimanche et jours fériés, visite à 14 h. Groupes: TRAVERS
visites toute l'année sur rendez-vous. Renseignements 9 038/63 30 10.

MUSÉE DE L'UNIFORME. Auberge du Peu-Péquignot, tous les jours sauf mardi. LE NOIRMONT

J.-C. MEIER. Lundi-vendredi 14-18 h 30, samedi 10-12 h 30. LA CHAUX-DE-FONDS
DU MANOIR. René Duvillier, jusqu'au 24 février. Mardi-vendredi 15 h-19 h, samedi 10 h-17 h.
VILLA TURQUE. Graziano Spinosi, peinture-sculpture, jusqu'au 29.2.96. Sur rendez-vous,
9 039/223131.
SONIA WIRTH-GENZONI. De L Schwob à Chs. L'Eplattenier. Lundi-samedi 14-18 h.
UBS. Willy Schreyer, aquarelle et dessin, jusqu'au 1.3.96.
ECOLE CLUB MIGROS. O. Ziegler, photographies, jusqu'au 28.3. Lundi-jeudi 10-12 h et
14-20 h 30, vendredi 10-12 h et 14-17 h.
LES AR BR ES. Patrick Roeschli, Popof, peinture, aquarelle, jusqu'au 31.1. Tous les jours 10-17 h.

DITESH El M. Gabriel Kantor, dessin, gravure, jusqu'au 3.3. Mardi-vendredi 14-18 h 30, samedi NEUCHÂTEL
10-12 h et 14-17 h, dimanche 15-18 h.
DE L'ORANGERIE. Mardi à dimanche 14 h-18 h 30.
POMMIER (CCL). Florence Doyen, peinture, jusqu'au 31.1. Lundi-vendredi 9-12 h et
14-18 h.
DU PEYROU. Georges Piaget, sculptures et collages, jusqu'au 22.2. Mercredi-samedi 14 h 30-
18 h 30, dimanche 15-17 h 30.
CENTRE D'ART NEUCHÂTEL. Mercredi à samedi de 14 h à 19 h; jeudi de 14 h à 21 h;
dimanche de 14 h à 17 h.
AMIS DES ARTS. Anne Monnier, peinture et J.-P. Devaud, céramique, jusqu'au 11.2. Mardi-
vendredi 14-18 h, samedi-dimanche 10-12 h et 14-17 h.
ARCANE 1. Mardi-vendredi 13-16 h 15, samedi 14-17 h.
ARCANE 2. Mardi-vendredi 10 h-12 h et 16 h 30-19 h, samedi 14 h-17 h.
MDJ ART CONTEMPORAIN. Mercredi-dimanche 14-18 h.
HOME CLOS-BROCHET. Léonie Franz, peinture sur soie, jusqu'au 4.2. Tous les jours
14 h-18 h. 

2016. Blanc invite Jaspar, peinture, jusqu'au 18.2. Mercredi-dimanche, 15 h-19 h. HAUTERIVE

/ A
LE LOCLE
La famille de

Madame Nelly FORNAGE-SAAS
remercie sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à son deuil, par leur présence,
message, don ou envoi de fleurs et les prie de croire à sa vive reconnaissance.

132-782417 ,



r A
J_ Ton souvenir restera gravé dans nos cœurs.

Madame Teresa Larcinese-Cavaliere
Joseph et Gabrielle Larcinese-Lazzari et leurs filles, Anaelle et Melody, au Locle
Oliviero et Lydia Larcinese-Philbert et leur fille Shadey,

ainsi que les familles parentes et alliées ont la profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur Tom maso LARCIN ESE
leur cher et bien-aimé époux, papa, beau-papa, grand-papa, frère, beau-frère, oncle,
parrain, neveu, cousin, parent et ami que Dieu a rappelé à Lui, lundi, dans sa 56e année,
après une longue maladie, supportée avec un grand courage.

Repose en paix

LA CHAUX-DE-FONDS, le 29 janvier 1996.

Une messe de sépulture sera célébrée au Centre funéraire jeudi 1er février, à 10 heures.

Le corps repose au pavillon du cimetière.

Domicile de la famille: 17, rue du Doubs.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.
V /

/ A
Je vais rejoindre ceux que j 'ai aimés,
et j 'attends ceux que j 'aime.

Madame Jeanne Allemann-Farine:

Monsieur et Madame Maurice Allemann-Braggio, à Neuchâtel,
Nadia et Luigi Orlando-Allemann, Deborah et David,
Daniel Allemann et son amie Karène,
Michel Allemann et son amie Natacha;

Monsieur et Madame Gaston Allemann-Jacot, au Locle:
Stéphanie Allemann et son ami Christophe,
Nicolas Allemann et son amie Marie-France,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Maurice ALLEMANN
leur très cher époux, papa, beau-papa, grand-papa, arrière-grand-papa, beau-frère, oncle,
cousin, parent et ami, enlevé à leur tendre affection dimanche, dans sa 83e année, après un
long déclin.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 28 janvier 1996.

La cérémonie aura lieu au Centre funéraire mercredi 31 janvier, à 15 heures.

Le corps repose au pavillon du cimetière.

Domicile de la famille: M. et Mme Gaston Allemann
Gérardmer 26
2400 Le Locle.

Les personnes désirant honorer la mémoire du défunt peuvent penser au Home médicalisé
«La Résidence», cep 23-1573-6, ou au Service d'aide familiale, cep 23-660-8.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

/ \
LE LOCLE

Profondément émus par les marques d'affection et de sympathie qui nous ont été témoi-
gnées lors de notre grand deuil, nous remercions très sincèrement toutes les personnes qui
ont partagé notre épreuve, par leur présence, message, envoi de fleurs ou don. Nous les
prions de trouver ici l'expression de notre vive reconnaissance.

Merci de tout cœur à tous les amis qui ont visité notre très cher disparu durant sa maladie.

Les enfants et petits-enfants
132.782010 de Monsieur Marcel GFELLER-CATTIN

/ \
La famille de

Monsieur Jean MONTANDON
a ressenti avec émotion combien étaient grandes l'estime et l'amitié portées à son cher
époux, papa, grand-papa et parent.

Elle remercie sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à son deuil, par les pré-
sences, les messages, les envois de fleurs ou les dons et exprime sa profonde reconnais-
sance.v )

r \
LE LOCLE

Très touchée par les témoignages de sympathie et d'affection reçus lors de son deuil, la
famille de

Madame Gilberte SALVISBERG-COURVOISIER
remercie très sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à son épreuve, par leur
présence, message, don ou envoi de fleurs. Elle leur exprime sa profonde reconnaissance.

V 132-782416 .

r A
La famille de

Madame Annette HAUSER-WASSERFALLEN
vous remercie de vous être associés à son deuil par votre présence, votre message, votre
témoignage, pleins de sympathie et d'affection.

Elle vous en restera très reconnaissante.

BOUDRY, janvier 1996. 28 40604

t : NProfondément touchée par les nombreux témoignages de sympathie et d'amitié reçus lors
de son grand deuil, la famille de

Monsieur Roger PELLET
vous remercie très sincèrement pour la part que vous avez prise à sa douloureuse épreuve
par votre présence, votre message, votre envoi de fleurs ou votre don.
Elle vous prie de trouver ici l'expression de sa profonde reconnaissance.
LA CHAUX-DE-FONDS, janvier 1996. c ... DCI . CT ,_...__.. ^ I1A11TA K1T' Familles PELLET, ZBINDEN, CHAUTANT

. 132-782334

f \
LA DIRECTION ET LE PERSONNEL

DU HOME MÉDICALISÉ LA SOMBAILLE
ont la tristesse de faire part du décès de

Madame Alice DONZÉ-CATTIN
maman de notre employée Madame Thérèse Froidevaux. 132 782436

Dépôt Vins - Bières - Limonade
Anne-Lise Jacopin - Roby Flùck

Les Ponts-de-Martel

sera fermé mercredi 31 janvier
pour cause de deuil.

132-782415

Réception
des avis

mortuaires :
jusqu'à

22 heures

LES BRENETS Comme un berger, il paîtra son troupeau,
il prendra les agneaux dans ses bras.

Esaïe 40, v. 11

Madame Denise Flùck-Dummermuth;
Gilbert-Jacques Flùck;

Madame Ida Flùck-Currit, ses enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants;
Monsieur et Madame Gilbert Dummermuth-Leuba, à Colombier,

leurs enfants et petits-enfants,

ainsi que les familles parentes et alliées ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Gilbert FLUCK
enlevé à leur tendre affection, dans sa 48e année, après une pénible maladie supportée
courageusement.

LES BRENETS, le 28 janvier 1996.
¦.1̂ culte sera célébré le mercredi 31 janvier, à 14 h, au Temple des Brenets dans l'intimité,
•suivi de l'incinération sans cérémonie: -- 1---*?— T—¦ ¦•¦* .(_ — ¦¦: !——-——
Le défunt repose à la chambre mortuaire de l'Hôpital du Locle.

Adresses des familles: H.-Perret 7 - 2400 Le Locle
Le Châtelard 112 - 2416 Les Brenets.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, CET AVIS EN TENANT LIEU.
L 132-782419 .

/ A
Après nous avoir fait passer
par des détresses et des
maux sans nombre, tu nous
rendras la vie.

' Madame Ginette Godat-Quilleret
Madame et Monsieur Cosette et Jacques Morf
Madame et Monsieur Hélène et Marcel Brodbeck et famille
Madame et Monsieur Yvette et René Thétaz et famille

ainsi que les familles parentes et alliées ont le grand chagrin de faire part du décès de

Monsieur Bertrand GODAT
leur bien cher et regretté époux, oncle, grand-oncle, parrain, parent et ami enlevé à leur
tendre affection après une cruelle maladie supportée avec un grand courage, dans sa
78e année.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 28 janvier 1996. »

La cérémonie aura lieu au Centre funéraire mercredi 31 janvier 1996, à 14 heures.

Le corps repose au pavillon du cimetière.

Domicile: Léopold-Robert 23.

Au lieu de fleurs, vous pouvez penser à la Ligue neuchâteloise contre le cancer,
cep 20-61717-9, Neuchâtel. • / ¦;

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. - - . . .  j
132-782465 .

f \
LA SECTION VPOD/SSP

GROUPE DES SERVICES INDUSTRIELS

a le profond regret de faire part à ses membres
du décès de leur cher collègue retraité,

ancien président de section
et membre du comité des retraités

Monsieur Ber trand GODAT
survenu dans sa 78e année.

Elle gardera de lui le meilleur des souvenirs.
Pour les obsèques, prière de se référer

à l'avis de la famille.
 ̂ 132-782461^



Au début d'une nouvelle législature fédérale

Le long d'un «Rôstigraben»
plaisamment médiatique se
creuse un «Arbeitsgraben»
politiquement dangereux
parce qu'il reflète une réalité
économique mesurable. Le
caractère émotionnel et sub-
jectif du premier prend ainsi
une dimension qu'il n'est plus
possible d'ignorer, car elle ex-
prime un malaise profond,
propre à mettre en cause les
relations fondamentales qui
ont uni les cantons suisses en
une communauté dynamique.

Par Ç±
Jean-Didier BAUER ^P

En 1848, au travers d'une Cons-
titution remarquablement inno-
vatrice, la Confédération helvé-
tique se donnait les moyens qui ,
en peu d'années, firent sortir le
pays du Moyen Age et lui per-
mirent d'affronter avec succès
les défis de l'ère moderne. Des
esprits particulièrement lucides
et ouverts sur l'avenir suppri-
maient alors frontières , douanes
et péages entre les Etats confé-
dérés. Ils ouvraient des régions
culturellement et économique-
ment disparates à la libre circu-
lation des personnes et des
biens. Ils instauraient une mon-
naie unique gérée par une ban-
que centrale.

Ils remirent encore à des dé-
partements spécialisés de la
Confédération la responsabilité
de gérer les tâches d'importance
communautaire, comme celles
du développement des infra-
structures de transport , de la po-
litique étrangère ou de la dé-
fense nationale.
DEFINIR LES REGLES
DU JEU
La Constitution de 1848 établis-
sait ainsi un tissu de relations
qui s'avéra être capable de pro-
mouvoir une expression démo-
cratique des motivations indivi-
duelles, communales et canto-
nales. Elle sut encore les piloter,
au travers d'une concertation
organisée et garantir par là les
exigences de la vie communau-
taire. On retrouve dans cette
Suisse de 1848, pratiquement
tous les thèmes essentiels de la
réflexion européenne de ces der-
nières décennies et de ses ambi-
tions pour demain. Alors que
des esprits sans envergure vou-
draient modifier cette Constitu-
tion, sous prétexte de la moder-
niser, ne devrions-nous pas
commencer par nous poser un
certain nombre de questions?

Ne devrions-nous pas nous
interroger d'abord sur le rôle de
l'Etat , et ensuite seulement sur
l'actualisation de notre Consti-
tution? Et si nous estimons que
le Conseil fédéral et les Cham-
bres ne parviennent plus à rem-
plir leur fonction essentielle,
celle de l'autorité politique, ne
devrions-nous pas considérer
d'abord notre propre part de
responsabilité?

N'avons-nous pas obligé l'ar-
bitre, celui qui contrôle le res-
pect, voire la définition des rè-
gles du jeu , à courir derrière le
ballon pour marquer les buts?
Ne nous sommes-nous pas pro-
gressivement cantonnés dans un
rôle de spectateurs, celui des
sportifs qui ne se déplacent plus
pour assister aux matches mais
les regardent au travers des
images offertes par les médias?

Nos exigences politiques ne
sont-elles pas tombées au niveau
du panem et circenses ce droit
au pain et aux jeux des citoyens
romains décadents, ce droit à
être entretenu et amusé par
l'Etat?
DE TRES LOUABLES
INTENTIONS
Le Parti socialiste suisse s'est
ému du raz-le-bol romand face

au détestable «Arbeitsgraben».
Il a récemment proposé d'al-
louer 500 millions pour relancer
les économies des cantons latins
et créer des emplois dans les
zones fragiles de Suisse. Pour
bien marquer qu 'il ne s'agissait
pas de charité, mais d'une action
économique dynamique, ces
sommes doivent être investies
dans «des projets porteurs d'in-
novation».

De prime abord , on ne peut
qu'applaudir à cette louable ma-
nifestation de solidarité confé-
dérale. On peut aussi se réjouir à
la perspective d'une création
d'emplois durables grâce à cette

condition imposant des projets
novateurs. N'est-ce pas juste-
ment ce qu'il y a lieu de promou-
voir aujourd'hui?

Mais ne doit-on pas s'interro-
ger une fois de plus sur le rôle de
l'Etat? Consiste-t-il réellement à
saupoudrer une variété de pro-
jets, obligatoirement mineurs
dans un contexte aussi large que
celui de sept cantons?

N'est-ce pas une réponse bien
intentionnée certes, mais inadé-
quate parce qu'elle ignore les
problèmes de fond , ceux qui
touchent non pas tellement les
cantons romands que l'avenir
du pays tout entier? N'est-ce pas
le fruit d'une vision erronée sur
le rôle véritable de l'Etat le ra-
menant aux tâches d'assistant
social pour faire de lui la bé-
quille de toutes nos faiblesses?

LES ROMANDS
ONT-ILS MAL TRAVAILLÉ?

La défaillance des économies ro-
mandes n'est pas due à un man-
que de savoir-faire ou d'ardeur
au travail, ni à un manque d'ou-
verture sur nos voisins euro-
péens comme aussi, et sinon
plus, sur nos Confédérés aléma-
niques, dont nous ne parlons
que si rarement la langue. Ce re-
pli et les problèmes économi-
ques qui en découlent se sont
progressivement mais constam-
ment aggravés depuis les années
20, liés à une carence toujours
plus profonde des infrastruc-
tures modernes de communica-
tion.

En 1995, notre canton n'est
relié ni aux cantons romands, ni
à la Suisse, ni à l'Europe par des
routes modernes ou des voies
ferrées adéquates, pour ne pas
parler du projet de voie naviga-
ble qui , dans 15 ans, reliera,
mais outre-Jura , Le Pirée, Bar-
celone, Marseille et Lyon à Be-
sançon , Mulhouse, Duisbourg
et Vienne.

Mais à qui s'en prendre?
N'est-il pas un peu facile d'accu-
ser aujourd'hui notre Berne fé-
dérale. De clamer qu'elle ne s'est
pas suffisamment souciée de no-
tre avenir et de notre bien-être.
Ne récoltons-nous pas plutôt les
fruits d'une vision politique
dangereuse, celle qui veut faire
de l'Etat une Providence juste et
équitable, dispensatrice de tous
les bienfaits auxquels nous esti-
mons avoir droit?
QUEL EST DONC
LE RÔLE DE L'ÉTAT?
Le rôle de l'Etat ne consiste ja-
mais à agir sur le plan des indivi-

dus, ni à celui des entreprises. Il
consiste à prévoir, à créer et à
améliorer les cadres dans les-
quels le talent des individus et
l'imagination des entreprises
peuvent s'exercer. Et c'est bien
l'exercice de tels talents, dans un
contexte adéquat, qui seul peut
apporter les bienfaits que nous
attendons très légitimement de
notre régime démocratique.

Ce n'est pas l'Etat, mais une
1 vie communautaire politique-
ment bien organisée, qui seule
peut satisfaire aux aspirations et
aux besoins des acteurs de la vie
économique et sociale. Et qui
sont ces acteurs, sinon nous, in-
dividus, entreprises, associa-
tions et autres collectivités.
Nous, citoyens adultes de la Ré-
publique, sommes les membres
d'un corps qui n'a d'existence
véritable qu'au travers de nos
actions et singulièrement au tra-
vers de l'exercice de nos droits
de vote.

Tout en subordonnant l'ac-
tion politique de l'Etat à une
éthique d'inspiration chrétienne
mais indépendante des églises et
de leur pouvoir, la Constitution
de 1848 introduisait la liberté de
pensée. Elle ne confiait pas pour
autant ce rôle essentiel aux mé-
dias. Elle subordonnait égale-
ment la justice à une même éthi-
que tout en la libérant de toute
contrainte politique. Mais elle
ne prévoyait pas une séparation
du pouvoir entre quelques ac-
teurs s'agitant sur la scène poli-
tique et des citoyens-spectateurs
applaudissant ou sifflant en
fonction d'une claque télévisée
soigneusement orchestrée pour
répondre aux exigences finan-
cières de l'audimat.

Les années de prospérité fa-
cile nous ont amenés à croire
que l'Etat était une institution
aussi stable et aussi solvable que
la Banque nationale, apte par
elle-même à résoudre tous nos
problèmes. Nous avons cru que

comme toute bonne Providence,
cette institution serait encore la
garante infaillible de la justice et
de l'éthique. Il nous est donc dif-
ficile d'imaginer que l'Etat n'est
rien en soi, qu 'il n'a ni volonté
propre, ni d'autres moyens que
ceux que nous lui donnons. Il ne
verra jamais plus loin que les lu-
nettes que nous lui prêtons. Il ne
pourra jamais être autre chose
que l'image de ce que nous som-
mes nous-mêmes.

Tant que notre action politi-
que sera fondée sur le respect de
formules magiques et non sur les
compétences réelles des hom-
mes, tant que nous préférerons

les systèmes aussi astucieux
soient-ils, à l'engagement per-
sonnel d'une élite, nous reste-
rons figés dans le marasme
d'avant 1848.
L'ETAT, C'EST MOI!
La fameuse proclamation de
Louis XIV choque nos mentali-
tés démocratiques. Mais peut-
être faut-il y voir un peu plus
que l'expression d'une simple
volonté de puissance. Si le roi
balaya ainsi les conseillers, les
commissions parlementaires et
autres avis pertinents, personne
ne douta jamais, ni au moment
de sa déclaration, ni dans les an-
née^ qui suivirent , qu 'il ferait
autre chose que d'assumer les
responsabilités qu'il avait prises,
assez cavalièrement sans doute.

En 1848, nous avons procla-
mé la République, c'est-à-dire
que nous avons remplacé la
phrase de «L'Etat, c'est moi»
par celle de «L'Etat, c'est nous».
Il n'y avait pas plus de doute
dans l'esprit des Ami Girard,
des Fritz Courvoisier et autres
Alexis-Marie Piaget que dans
celui de Louis XIV, qu 'il s'agi-
rait non pas seulement de pren-
dre le pouvoir mais d'en accep-
ter les servitudes, c'est-à-dire les
risques, les difficultés et les res-
ponsabilités.

Le cancer qui mine nos démo-
craties, c'est la tentation si pro-
fonde actuellement de dire
«L'Etat, c'est eux». Y céder,
c'est favoriser la multip lication
des cellules malades que sont
toutes les petites dictatures des
intégristes de tout bord , ces des-
potes privés d'envergure qui
sans relâche œuvrent à nous
culpabiliser. Au lieu de les lais-
ser faire, au lieu de leur permet-
tre de transformer progressive-
ment les citoyens responsables
de notre pays en parap légiques
mentaux , peut-être est-il temps
de considérer Thomo sapiens du
XXe siècle comme capable de

réfléchir et de l'encourager à le
faire. Il est temps de cesser de
multiplier les ordonnances et les
règlements qui étouffent l'esprit,
découragent toute initiative in-
dividuelle et tentent de recréer
l'homme, non pas à l'image de
son Créateur, mais à celle d'un
robot idéalement standardisé se-
lon des normes soigneusement
définies par une commission res-
ponsable de l'éthique nationale.
ET LORSQUE
DES POLITICIENS
VOIENT LOIN...
La mise en service du canal
Rhin-Main-Danube nous appa-
raît comme un exemple de ce
que peut être l'expression d'une
vision politique. Ce canal a ou-
vert des perspectives nouvelles
en matière de communication
entre l'Est et l'Ouest. Trois ans
après son ouverture, il achemine
plus de quatre millions de
tonnes de marchandises et la
croissance du trafic danubien se
situe aux environs de 18%.

C'est par dizaines de milliers
que l'on chiffre le nombre d'em-
plois créés ou sauvés par une
réalisation que personne n'ose
plus qualifier de «la baignoire la
plus coûteuse d'Europe». Cette
voie d'eau génère encore des res-
sources nouvelles et inattendues,
avec une progression du chiffre
d'affaires touristique de 25%.

Mais ce ne sera qu'au cours
des prochaines quatre ou cinq
décennies qu'il sera possible de
mesurer les fruits d'une artère de
communication mise en service
il y a aujourd'hui plus de trente
ans. Elle est l'œuvre de quelques
hommes d'Etat, conscients de
leurs véritables responsabilités.
Ils n'ont pas basé leur action sur
des considérations de popularité
personnelle, ni d'échéances élec-
torales, si l'on songe aux criti-
ques dont ils ont été l'objet.

Ils avaient ce sens rare de la
«chose publique», celle qui ne
s'accommode pas du vite fait ni
de la bonne conscience acquise à
moindres frais. Pour eux, la
guerre froide qui coupait notre
continent en deux, n'était pas
une fatalité. Sans pouvoir pré-
dire les échéances d'un change-
ment, ils le préparaient. Se refu-
sant à admettre la pérennité des
régimes autoritaires brimant les
populations de l'Est , ils
croyaient fermement en une Eu-
rope unie et démocratique. Mais
ils faisaient plus que d'y croire.
Ils s'employaient activement à la
réaliser, non pas au travers de
déclarations politiques retentis-
santes, mais au travers de bud-
gets difficiles à faire accepter.

* * *
Au moment où nos autoroutes
sont en panne ou presque, où Rail
2000 a épuisé la majeure partie
de ses crédits avec 3% de son
programme, où le concept des
NLFA ne cesse de se compliquer
pour satisfaire aux exigences
égoïstes de tous ceux qui atten-
dent avec avidité la manne fédé-
rale, que va-t-il se passer dans
cette Confédération appauvrie?

Sera-t-il possible de trouver les
cerveaux capables de percevoir
les véritables besoins de demain,
de définir les priorités et de les
défendre avec courage? Sera-t-il
possible de motiver les forces
vives qui permettront de réaliser
ce qui entre dans les compétences
et dans le rôle de l'Etat. Sera-t-il
possible, au lieu des replâtrages
permanents, de mettre en oeuvre
les solutions originales qui com-
me celles de 1848 permettront
d'affronter les défis difficiles de
demain. Voilà bien ce que nous
souhaitions en glissant notre mo-
deste voix dans une urne il y a
quelques semaines. Au moment
où nous voyons MM. PEtat-Pro-
vidence, Avantages Acquis, et au-
tres géants aux pieds d'argile,
sombrer dans l'insolvabilité,
peut-être est-il surtout temps de
remettre au milieu du village, ce
qui aurait toujours dû y rester.

J.-D. B.
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Vous avez souvent un peu de peine
à trouver l'école motivante. Pour
être honnête, j 'avais aussi ce pro-
blème. Les devoirs scolaires vous
paraissent pleins de choses peu
utiles. Je trouvais aussi qu'ils me
prenaient un temps précieux, que
j 'aurais préféré employer à d'autres
choses. Peut-être pensez-vous
que les leçons d'histoire, emmaga-
siner des noms et des dates, ne
servent à rien.

Ma génération était peut-être un
tout petit peu plus respectueuse
que la vôtre des maîtres et du sa-
voir. Peut-être étions-nous un peu
plus conscients de l'importance
d'apprendre.
L'histoire
Bien plus tard, je  me suis rendu
compte que les connaissances
d'histoire m'aidaient à mieux com-
prendre le monde et comment les
hommes qui l'avaient fait évoluer
s'y prenaient. On nous répète que
la Confédération n'a plus d'argent
et qu'elle ne sait vraiment pas
comment financer les nouveaux
tunnels sous la Vue-des-Alpes.
L'histoire nous montre qu'entre
1848 et 1900, elle avait bien moins
d'argent qu 'aujourd'hui et très peu
de ressources. Cela ne l'a pas em-
pêchée de construire des tunnels
beaucoup plus ambitieux pour
l'époque que ceux dont on parle
aujourd'hui. Comment cela a été
possible? Quand on n'a pas d'ar-
gent, on fait travailler son cerveau
pour trouver des solutions ingé-
nieuses. On essaye de définir ce
qui est essentiel et ce qui est se-
condaire. On apprend à avoir la
patience de gérer un programme
qui commence par les priorités et
laisse tomber le reste.

Pouvez-voùs citer beaucoup
d'inventions véritablement gé-
niales qui aient bénéficié des
moyens financiers qu'elles au-
raient somme toute mérités?

Gérer les crises
L'histoire nous apprend aussi
comment les hommes ont fait pour
gérer les difficultés auxquelles ils
n'échappaient pas plus que nous.
Nous voyons comment leur mo-
destie, ou leur orgueil, leur pa-
tience ou leur force, leur ténacité
ou leur vision, les ont conduits au
travers des événements et les
conséquences qui en ont résulté, à
court et à plus long terme.

Mais elle nous apprend cela au
travers d'une étude patiente et ap-
profondie. Les jugements hâtifs,
fondés sur des impressions sub-
jectives qui caractérisent notre
monde du vite-fait, auraient plutôt
tendance à déstabiliser et à inquié-
ter. L'histoire nous apprend sur-
tout le courage, la tolérance et la
modestie. Elle nous montre que ce
que nous considérons comme
bien ou comme mal reste une no-
tion très relative, valable pour un
moment donné, en fonction d'une
situation particulière. L'éthique
découle d'une réflexion humaine
essentielle et bénéfique. Mais elle
ne remplace pas le besoin d'une
vérité fondamentale, celle qui reste
vraie, quels que soient les temps et
les problèmes, celle qui dépend
non pas tellement de l'intelligence
humaine, que des réponses à la
quête spirituelle des hommes.

(jdb)
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